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Qui
remplacera
M. Gnaegi?Le no 70 et

Schlumpf - Martignoni: 13 a 13
MM. Werner Martig noni et

Léon Schlumpf sont les candi-
dats de l'Union démocratique
du centre (UDC) pour l'élection
au Conseil fédéral, le 5 décem-

bre prochain. Le groupe de dois Pierre Teuscher, absent
« l'L'DC » a siégé, hier après- pour cause de maladie, avait
midi. 25 députés étaient là (Wer- voté par procuration. Son choix
ner Martignoni et Léon Schlumpf s'est porté sur Léon Schlumpf.
ont dû prendre la porte durant Donc 13 à 13. C'est la première
l'élection). fois dans l'histoire de la Con lé-

Résultats : 13 à 12 pour Wer- dération que le groupe « UDC »
ner Martignoni. Mais, le Vau- présente deux candidats.Hier

aux Chambres
Voir page 3

Succession de M. Gnaegi

Treize à table...
Voir page 35

US NANTIS
Un terme dont on se gar-

garise encore pour stigma-
tiser la légitime aisance ré-
pandue dans notre société.

Sommes-nous donc incons-
cients, incapables de conce-
voir à quel point l'expression
s 'app lique aux minorités qui
détiennent le pouvoir à l 'Est !

Aucun millionnaire d'Oc-
cident ne jouit de pareils
avantages. Pour un oui, pour
un non, ces enfants chéris du
régime prennent l 'air pour
venir se goberger dans nos pa-
laces. Et il n 'est que de voir
leurs datchi, leurs résidences
balnéaires, leurs cliniques
particulières, leurs tables
garnies de mets qui font rêver
le peuple, leur train de vie...
Tout leur est dû.

Les transports, les produits
de luxe, l'artisanat, les ate-
liers de mode, les spectacles
de prix, ils ont accès à tout ,
et le p lus souvent sans
bourse délier. On signe des
bons, quand encore le chef
de la coopérative a le culot
de demander une décharge,
ce qui risque de lui coûter
son gagne-pain.

Mais le coiffeur , le bottier,
le couturier de ces dames
sont à Rome ou à Paris, et

elles n 'hésiten t pas à mobi-
liser un jet pour aller bridger
à Athènes et passer la soirée
dans un night-club.

Raconter comment les cho-
ses se passent, comment on
bloque la circulation dans
les villes dès que pointe une
voiture d'Etat , même occu-
pée par des sous-fifres , com-
ment se comportent les uns
vis-à-vis des autres, quel
fossé les sépare , éveillerait
chez nous l'incrédulité.

Où sont les nantis ? Pas là-
bas, bien sûr, puisqu 'on n 'en
parle pas. Ils sont entrés
dans les mœurs. Ils n 'exis-
tent pas en tant qu 'objet de
réflexion sociale. Ils sont un
phénomène naturel, comme
la p luie, comme la p énurie
périodique de denrées. Ils
s 'affichent sans la moindre
gêne, et personne ne s 'étonne
plus. C'est la civilisation
pharaonique du silence.

Lutte des classes, privi-
lèges de caste, exploitation
de l'homme par l 'homme, ce
répertoire est un article d'ex-
portation résemé à l'Oc-
cident, ravi de se découvrir
si coupable et de payer pour
se faire tondre.

On doit bien rire au Krem-
lin, et c 'est au fond ce qui
nous vexe : les rieurs ne sont
pas de notre côté.

B.O.

COMPTE
SALAIRE
BANQUE CANTONALE DU VALAIS
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Les deux candidats « UDC ». MM . Schlump f et Martignoni , ont
échangé leurs impressions dans les couloirs du Palais fédéral.

Quatre saisons au « pays de Ramuz » DIEU quel pays ! On com-
prend que Ramuz s'y soit
plu. La longue histoire

de la communauté de Lens vau-
drait toute une littérature , puis-
que le premier nom qui apparaît
dans les archives remonte à
1177. Mais nous nous conten-
terons de remarquer que cette
vaste région fut désunie depuis
le XVI e siècle puis unifiée en
1851 et enfin démembrée en
1904 en quatre communes :
Lens, Icogne, Chermignon ,
Montana. Malgré leur autono-
mie, une certaine union existe
encore entre ces communes et
aujourd'hui certaines réalisa-
tions se font en commun , telles
que le home pour personnes
âgées (Lens-Icogne), le stand de
tir régional (Chermignon-Lens),
etc.

La population de Lens est très
chrétienne. L'histoire nous ap-
prend , en effet , que la première
église construite à Lens remonte
à 1150, une seconde en 1406-
1736, une troisième de 1737 à
1843 enfin l'église actuelle fut
consacrée le 31 juillet 1862 par
Mgr de Preux , évêque de Sion.
Selon le prieur Gard , la grande
cloche date de 1529 et aurait
donc 450 ans aujourd'hui.

Lens aux quatre saisons : le
printemps, tout d'abord. Nous
sommes le premier mai. Les
jardinets fraîchement retournés
accueillent une petite giboulée
sortie tout droit du Rawy l. Puis
vint l'été. Chaud , très chaud , car
Lens peut aussi s'enorgueillir
d'être la région la plus ensoleil-
lée. Le ciel est presque blanc et
les rayons venus de l'ouest éclai-
rent la dernière face du clocher.
Les jardinets sont gorgé de lé-
gumes. Nous sommes en juillet.
Voici l'automne, celui dont
Ramuz parle. Octobre sent bon
le regain dans les granges et la
chasse dans les sous-bois. II
faudra rentrer les légumes de
garde. Les vendages sont pen-
dantes et le portefeuille presque
vide... Voici l'hiver , sorti tout
droit d' une carte postale. Quel
contraste, quelle lumière . Même
le croissant de lune du clocher
se met à briller. (A)

(Photos NF)

Notre envoyé spécial en Iran,
Hervé Valette et le journaliste
italien Alberto B. Mariantoni,
exceptionnellement reçus
à l'intérieur
de l'ambassade américaine
par les «étudiants » islamiquesAMBASSADE

ANTICHAMBRE DE LA MOBT ?
Comme chaque jour, l'ambassade ame- Pourtant , sur les visages de ces jeunes

ricaine de Téhéran est prise d'assaut par « terroristes », en aucun moment, nous
des milliers de manifestants iraniens. avons décelé la moindre violence, la
Devant l'immense grille cadenassée, des moindre nervosité, même si les murs,
dizaines de journalistes du monde entier recouverts de slogans anti-américains,
attendent désespérément le moment de même si les portes, à demi-démontées,
pouvoir pénétrer dans cette fameuse en- témoignent d'un climat de terreur,
ceinte interdite. A la demande personnel- _ _ , , ,
le de l'ayatollah Lahoudi, fondateur des P.0.u5fan ' der"ere ce masJlue de 'T"
gardiens de la révolution et cerveau de ?u,U'te' ,e tumu,te nsque fort b.en d ecla-

Fattaque contre l'ambassade, des étu- ter. De plus en plus, les étudiante islam.-

diants islamiques ont accepté de nous 1UCS 
^

foncent, jour après jour, dans
t • * Ai , „~ «.„ „». „: „ J„ i> o„*: une v0,e «e non-retour. Conscients defaire entrer dans ce sanctuaire de 1 anti- , \ . _ ¦ • ¦ ¦ * • *.. , A x„ .„ .„„ leur action, la mort ne leur fait pas peur,américanisme mondial. Apres une fouille .. . . '. . ., ... y , »™ ,. L A - . « Notre but, nous ont-us dit , c est laminutieuse, quelques étudiants nous . . . . '„. . , „. . '

. . . . . „ victoire de 1 islam ; et I islam gagnera,emmènent rapidement dans leurs quar- - ,.. , . ' ... B B ',. , , r _ ,. .„ même s il faut se sacrifier.»tiers généraux, sans nous permettre de
photographier l'enceinte. Devant le durcissement de la situation,

L'intérieur de l'ambassade ressemble l'avenir des otages devient chaque jour
plus à un bunker endommagé qu'à un plus incertain, voire plus inquiétant,
bâtiment diplomatique. Dans le long cou- . ,, .. „,
loir obscur qui nous conduit à la chambre . Les ^diants sont catégoriques : « Le

forte, on ne peut s'empêcher de ressentir Jugement des otages signifie, pour cer-
une certaine angoisse pour ces otages qui t31"5' la mort" a mo,ns 1ue~ »

vivent là, enfermés depuis bientôt un
mois. Suite page 33
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France: convergences entre gaullistes et socialistes

LES ECHOTIERS DE LA VIE POLITIQUE

Vient de paraître
Le temps de la Mob
en Suisse romande

Center (WTC) toutes les entreprises

Ĉ 
V) oV^

Le maire de Paris, M. Jacques Chirac, a créé la surprise la semaine
dernière en recevant à l'hôtel de ville M. François Mitterrand. Le
parti communiste a aussitôt évoqué « le mariage du PS et du RPR ,
alors que l'entourage de François Mitterrand coupait court à ces ru-
meurs en parlant « de visite de courtoisie » . Si les échotiers ont donné
libre cours à leur imagination, c'est que divers indices pouvaient lais-
ser présager un reclassement des forces politiques françaises.

Le journaliste André Chamot
vient de réaliser, par un livre
extraordinaire , un pari impossi-
ble.

Celui de donner son vrai
visage à chacun de ces soldats
qui se confondent dans l'anony-
mat d'une armée et de nous
révéler l'âme d'un peuple aux
battements d'un cœur innombra-
ble et , cependant , uni que.

La Mob a été pour tous ceux
qui l'ont vécue, une aventure
personnelle à travers des amitiés
que le temps n 'a pas démenties ,
des angoisses et des rires dont
l'écho demeure aussi perceptible
à leur oreille aujourd'hui qu 'il le
fut jadis , dans les rumeurs de la
guerre et ses déchaînements
d'épouvante.

H fallait de la sensibilité , de la
patience et du cœur pour choisir
parmi des milliers de photogra-
phies, précisément celles qui
sont les plus naturellement bou-
leversantes, et parm i des cen-
taines de témoignages les plus
étonnants de justesse.

André Chamot l'a fait , et du
coup, il s'affirme à mes yeux
comme un véritable écrivain.

Il avait vingt ans au début de
la guerre et, non seulement , il se
souvient de tout , mais il mani-
feste un tel pouvoir d'évocation
que ceux qui n 'étaient pas nés à

Le World Tracte An service de

Le WORLD TRADE CEN-
TER de Genève, Centre mondial
de commerce de Genève, est si-
tué à l'aéroport intercontinental
de Genève-Cointrin. Le choix de
créer à Genève un centre WTC
au service des entreprises suisses
répond bien à la vocation inter-
nationale de Genève et trouve un
écho profond dans le monde en
raison de la neutralité tradi-
tionnelle de la Suisse.

Le centre WTC est essentiel-
lement pensé et organisé pour
offrir une infrastructure et une
logisti que de travail utiles aux
multinationales et davantage en-
core aux petites et moyennes en-
treprises. 11 permet l'identifica-
tio.n de l' offre et de la demande,
ainsi que la détermination des
meilleures conditions de com-
mercialisation entre la Suisse et
le reste du monde qui veut com-
mercer avec elle.

La description succinle des
éléments qui constituent un
centre WTC peut se présenter de
la manière suivante :
- Comme vecteur de relations,
un centre WTC bénéficie -avant
tout de l' imp lantation des qua-
rante autres World Trade Center
répartis dans le monde. Entre
tous ces centres , les informations
sur les opportunités d'a ffa i res et
les conditions pour les traiter cir-
culent à la vitesse de l'électro-
nique.
- Le service d'information du
centre de Genève possède sa bi-

cette époque en subiront l'en-
voûtement.

Ils verront le général en tablier
de cuisine, Gilles en conversa-
tion avec le fameux Badès,
Gilberte de Courgenay qui fut
notre Madelon à nous, mais ils
découvriront surtout leurs pères
et leurs copains, dans la profu-
sion des images.

Jusqu 'à un dessin inédit de
Géa Augsbourg criant de vérité
et pourtant de drôlerie.

Quant aux anciens mobilisés ,
ils se retrouveront eux-mêmes,
détachés de leurs soucis passés,
présents ou futurs , et souriront à
leur jeunesse.

Je souhaite à ce prodigieux
ouvrage dont 32000 exemplaires
ont été souscrits de confiance,
avant sa parution , de battre tous
les records de vente , à présent
que je l'ai vu , car je puis en
témoigner.

Par le frémissement nerveux
de l 'écriture et le réalisme des
illustrations , cet album pour tous
devient pour chaque Suisse
romand un album de famille.

André Marcel
André Chamot : Le temps de la
Mob en Suisse romande. Un
volume relié toile sous jaquette
illustrée , format 20 x 26 cm, 240
pages et 360 illustrations. Edi-
tions Payot Lausanne.

bliolhèque, ses fichiers et ses
liaisons informati ques. Le centre
fonctionne comme un cerveau
capable d'identifier , de signaler
l'offre et ia demande de produits ,
ainsi que de donner les paramè-
tres, les statisti ques et les prévi-
sions concernant les marchés qui
intéressent l'industrie et le com-
merce suisse.
- Un service de conseils : le
centre peut mettre à disposition
des entreprises des spécialistes
parmi les meilleurs que l'on
puisse trouve r, dominant les
opérations de commercialisation ,
les questions juridi ques, ad-
ministratives , douanières et fis-
cales qui régissent les affa i res
dans les différents pays.
- Le centre WTC est aussi en
position d'offri r des supports
commerciaux de premier ordre
par les opérations bancaires , les
questions d'assurances et les ser-
vices de transitaires.
- Les commodités existant a
l'intérieur d'un centre WTC
répondent à toutes les exigences
pratiques que requièrent chaque
jour la démarche et la réussite
des affaires ; ainsi le centre com-
prend de nombreux lieux de ren-
contre, des services de traduc-
tion , de dacty logra phie , d'im-
pression , de reproduction et de
diffusion des textes, des équi-
pements de communication per-
mettant d'être en ligne par télé-
phone, télex ou terminaux d'or-
dinateurs de manière rap ide et
efficace , etc.

Il y a d'abord la liberté de propos
retrouvée de François Mitterrand à
l'égard du PC; le premier secrétaire
du PS semble avoir définitivement
renoncé à l'illusion d'un pacte de
gouvernement avec le parti commu-
niste et ne s'embarrasse plus de péri-
phrase à l'égard de Georges Mar-
chais. Du côté de la majorité, la dé-
gradation des rapports entre le RPR
et l'UDF semble irréversible après
l'intermède qui suivit les élections
européennes et l'abstention des gaul-
listes dans le vote du budget.

Le résultat de ces tensions renou-
velées, c'est la fragilité accrue du
pacte majoritaire, réunissant les
giscardiens et les gaullistes , avec, en
filigrane , les menaces pesant sur le
gouvernement de M. Barre , au mo-
ment même où une lettre solennelle
du président de la Républi que le re-
conduit dans ses fonctions pour six
mois. Nouvelle manifestation de
cette infirmité congénitale de la vie
politique française que le verdict
électoral ne réussit jamais à stabi-
liser : avant les élections de mars
1978, la majorité vivait dans la han-
tise d'une victoire des partis du pro-
gramme commun ; depuis 1978,
cette même majorité, pourtant lar-
gement reconduite, vit sous la me-
nace constante d'un divo rce entre
giscardiens et gaullistes.

Cette précarité de la vie politique
française tient d'abord à l'existence
de quatre grandes familles politi ques
et à la diversité des alliances possi-
bles. Avant les élections législatives
de 1978, le PS avait partie liée avec le
PC, alors que le RPR et l'UDF es-
sayaient de résister ensemble à la
poussée du programme commun.
Un an après, les élections européen-
nes se déroulaient dans un contexte
opposé : le PS et l'UDF représen-
taient la f idél i té  à l'idéa l européen,
alors que le RPR et le PC se trou-
vaient objectivement réunis sur le
thème de la défense de la souve-
raineté nationale. On épuise aujour-
d'hui la troisième combinaison pos-
sible en évoquant des convergences
entre socialistes et gaullistes. Encore
resterait-il à démontrer l'alliance
objective entre le parti communiste
et l'UDF, ce qui semble pour le
moins invraisemblable.

En fait , si , comme le soulignait
Jacques Chirac sur le mode plaisant ,
avant les élections à la mairie de
Paris , la vie politi que française ne se]
réduit pas à des conversations sur le
perron de l'Elysée, les changements
de majorité ne sauraient résulter
d'entretiens polis à l'hôtel de ville de
Paris. Car, dans l'affaire de la visite
de François Mitterrand à Jacques
Chirac , il faut d'abord rappeler que
ce qui divise les gaullistes et les so-
cialistes est infiniment plus fort que
ce qui peut les réunir accidentelle-
ment. Deux thèmes pourraient con-
tribuer à un rapprochement entre les
deux partis : la dimension sociale du

gaullisme et le besoin de légitimité
populaire. Mais ces convergences ne
résistent pas à l'examen. Toute
l'évolution idéologique du parti so-
cialiste français va dans le sens d'un
rapprochement avec les thèses mar-
xistes et il suffi t d'évoquer ici la pre-
mière version du projet socialiste,
élaborée par Jean-Pierre Chevène-
ment. Quant au besoin de légitimité
populaire, il repose sur des clientèles
distinctes , pour ne pas dire oppo-
sées, le parti socialiste faisant appel
aux « cols blancs » et aux fonction-
naires, alors que le RPR « chasse »
sur des secteurs de l'opinion fran-
çaise proches du parti communiste.
Les gaullistes n'ont-ils pas enlevé, en
octobre 1958, 1 million de suffrages
au parti communiste ?

L'histoire de vingt années de V
République a finalement démontré ,
non pas des convergences entre so-
cialistes et gaullistes , mais un di-
vorce total. Le principe de l'appel au
peuple, qui a toujours amené les
gaullistes à préférer la consultation
directe par votation populaire à celle
du Parlement , est rejetée avec pas-
sion par les socialistes qui l'assimi-
lent au bonapartisme. De même, les
principes constitutionnels voulus par
les gaullistes sont-ils rejetés énergi-
quement par les socialistes, qu 'il
s'agisse du renforcement de l'Exécu-
tif et de l'appel à la technocratie ou
de la coupure entre le gouvernement
et le Parlement. Il ne fait pas l'ombre
d'un doute que si les socialistes
français revenaient au pouvoir , leur
premier souci serait de réviser la
constitution de la V Républi que
pour supprimer toutes les disposi-
tions draconiennes qui assurent la
stabilité gouvernementale, en parti-
culier le système des questions de
confiance et motions de censure, qui
vient de permettre à M. Barre de
faire adopter son projet de budget
par une minorité de députés.

Finalement , deux leçons se déga-
gent de ce nouvel épisode de la
cohabition mouvementée des quatre
familles politiques françaises : le
gaullisme estime avoir la vocation à
gouverner seul et il supporte mal de
ne pas tenir l'Elysée et Matignon ,
alors qu 'il est majoritaire dans la
majorité. L'autre leçon de ce chassé-
croisé, c'est le coup de semonce à
Valéry Giscard d'Estaing, alors que

'se rapproche l'échéance de l'élection
présidentielle. 1978, 1979, 1981 : la
France verra-telle une troisième
combinaison de ses familles poli-
tiques ? ps

Les conducteurs devraient, eux aussi, s'adapter
aux particularités de la conduite en hiver
(au.). - La première neige est tombée
cette année en plaine plus tôt que
d'habitude. Ce ne sont pas les car-
rossiers qui s'en plaindront, car c'est
pour eux le début de la «haute sai-
son ». La neige, la glace et la boue
sont, en effet, trailres et surprennent
chaque année nombre d'automobi-
listes. Il serait pourtant facile de ne
pas dévier du droit chemin, même
lorsque les conditions de route sont
mauvaises. Il suffi rait de s'en tenir à
quelques règles simples.

La glace diminue fortement
l'adhérence des pneus à la chaussée.
Il suffit d'une manœuvre de con-
duite ou de freinage un peu brusque
pour la réduire à néant. La voiture se
met alors à déraper et vous perdez le
contrôle du véhicule. Cela peut dé-
boucher sur un petit accrochage ou
sur une catastrophe. C'est pourquoi
«Auto-utile» , le service d'informa-

tion et de documentation de l'éco-
nomie automobile suisse, rappelle
une fois de plus les règles suivantes
pour la sécurité de conduite en hi-
ver.

L'essentiel, c'est le dosage. Dé-
marrer en douceur, si nécessaire en
deuxième. Avant les virages, croi-
sements et descentes, cesser suf-
fisamment tôt d'accélérer. Freiner
délicatement, ne jamais freiner
lorsque les roues sont braquées vers
l'intérieur. Eviter de donner des
coups de volant brusques. Et sur-
tout : réduire la vitesse. Voici les rè-
gles les plus importantes pour une
conduite adaptée aux conditions
d'hiver.

En les suivant , vous faites d'une
pierre trois coups, car ce style de
conduite adapté à l'hiver est éga-
lement économe et silencieux.

II va de soi que la voiture, elle
aussi, doit être préparée à l'hiver.
Cest maintenant grand temps de
monter les pneus d'hiver et ce, sur
toutes les roues, car nos voitures ont
des freins sur quatre roues.

Outre les ustensiles de dépannage
classiques en hiver, tels que le râ-
cloir, le balais, et le dégivreur de ser-
rure, il faut absolument mettre dans
la voiture des chaînes à neige. En cas
de neige fraîche , elles seules peuvent
vous porter secours. Une paire de
bonnes chaînes à neige coûte moins
cher que la réparation d'une bosse,
aussi petite soit-elle. Pour le mon-
tage, il est recommandé de mettre
des gants ménagers en caoutchouc,
parce qu'ils résistent à la boue dans
laquelle il faut le plus souvent
chaîner. Les plus malins achètent la
taille au-dessus pour les porter sur
des gants chauds.

A Lausanne: la grande nuit des «Bulles d'or»
« Une nuit tout en bulles d'or ». Samedi dernier, c'est le thème

qu'avait choisi Georges Prade, commandeur des Coteaux de Cham-
pagne, membre de l'académie des gastronomes, membre de l'aca-
démie du vin de France, pour le deuxième chapitre de Lausanne de
l'Ordre des Coteaux de Champagne dans le grand palace Beau-
Rivage à Ouchy, récemment doté d'une magnifique piscine et agré-
menté du parc magnifique qu'on

«N' attendez pas que je brode une
fois de plus sur le Champagne et ses
vertus, car j 'aurais le sentiment de
ressasser. Pour m'avoir entendu de-
puis p lus de dix ans multip lier sur le
podium des intronisations mon acte
de foi , vous savez à quoi vous en te-
nir. Les bulles d'or me sont devenues
une seconde nature et, parisien
montmartrois forcené, me voici
désormais champenois d'adoption. »

lui connait , dominant le lac Léman

Les hommes sont ainsi faits qu 'ils
tendent à se rassembler pour fêter ce
qu 'ils aiment. Comment s'étonner
donc que le vin des coteaux de
Champagne ait été. prétexte, dès sa
naissance, à des réunions d'élégantes
compagnies qui savaient apprécier
la finesse de son bouquet , sa joyeuse
effervescence?

Sous le règne de Louis XIV , où fut
maîtrisé le pétillement naturel de ces
vins , être convié à ces agapes était
une distinction privilégiée. Ainsi
commença la merveilleuse épopée
des bulles d'or, et l'Ord re des
Coteaux naquit. Il eut pour premier
amphitryon la fine fleur de la no-
blesse française : «marquis friands»
cités par Boileau , qui en gastrono-
mes avertis, surent fa ire honneur au
Champagne naissant.

En 1955, un premier grand
chapitre célébra en Champagne le
tricentenaire de l'Ordre des Coteaux.
Depuis lors , confrérie officielle de la
Champagne, il n 'a cessé de s'étendre
en France et dans le monde entier
pour accroître le prestige de ce noble
vin , et ses chapitre s lausannois en
sont à leur deuxième édition.

Plus de trois siècles après sa fon-
dation en 1656 d'après ses lettres
d'origine , les vidâmes en France, les
ambassadeurs et consuls de l'ordre à
l'étranger , assurent la représentation
de la confrérie et entretiennent l'es-
prit de solidarité entre ses membres.

Les rites propres aux chap itres de
l'ord re sont immuables , introduits
par le commandeur Georges Padre ,
tout comme à ses débuts sous la pre-
mière présidence du conseil du

chapitre, le commandeur Georges
Gaucher :

« Pour comprendre le Champagne
el pour bien le servir, il importe de
rallier l'enthousiasme, de ne pas dé-
daigner l'ambition, de croire dur
comme fer  à toutes les tendresses de
la vie. Nous ne sommes pas des gens
de grimoire, notre ordinaire pour
écrire est un paraphe orgueilleux.
Atrabilaires, envieux, neurasthéni-
ques et résignés n 'ont pas p lace dans
nos rangs. Très cocardiers de nos
crus, à l'occasion gentiment sec-
taires, nous nous distançons, sans
même nous en rendre vraiment
compte, des autres adeptes du vin. »

Près de dix mille membres portent
présentement en France, en Europe,
partout dans le monde, voire en
Suisse, les couleurs de l'ordre. Ils ont
prêté serment sur le glaive tout au
sommet de la hiérarchie et la croix
prolifère.

Dans la rotonde du palace Beau-
Rivage à Ouchy, une bonne quin-
zaine d'écuyer , dont deux dames ,
ayant montré qu 'ils possédaient une
bonne connaissance des soins minu-
tieux apportes a l'élaboration du
Champagne , ont prêté serment de
loyauté envers la vigne et le vin de
Champagne, après une longue médi-
tation autour des flûtes emplies de
ce noble vin , prêtèrent serment et
obtinrent le grade de chevalier et de
dame-chevalier , parmi lesquels Ri-
chard Bonvin de Sierre , Sir Wil-
liam 's distillerie et vins. Ce qui
prouve que « les tendresses de la
vie» peuvent aller de nos vins et nos
alcools valaisans au Champagne ,
sans trahir les uns ou les autres.
D'ailleurs , la présence d' un des dix
mille membres de l'ordre, le procu-
reur Rouvinez de l'Ordre de la
channe, en témoignait.

Prêtèrent également serment deux
nouveaux chevaliers distingués par
le chapitre de Lausanne : M. Gabriel

Rosaz, consul général de France, el
M. Jean-Claude Rochat , munici pal ,
directeur des finances et des vigno-
bles de la ville de Lausanne. Enfin ,
en fonction de leurs mérites, M.
Jean-Pasca l Delamuraz, conseiller
national et syndic de Lausanne , ainsi
que M. Georges Corbin , vice-pré-
sident du Touring, furent élevés aux
grades supérieurs d'officiers par le
commandeur Georges Prade , entou-
ré des deux chambellans Daniel Ja-
quinet et Walter Schnyder , directeur
du palace Beau-Rivage , dont on
salua la renommée à la veille de sa
retraite , en fin d'année.

Puis tout le monde passa dans le
salon aux tables dressées pour un
menu digne de l'escouade de 22 cui-
siniers et d'autant de personnel de
service, sous le fameux plafond
rococo, au cours duquel , chaque plat
digne d'un « Relais de Champagne»
- titre qu 'il partage avec l'hôtel du
Golf à Crans sur Sierre, entre autres
quelque 13 relais que comprend la
liste suisse - fut assorti «calées dans
leur seau, à la façon de témoins in-
solents, une série de bouteille au
muselet , classiques ou de prestiges,
prometteuses de fête et de cortège de
joie » des cuvées 73 ou 75, aux noms
prestigieux de « Laurent Perrier» ,
« Moët et Chandon », « Veuve Cli-
quot-Ponsardon rosé», « Pol Roger» ,
«Lanson Black Label », «Mum , cu-
vée René Lalou» . Je ne cache pas
qu 'au moment du vacheri n et des
fromages, ma table composée de
quelques Valaisans dont M. Rouvi-
nez, M"" Jacqueline Biolaz et M""
Busset-Cleusix , épouse du président
sortant du Conseil national , aurions
préféré une bonne dôle de l'extra
cuvée de réserve 1973 Pol Roger
brut. Regrets auxquels se rallièrent
M. et M™* Georges Porte, le nouveau
tenancier du Casino d'Evian. Mais le
chap itre était au Champagne!...

Simone Volet

LES MURS
DE LA LIBERTÉ

On se plaît souvent à compa-
rer l'homme à un insecte enfer-
mé dans un bocal. De tout son
être il aspire à une liberté totale,
sans limite, sans barrière. Indéfi-
niment, avec une constance
admirable, U se lance vers de
nouvelles affirmations, de nou-
veaux projets, de nouveaux es-
poirs, de nouvelles réalisations et
sans cesse il se fracasse contre
un mur qui l'entoure de toutes
parts : mur de ses propres insuffi-
sances et déficiences ; mur
dressé par la société et par les
autres ; mur des choses qui
opposent à l'homme leur stupi-
dité et leur dureté souvent impé-
nétrable ; mur du temps qui fuit
en ne laissant que les ruines nos-
talgiques des illusions perdues,
des projets avortés, des tentatives
impuissantes, des déceptions.

En réalité, comme l'insecte
dans son bocal, l'homme ne peut
trouver ou réaliser sa liberté que
par en-haut, au prix d'un dépas-
sement toujours douloureux.

Mais hélas, il semble qu'ils de-
viennent de moins en moins ca-
pables de s'élever ou même sim-
plement de regarder au-delà des
murs qui les emprisonnent.

Nous vivons dans une civilisa-
tion qui fait perdre aux hommes
leur station verticale, qui les
pousse toujours davantage à
s'aplaventrer au niveau des cho-
ses matérielles qu'ils s'enorgueil-
lissent de posséder, à l'image du
businessman du petit prince, ou
qu'ils s'ingénient à consommer
avec avidité toujours plus dévo-
rante.

Par là, ils dégradent les choses
elles-mêmes en leur faisant per-
dre leur véritable consistance,
leur dignité, leur valeur. Elles ne
sonl plus une voix qui invile
l'homme à les dépasser et à se
dépasser vers une recherche de
signification et de sens, elles de-
viennent des objets muets dont
l'unique valeur se situe au ni-
veau de l'utilisation ou de la con-
sommation.

Face à un beau paysage,
l'homme moderne ou dans le
vent, celui qui n'esl pas attardé à
des conceptions anciennes ne
perçoit aucune invile à admirer,
s'enthousiasmer, méditer, réflé-
chir, comprendre ; il se demande
simplement quel bénéfice il
pourrait en tirer et il élabore des
projets d' utilisation. Les choses
qui n'ont aucune valeur finan-
cière ou aucun rapport pécu-
niaire n'ont simplement aucune
valeur.

Cet univers unidimensionnel
ne laisse aucune place pour la li-
berté, il contraint l'homme à une
position horizontale où domi-
nent les seules lois de la néces-
sité et de l'immédiateté.

Car être libre, c'est être déta-
ché des contraintes immédiates;
c'est être capable d'apercevoir

les choses dans leur diversité et
dans la multiplicité des valeurs
dont elles sont riches. Rien n'est
simple dans l'univers, pas même
la plante la plus banale, pas
même un caillou, mais chaque
être est originalité absolue, cha-
que être est multiplicité infinie
de sens que l'homme est appelé
à découvrir et comprendre.

L'unidimensionnel pour qui
un arbre n'est plus qu'une cer-
taine quantité mesurable de bois
à utiliser ou à vendre ; l'individu,
tel un sartre, qui ne voit plus
dans un arbre qu'un amoncelle-
ment monstrueux de formes dis-
parates, qui ne découvre plus
l'harmonieuse unité qui englobe
les parties, qui n'entend plus le
message triomphal de vie, d'es-
pérance que lance l'arbre, cet
homme a en réalité réduit l'uni-
vers des choses à une prison où
ne pénètre aucune lueur de li-
berté authentique. Il s'est lui-
même transformé en un insecte
tournant désespérément en rond
entre des parois qui l'écrasent.

Dans une telle prison ne bril-
lent même plus les étoiles qui
éclairent la nuit

Comme on comprend la ré-
volte exacerbée des jeunes refu-
sant de se laisser entraîner dans
une telle prison ! On éprouve
une sorte de sympathie profonde
à l'égard des anarchistes qui
voudraient faire sauter les murs,
ouvrir des fenêtres, échapper à la
torpeur mortelle de l'unidimen-
sionnalité consommatrice.

Et on se demande avec inquié-
tude, face à cette civilisation qui
menace d'entraîner l'Eglise elle-
même dans l'unidimensionnalilé
des planifications terrestres, d'où
surgira la voix libératrice capa-
ble de redresser les hommes
dans leur véritable stature.

La liberté n'existe pas dans
l'ordre des choses, l'homme ne
commence à l'apercevoir que
lorsqu'il s'élève au-delà de tous
les murs des choses qui l'entou-
rent, au-delà de toutes les con-
traintes qui l'écrasent.

La liberté à laquelle l'homme
aspire ne lui est que très impar-
faitement donnée dans les limi-
tes désespérément étroites de la
vie terrestre; elle est plutôt es-
poir, espérance qui sort du cœur
de celui qui découvre que les
choses n'ont pas leur valeur au-
thentique en elles-mêmes, mais
qu'elles sont un tremplin offert à
l'homme pour qu'il les dépasse
et se dépasse sans cesse dans une
recherche d'absolu.



Session d'hiver des Chambres fédérales
Reunions des groupes

L'heure d'été
ne fait pas l'unanimité
BERNE (ATS). - Hier, à l'issue des
débats des Chambres fédérales, les
groupes parlementaires se sont réu-
nis à Berne. Point d'orgue de ces
réunions, celle des députés de
l'Union démocratique du centre
(UDC), qui devait décider d'une
candidature à la succession de Ru-
dolf Gnaegi au Conseil fédéral. En
réalité, il n'y a pas eu de décision, si
ce n'est celle de présenter deux can-
didats, MM. Wemer Martignoni et
Léon Schlumpf, qui avaient chacun
obtenu 13 voix. Si tous les autres
groupes ont pris connaissance de ces
deux candidatures, aucun n'a, par
contre, pris position. Le groupe so-
cialiste a décidé d'aborder cette
question lors de sa prochaine séan-
ce.

Trois objets de ces réunions sont à
relever : le budget 1980 de la Confé-
dération, l'acquisition de nouveaux
obusiers et chars de grenadiers et la
loi sur l'introduction de l'heure d'été.
A propos du budget 1980 de la Con-
fédération, les groupes socialiste, ra-
dical et démocrate-chrétien l'accep-
tent , sous certaines conditions. Le
groupe des indépendants et évangé-

liques en propose pour sa part le
renvoi au Conseil fédéral, avec mis-
sion de ramener le déficit à moins
d'un milliard de francs.

L'acquisition de nouveaux obu-
siers blindés M-109 et des chars de
grenadiers M-113 qui les accompa-
gnent a fait l'objet de discussions
nourries au sein des groupes. Le
groupe radical approuve, le groupe
des indépendants et évangéliques
approuve avec réserves et le groupe
socialiste rejette.

L'introduction de l'heure d'été ne
fait pas non plus l'unanimité. Le
groupe démocrate-chrétien est pour.
Le groupe radical est pour l'heure
d'été, mais il est contre la procédure
accélérée que le Conseil fédéral en-
tend utiliser. Le groupe des indépen-
dants et évangéliques estime qu'il
n'y a pas urgence et qu'il ne faudrait
pas oublier que la volonté populaire
s'est exprimée contre.

Voir également en page 35 le dé-
bat de la réunion du groupe « UDC »
et le commentaire de Roger Germa-
nier.

BERNE (ATS). - Journée essentiellement agricole, hier, au Conseil
national : les députés ont adopté la loi fédérale révisée sur les alloca-
tions familiales destinées aux petits paysans et aux travailleurs agri-
coles - qui entrera en vigueur le 1" avril prochain - ainsi que le projet
de loi sur les contributions aux paysans de montagne. Sur ce dernier
point, deux divergences séparent encore les deux conseils : contribu-
tions aux propriétaires non exploitants et droit de recours. Une brève
discussion s'est ensuite ouverte sur certaines formes de publicité qui
tendent à présenter des denrées alimentaires - des fortifiants notam-
ment - comme des médicaments.

Un Valaisan, président
de la commission

Dès le 1" avril prochain donc - à
moins qu'un référendum ne soit lan-
cé avant - les travailleurs agricoles
et les petits paysans recevront , dans
les régions de plaine, 60 francs par
mois pour les deux premiers enfants
et 70 francs pas mois pour le troisiè-
me enfant et chaque enfant suivant.
En zone de montagne, ces alloca-
tions seront de 70 et 80 francs res-
pectivement (actuellement ces mon-
tants sont de 50 francs par enfant en

plaine et de 60 francs en montagne).
La limite des revenus donnant droit
à ces prestations passera de 16 000 à
22 000 francs. Cette limite augmen-
tera de 3000 francs par enfant. Si né-
cessaire, le Conseil fédéral pourra
l'adapter tous les deux ans aux con-
ditions économiques.

Les explications ont été données
par M. Herbert Dirren (PDC/VS),
président de la commission.

A l'unanimité
La loi révisée a été approuvée à

l'unanimité, bien que, à entendre
certains porte-parole de groupe, elle
ait fait l'objet de certaines réserves
lors de discussions internes. Au nom
des libéraux, M. André Gautier, de
Genève, a attiré l'attention sur la
contradiction qui consiste , d'une
part, à accorder de nouvelles sub-
ventions - la Confédération devra
débourser 14 millions de plus - et,
d'autre part, à se plaindre de l'état
des finances de la Confédération et à
tenter de donner un coup de frein,
lors de l'examen du budget (la se-
maine prochaine devant le Natio-
nal). Les allocations familiales, a dé-
claré M. Félicien Morel (soc/FR)
sont un acte de solidarité et ne doi-
vent pas servir à appuyer la politique
structurelle (en soutenant davantage
certaines catégories de paysans par
rapport à d'autres).

Non à une extension
à tous les paysans

Au cours de ces débats, le Conseil
national a rejeté une proposition
émanant du groupe PDT-PSA-
POCH et tendant à modifier fonda-
mentalement l'objectif de cette loi.
M. Jean-Claude Crevoisier (PSA/
BE) a en effet demandé que le régi-

me des allocations familiales soit
étendu à tous les agriculteurs - et
non seulement les « petits » - et
leurs employés. Le financement se-
rait assuré à raison de 80 % par la
Confédération et les cantons - cela
est nouvea u - 20% par tous les ex-
ploitants agricoles et non seulement ,
comme dans la nouvelle loi , par les
seuls employeurs agricoles. Ainsi ,
même un paysan exploitant un do-
maine hautement mécanisé et pou-
vant se passer de main-d'œuvre de-
vrait verser une cotisation.

Contributions
à la surface :
deux divergences

Le projet de loi sur les contribu-
tions à l'exploitation agricole du sol
(destinées aux paysans de monta-
gne) que le National a adopté hier,
devra retourner devant le Conseil
des Etats. Deux divergences sépa-
rent encore les deux Chambres. La
première concerne le versement
d'une partie des contributions au
propriétaire qui entretient l'infra-
structure mais n'exploite pas lui-
même le terrain. D'accord, dit le
National , mais cette partie ne peut
être prélevée que sur les contribu-
tions à l'alpage et non aussi , comme
le prévoit le projet des Etats , sur les
contributions à la surface.

Deuxième divergence : la procé-

dure de recours. Le Conseil national
estime que le Tribunal fédéral doit
être la dernière instance auprès de
laquelle il peut être recouru dans
tous les cas. Le Conseil des Etats a
décidé de limiter cette possibilité
aux seuls litiges portant sur le rem-
boursement des contributions , l'ex-
clusion du droit à la contribution et
- c'est un autre volet de cette loi -
l'obligation de tolérer l'exploitation
des terrains en friche. Pour les autres
différends, le Département fédéral
de l'économie publique constitue la
dernière instance de recours.

Distinguer médicaments
et aliments

Certaines annonces publicitaires
en faveur de denrées alimentaires
sont rédigées de manière à éveiller
dans le public l'impression qu'il
s'agit de médicaments, a noté M. Jo-
seph Landolt (PDC/ZH), dans une
interpellation. Et de citer le cas de
certains fortifiants composés de le-
vures, extraits de fruits et de vitami-
nes. Le conseiller fédéral Hans Hur-
limann lui a donné en partie raison ,
reconnaissant que les frontières en-
tre médicaments et produits alimen-
taires sont fluctuantes et que divers
fabricants profitent de cet état. Le
Conseil fédéral s'efforcera , a-t-il pro-
mis, de mieux les définir au gré des
révisions d'ordonnances concernant
ces domaines.

Le pape va rencontrer
le patriarche Dimitrios Ier

Les antécédents
d une démarche historique

E ROME |
GEORGES

HUBER

Aujourd'hui , départ du pape
pour la Turquie. C'est le premier
«voyage œcuménique» de Jean
Paul 11. Vendredi , au Phanar , le
Saint-Père rencontrera Dimi-
trios I", patriarche de Constanti-
nople, et assistera à une céré-
monie en l'honneur de la fête de
saint André .

C'est un événement d'une im-
portance exceptionnelle. Il sem-
ble, en effet , que cette rencontre
au Phanar marquera une nou-
velle étape dans le rapproche-
ment entre l'orthodoxie et le ca-
tholicisme: l'ouverture d'un
«dialogue théologique» officiel.

Pour saisir la portée de cet
événement , il convient d'évoquer
quelques antécédents.

En convoquant un concile
œcuménique, Jean X X I I I  avait
aussi en vue la recomposition de
l'unité de tous les chrétiens. Ce
sera là un des soucis majeurs de
son successeur. En janvier 1964 ,
après la deuxième session du
concile , Paul VI fit un pèleri-
nage en Terre Sainte au cours
duquel il rencontra , à Jérusalem ,
le patriarche Athenagoras, ainsi
que d'autres dignitaires d'Egli-
ses orientales séparées de Rome.

Quel ques mois plus tard , le
synode panorthodoxe de Rho-
des encouragea le dialogue des
diverses Eglises orthodoxes avec
Rome : « dialogue de charité» ,
susceptible de frayer un jour la
voie à un «dialogue théologi-
que» officiel , engageant l'en-
semble des Eglises orthodoxes.

Démarche audacieuse
Juillet 1967, nouveau geste au-

La consommation
d'électricité par habitant

La consommation d'énergie élec-
trique par habitant, calculée en
divisant le total annuel de la con-
sommation finale d'électricité par la
population résidante moyenne, ne
cesse d'augmenter sensiblement de-
puis longtemps. En effet, cette con-
sommation qui était encore de 1800
kWh en 1950, atteignait déjà 3122
kWh dix ans plus tard et 4003 kWh
en 1970. Mais depuis cette dernière
date, la progression s'est également
poursuivie d'année en année, à
l'exception de 1975, où la consom-
mation a reculé, tombant de 4589
kWh en 1974 à 4513 kWh au plus
fort de la récession,. Les derniers
chiffres disponibles annoncent pour
1978 une consommation de 5123
kWh . ce qui correspond à une pro-
gression de 28 "o par rapport à 1970.

dacieux de Paul VI:  il fait une
visite officielle au Phanar, où il
est reçu par Athenagoras, très
ému. Le visage du vieux patriar-
che était encore plus blanc que
sa barbe, rapporte un témoin.
Trois mois plus tard , Athenago-
ras se rend au Vatican , pour ren-
dre sa visite à Paul VI. Il parti-
ci pa à une cérémonie dans la
basili que Saint-Pierre.

Suivent d'autres visites œcu-
méniques, à un niveau inférieur,
toujours dans l'esprit d'une
meilleure compréhension réci-
proque. A côté des échanges
Constantinople - Rome, il con-
vient de mentionner aussi le dia-
logue pastoral d'une durée
moyenne d'une semaine, alter-
nativement en Russie et hors de
Russie ,

Ces échanges œcuméniques
portèrent des fruits. En 1975 les

Eglises orthodoxes estimèrent
que les temps étaient mûrs pour
une démarche plus importante.
D'un commun accord , elles
chargèrent le patriarche œcumé-
ni que de Constantinople de pro-
poser, au nom de toutes les Egli-
ses orthodoxes, un dialogue
théologi que officiel à l'Eglise ca-
tholi que.

Geste improvisé
ou geste mûri ?

C'est au cours d'une mémo-
rable cérémonie à la chapelle
Sixtine , le 14 décembre 1975 ,
dixième anniversaire de la levée
des anathèmes entre Rome et
Constantinop le , que le métropo-
lite Meliton , envoyé de Demi-
trios I", patriarche de Constanti-
nople , communi qua au pape la
décision des Eglises orthodoxes
touchant à un dialogue théologi-
que avec l'Eg lise catholi que. Et
c'est à la fin de cette même céré -
monie , que Paul VI , à la surprise
de tous, s'agenouilla devant le
métropolite Meliton et lui baisa
les pieds.

Geste improvisé sous le coup
d'une émotion? Non. Ce fut un
geste, dit-il lui-même, « tiré de la
théolog ie de l'Evangile» , insp iré
de l'exemple de Jésus lavant et
baisant les pieds de ses disci-
ples.

A la suite de cette journée mé-

morable, on institua, de part et
d'autre, des commissions prépa-
ratoires, pour proposer les thè-
mes et les méthodes du dialogue
théologique entre l'orthodoxie et
le catholicisme. Des représen-
tants de l'une et l'autre commis-
sions se rencontrèrent dans la
suite pour une confrontation des
résultats de leurs travaux res-
pectifs. Reste maintenant à fixer
le programme du dialogue et à
nommer les membres de la com-
mission mixte orthodoxe-catho-
li que. On pense que ce sera là
un des objets de l'entretien de
Jean Paul II et du patriarche Di-
mitrios I" au Phanar , vendredi
prochain.

«Je ne peux pas
les répéter,
c'est un secret »

Citons enfin , commenté par
Jean Paul I" lui-même, un fait
significatif : la visite au Vatican
de Mgr Nikodim , métropolite de
Moscou , chef de la délégation
orthodoxe de Moscou à la céré-
monie d'inauguration du ponti-
ficat de Jean Paul I", le 3 sep-
tembre 1978. Deux jours après
cette cérémonie , le métropolite
fut reçu en audience privée par
le nouveau pape. Jean Paul I"
avait commencé de répondre à
l'adresse d'hommage du prélat
orthodoxe , lorsque , brusque-
ment , celui-ci s'affaissa , victime
d'un infarctus. Le métropolite
russe mourut dans les bras du
pape. Deux jours plus tard , par-
lant au clergé de Rome , Jean
Paul 1" rendit hommage au pré-
lat orthodoxe : « Je vous assure
que jamais dans ma vie je
n'avais entendu prononcer sur
l'Eglise des paroles si belles que
celles du métropolite Nikodim.
Je ne peux pas les répéter , c'est
un secret. Elles m'ont profondé-
ment impressionné. Comme cet
orthodoxe aimait l'Eglise. Et je
crois qu'il a beaucoup souffert
pour l'Eg lise et qu 'il s'est em-
ployé énormément pour ia cause
de l'union des chrétiens. »

Parmi les personnes qui , dans
la souffrance , ont préparé la
journée œcuméni que que les ca-
tholi ques et les orthodoxes vi-
vront vendredi prochain , ne fal-
lait-il pas aussi signaler le métro-
polite Nikodim , dont l'amour de
l'Eglise impressionna si vive-
ment le prédécesseur de Jean
Paul I I ?

Journée agricole au Conseil national

Allocations familiales en hausse
pour les petits paysans et les travailleurs agricoles

AU CONSEIL DES ETATS
Le budget 1980: une austérité tempérée
BERNE (ATS). - Le Conseil des Etats débattait , hier, du budget de la
Confédération pour 1980. Bien que les représentants des cantons ne
soient pas parvenus à passer en revue tous les postes - il reste à exa-
miner un département et quelques chapitres annexes - l'essentiel a
été dit. Et surtout, le débat budgétaire a permis au conseiller fédéral
Georges-André Chevallaz d'esquisser les intentions du Conseil fédé-
ral en matière de finances.

L'objectif principal du gouverne-
ment sera de ramener le déficit de
3, 3 milliards prévisibles pour 1983 à
environ 500 millions. Il faudra à cet
effet , par des coupes sombres, dimi-
nuer de 1,7 milliard le découve rt et ,
parallèlement , accroître les recettes
de 800 millions. Dans cette perspec-
tive , a admis notre ministre des fi-
nances, le budget 1980 est bien timi-
de. Les économies prévues sont in-
suffisantes et les recettes attendues
nous vaudront peut-être quelques
déceptions. 11 faut néanmoins l'ac-
cepter, car il fait partie de l'évolution
qui s'amorce. La Chambre est entrée
dans les vues de notre ministre des
finances. Aucun des orateurs n'a
contesté le budget , tous ont insisté
sur la nécessité impérieuse de reve-
nir à une situation d'équilibre par
des réductions de dépenses. Le vote
final , qui a lieu aujourd'hui , fera
passer ie cap de la première Cham-
bre au budget , avec son déficit légè-
rement inférieur à 1,3 milliard.

Déficit de 500 millions
en 1983 ?

Le plan financier pour la législatu-
re qui vient de s'ouvrir ne sera divul-
gué que dans quel que temps, après
l'élection du nouveau Conseil fédé-
ral. M. Chevallaz en a toutefois déjà
tracé les grandes lignes. Le retour à
un déficit « acceptable » de 500 mil-
lions, qui est donc prévu pour 1983 ,
se fera grâce à trois opérations : une
modération systématique des dépen-
ses (économie de 900 à 1100 millions
par une correction des dépenses
courantes et des engagements nou-
veaux), un premier programme de
réduction de diverses subventions et

de parts cantonales sur le droit de
timbre et le bénéfice de la Régie des
alcools (soumis au Parlement en jan-
vier prochain , il permettra une éco-
nomie de 400 millions dès 1981) et
un maintien du blocage du person-
nel. Ni la sécurité sociale ni la pré-
paration militaire ne seront réduites.
Enfi n, une nouvelle répartition des
tâches et des charges entre la Confé-
dération et les cantons est à l'étude.
Elle devra permettre d'alléger les
charges que la Confédération n'est
plus en mesure d'assumer. Un pre-
mier projet concernant ce partage
des tâches sera soumis au Parlement
en 1980, de même qu'une loi sur les
subventions. Ce programme d'éco-
nomies qui admet , pour une infla-
tion supposée de 2 à 3 %, une crois-
sance moyenne des dépenses de 3 %
par an pour 1981-1983 , répond aux
exigences des motions d'économies
déposées par les radicaux et les dé-
mocrates-chrétiens. La première a
d'ailleurs été traitée et acceptée par
la Chambre avant la discussion sur
le budget , ce qui impli quera une
contrainte supplémentaire pour le
gouvernement , dès que le Conseil
national aura fait de même.

Recettes envisagées
Pour ce qui est des recettes , le

Conseil fédéral présentera un projet
de taxe sur les poids lourds au début
de l'année prochaine. En 1981 , il dé-
posera un projet de prolongation du
dispositif constitutionnel concernant
« l'ICHA » et « l'IDN » , qui échoit à
la fin de 1982. M. Chevallaz n'a rien
dit de plus sur cette reconduction ,
qui pourrait comporter un réaména-
gement des deux impôts, voire s'ac-
compagner d'un recours à d'autres

ressources fiscales. On en saura plus
quand paraîtra le plan financier, en
même temps que les li gnes directri-
ces pour la nouvelle législature.

Pas de budget
trop austère

Il n'était pas possible, a souli gné
le chef du Département des finan-
ces, de rendre plus austère le budget
1980, étant donné les circonstances
présentes, aussi bien sur le plan éco-
nomique que politique. Des proces-
sus tels que la modération des dé-
penses, la nécessaire limitation des
interventions fédérales , le renforce-
ment du fédéralisme ne sauraient
être décrétés brusquement. Et il ne
faut pas oublier les engagements pris
antérieurement. C'est ainsi qu 'il y a
eu les conséquences de la 9* révision
de « l'AVS » (337 millions de dépen-
ses en plus), l'aide aux paysans de
montagne promise depuis fort long-
temps (135 millions), les parts canto-
nales aux impôts fédéraux (74 mil-
lions en plus), le réajustement des
crédits militaires , rendu nécessaire
par l'indispensable réalisation des
programmes d'armements (+ 186
millions). Pour cette dernière exi-
gence, la commission du Conseil des
Etats a elle-même contribué aux ma-
jorations. Mais l'évolution vers
l'é quilibre se fera progressivement ,
« par un effort méthodique et dura-
ble » .

Mesures monétaires
internationales

En début de séance, le Conseil des
Etats a donné le feu vert - après le
Conseil national - à la partici pation
de la Suisse aux mesures monétaires
internationales. Il s'agit en fait de la
poursuite de cette partici pation pour
une durée de cinq ans et du relève-
ment de la limite - de 1,5 à 2 mil-
liards - des crédits et garanties pou-
vant être accordés par la Confédéra-
tion. L'objet a été approuvé par 33
voix sans opposition.

Coupole fédérale
A quand les armoiries du Jura?
BERNE (A TS). - Les armoi- pro omnibus (« Un pour tous,
ries du canton du Jura doi- tous pour un»), devise qui
vent également figurer sous n 'est plus respectée depuis la
la Coupole fédérale. C'est ce création du canton du Jura,
que demande le conseiller relève M. Wilhelm.
national Jean Wilhelm
(PDC/J U) dans une motion
qu 'il vient de déposer.

En entrant au Palais fédé-
ral, on constate que sont f i -
xées au p lafond , groupées
autour de la croix fédérale,
les armoiries en vitrail de 22
cantons confédérés et la de-
vise nationale en latin Unus

Le conseiller national ju-
rassien demande en consé-
quence au Conseil fédéral de
combler cette lacune aussi
rapidement que possible,
sans attendre la révision to-
tale de la Constitution et le
verdict du souverain quant
au problème des demi-can-
tons.
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CSA V M A  Auto-secours pour pannes et accidents des Service d'aide lamlllale: pour tous renseigne-
rai©! I ©  garagistes valalsans. - 24 heures sur 24. ments , s'adresser à la responsable du servi-

_4- TAii *.™.... ij. iii Garage Olympic, A. Antille, Sion, jour: ce: M"' Philippe Marin, infirmière, chemin de
Médecin de garde. - Téléphoner au N 111. 233582 nuit 233776 la Prairie 3, Martigny, tél. 2 38 42. Tous les
Pharmacie de service. - Pharmacie Cina, service de dépannage du 0,8%0. - Téléphone jours de 7 à 9 heures et à partir de 18 heures

tél. 556440. 38 23 63 et 86 34 50. A.A. - Groupe de Martigny, réunion le vendredi
Hôpital d'arrondissement. - Heures des vis.- Dépannage installations Irlgorlllques. - Sa- à 20 h. 30, local Notre-Dame-des-Champs

tes: semaine et dimanche de 13 h. 30 a medi et dimanche sans supplément: Val-Fri- N° 2. Tél. 026/2 11 55 et 5 44 61 et 8 42 70.
15 h. 30 et de 18 heures à 19 h. 30. En prive. go-Technic Sion-Crans, tél . 027/23 16 02. Groupe alcooliques anonymes «Octodure.. -
de 13 h. 30 à 20 h. 30. Prière d'observer pompes tunèbres. - Barras S.A., tél. 22 12 17, Bâtiment de la Grenette, Martigny: réunion
strictement ces heures. Max perruch0ud, tél. 22 16 99, 55 03 02; tous les mercredis à 20 h. 30. SOS, télépho-

Cllnlque Sainte-Claire. - Heures des visites: 55 18 48 Vce((rayi (é| 22 28 30. nés 2 49 83 et 5 46 84.
en prive, de 10 a 20 heures; en commune: de Garderie. - Lundi, mardi , jeudi et vendredi de Bibliothèque municipale. - Mardi de 15 à 17 h.,
13 a 16 heures et de 19 a 20 heures; en pe- 14 neures a 16 n 30 au rez-de-chaussée de mercredi, de 15 à 17 h. et de 19 h. 30 à
diatne: de 15 a 17 heures; en maternité: de récole protes(ante 20 h. 30; vendredi, de 15 à 17 h.; samedi , de
12 a 14 heures, de 15 a 16 heures et de 19 a service social de la commune de Sion, ave- 15 à 17 heures.

^
2°.heUr!2i , A. , I U A. IH ... nue de la Gare 21. tél. 22 86 88.

Centre médico-social régional, hôtel de ville, Dispensaire médical: ouvert l'après-midi,
aile ouest, tél. 55 51 51. Crèche - garderie d'enfants: ouverte de O *%i w% + _ t iM AI ¦ vis* ASoins: a domicile, soins au centre, du lundi 7 neures a 18 n 30 WCf li1l a>IYIaUl ICC
au vendredi, de 13 h. 30 à 14 h. 30. Consultation pour nourrissons, cours de
Consultations pour nourrissons: sur rendez- puériculture Croix-Rouge «Soins à la mère Pharmacie de service. - Pharmacie Gaillard,
vous, de 13 h. 30 a 16 h. 30, le mardi et le et l'entant»: tél. 23 30 96. Renseignements et tél. 65 12 17.
jeudi , inscriptions, l'après-midi du lundi au vendre- Médecin de service. - En cas d'urgence en
Cours: -Soins a la mère et a I enfant»

^ di de 14 a 18 neures l'absence de votre médecin habituel, clini-
Servlce d aides familiales: responsable Ml- 

 ̂
_ Réunion |e mardi à 20 h. 30, rue Saint- que Saint-Amé , tél. 65 12 12.

chelle Fasnachl. Guérin N° 3, au-dessus du parking. Service dentaire d'urgence. Pour le week-end
Assistantes sociales: service de la jeunesse, Croix-d'Or, centre d'accueil. - Bâtiment ser- et les jours de lète, appeler le numéro 111
de la famille, du 3- âge centre social. vice socia| chaque vendredi dès 20 heures. Pompes tunèbres. - Albert Dirac, tél. 65 12 19,
Services spécialisés: (peuvent être atteints service d'aides familiales. - M™ Oggier- François Dirac, tél. 65 15 14.
au même numéro). Meytain, rue du Chanoine-Berchtold 20, Samaritains. - Dépôt de matériel sanitaire,
- Service social pour handicapes (AVHPM) sion ,é, 22 86 22 du lundi au vendredi de M- Marie Rappaz, chemin des Iles, télépho-
- Service psycho-social 8 heures à 11 heures et de 17 à 19 heures. ne 65 23 39.
- Ligue valaisanne contre les toxicomanies Centre de planning lamlllal, Service famille- Exercices: 2' mardi de chaque mois , dès
- Office cantonal des mineurs jeunesse. - Consultations sur rendez-vous, 20 heures.
- Ligue valaisanne contre le rhumatisme avenue de la Gare 21, salle N° 24, le lundi et Service médico-social du district. - Hospice
- Caritas Valais le vendredi après-midi et le mardi soir. Télé- Saint-Jacques, tél. 65 23 33.- Service med.co-pedagog.que / Erz.e- ph0ne 23 46 48 de 14 h. 30 à 15 h. 30. Taxiphone. - Service jour - nuit, tél. 71 17 17.hungsberatung (tel 5711 71V Bibliothèque municipale. - Ouverture: les

Samaritains. - Depot d objets sanitaires , tele- mardis e( mercredis de 15 à 19 heures, les
phone 55 20 72 jeudis e, vendredis de 14 à 18 heures. WJÊ Af\ m% * I* _->. m»Service dentaire d urgence pour le week-end R,hu .,„.„ _ TM „,. ,„ ., ?? QK Ra durant ¦ViOllllUÎ V
pnone &o M il jeudis et vendredis de 14 à 18 heures. MAnthûUService dentaire d urgence pour le week-end Baby-sltters. - Tél 22 38 20 et 22 96 63 durant 1*1011111©»
et les |ours de tète. - Appeler le numéro 111. |es neures des repas e, 22 42 03 ,e matin

Ambulance. - SAT , tél. 55 63 63. Châteauneul-Conthey. - Piscine du Résident- Pharmacie de service. - Pharmacie Carraux,
Auto-secours pour pannes et accidents des Parc couverte et chauffée - Bassin de tél. 712106.

garagistes valaisans. - 24 heures sur 24. 17 m x 7 m. Médecin. - Service médical jeudis après midi,
Garage sierrois, téléphone jour et nuit: Taxis de Sion. - Service permanent et station dimanches et jours fériés, tél. 71 11 92.
55 55 50. centrale gare, tél. 22 33 33. Samaritains. - Matériel de secours, téléphone

Auto-secours sierrois. - 24 heures sur 24. Te- Dancing Le Gallon. - Ouverture tous les soirs 71 14 54 et 71 23 30.
lephone 55 24 24. SOS pannes - accidents de 22 h. à 3 h. et 4 h. suivant la saison Ambulance. -Tél. 71 62 62.

Grône Samaritains. - Objets sanitaires et ma- Dimanche fermé. Hôpital. - Heures des visites, chambres com-
teriel de secours, tél. 58 14 44. Dancing-discothèque La Matze. - Ouvert jus- munes et mi-privées, mardi, jeudi, samedi et

Pompes tunèbres. - Jean Amoos, téléphone qu a 3 heures. Dimanche dès 16 heures: dis- dimanche, de 13 h. 30 à 15 heures; privées,
55 10 16. Eggs et Fils, tel. 55 19 73. c0 dansant. Tél. 22 40 42. tous les jours de 13 h. 30 à 19 heures.

Groupe AA. - Chippis, tél. 55 76 81 Musée des costumes - vivarium : route de Service dentaire d'urgence. Pour le week-end
A l'écoute (La main tendue). - Difficultés , pro- Sierre, Uvrier : ouvert tous les jours, sauf les et les jours de fête , appeler le 111.

blêmes, angoisse, solitude, etc., 24 heures dimanches et lundis, de 13 à 18 heures. Pompes funèbres. - Maurice Clerc , 71 62 62,
sur 24, tél. 143. Samaritains. - Dépôt d'objets sanitaires télé- J.-L. Marmillod, 71 22 04, Antoine Rithner ,

Bibliothèque. - Tél. 55 19 64. Ouverture: lun- pnone 22 n 58| M- G. Fumeaux , avenue 71 30 50.
di. mardi , mercredi, vendredi, de 14 h. 30 a Pratifori 29, ouvert de 11 à 13 heures. Dancing Treize-Etoiles. - Ouvert jusqu'à 3 h.
18 h. 30; jeudi de 14 h. 30 a 20 h. 30; samedi , Consommateur-Information: rue de la Porte- Fermé le lundi.
de 10 heures à 11 h. 30 et de 14 heures à Neuve 20, ouvert le jeudi de 14 à 17 h. et non Taxis de Monthey. - Service permanent, sta-
16 n 30. 15 n comme précédemment. tion place Centrale, tél. 71 48 84.

Centre d'information planning lamlllal. - Mar- Haute-Nendaz. - Discothèque Bleusidilic , tous Taxiphone. - Service jour et nuit, tél. 71 17 17.
di et vendredi, de 14 heures a 15 h. 30 ou sur ,es vendredis, samedis et dimanches soirs CIRENAC. - Centre d'information de régula-
rendez-vous, tel. 55 58 18. Permanence tele- de 22 h a 3 n Té, 88 23 42. tion des naissances et d'aide aux couples,
phonique tous les jours entre 8 et 9 heures. tel 71 66 11.
Adresse : hôtel de ville, bureau N' 28, 2' Dépannage. - Téléphone jour et nuit: 71 43 37
étage. Bar Le Corso. - Ouverture jusqu'à 24 heures.

Centre de loisirs et culture Aslec. - Ouvert du Centre Fitness du Chablais. - Tél. 71 44 10,
mardi au samedi de 9 à 12 heures et de 14 à IUI13 |*t IQ n\# piscine chauffée , saunas, solarium , gym.,
17 heures, ainsi que le soir selon programme Iwittl vl ŷlljf ouverture de 8 à 21 heures.
propre des activités. Tél. 55 65 51. Alcooliques anonymes. - Réunion tous les

Centre d'information permanente socio-cultu- vendredis au café Industriel, à 20 h. 30. Ro-
rel. - Le programme des manifestations de Pharmacie de service. - Téléphoner au N° 111 ger, tél. 71 18 32; Jean, tél. 71 1339.
la quinzaine, tél. 55 66 00. Médecin de service. - Appeler le numéro 111.

Taxi Saint-Léonard. - Service jour et nuit , télé- Hôpital. - Heures des visites, chambres com- - . . ^,
phone 027/31 12 69. mune tous les jours de 13 h. 30 a 15 heures VIGÇJG

Bibliothèque Aslec. - Ouverture, mardi , 17 à et de 19 à 20 heures; privées de 13 h. 30 à ^
19 heures; mercredi 15 à 19 heures; jeudi et 20 heures. Pharmaelp d» servir» - Pharmario Ruriot
vendredi. 17 à 19 heures; samedi , 15 à Service dentaire d'urgence pour le week-end 
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Pharmacie Burlet

17 heures. et les lours de tête. -Appeler le numéro 111 
Serv|(;e den(a|re „. pour |e week.end

Dancing La Locanda. - Ouvert tous les soirs Ambulance ofliclelle. - Tel. 2 24 13 p( |es g de fê appeler le numér0 t, t
de 21 h. 30 à 3 heures et 4 heures suivant la et 2 15 52.
saison, tél. 5518 26. Pompes tunèbres. - Ed. Bochatay, 2 22 95. m

Gilbert Pagliotti, 2 25 02. Marc Chappot et
Roger Gay-Crosier 2 24 13 et 2 15 52.

Centre de planning lamlllal. - Avenue de la
Gare 28, tél. 2 66 80.

Centre femmes. - Tous les mardis de 15 à
19 heures, échanges d'idées, d'expériences,
etc., place du Midi 1, tél. 2 51 42.

Dépannage Jour et nuit. - ACS Martigny, télé-
phone 026/2 32 32.

Dépannage et accidents. - R. Granges et Cie,
carrosserie du Simplon, 22655/23463.

Fondation Plerre-Gianadda. - Musée gallo-ro-
main (expo archéol.), ouvert tous les jours
de 10 à 12 heures et de 14 à 18 heures
(lundi, excepté). Jusqu'au 30 décembre : ex-
po d'autofnne, six peintres valaisans.

CPM centre de préparation au mariage. - Tel.
55 44 33. Rencontres avec un couple tous
les vendredis dès 20 heures à l'hôtel de ville
de Sierre, entrée ouest, 2" étage.

Crans. - Galerie de l'Etrler: expo de Pierre el
Yvon Devanthéry.

Pharmacie de service. - Pharmacie Marty,
231518.

Alcooliques anonymes. - Réunion tous les
jeudis à 20 h. 15, avenue de la Gare 9, télé-
phone 23 43 53, 23 62 46 et 23 80 42. Naters
tél. 231261 .

Dépôt de pompes tunèbres. - André Lambrig-
ger, tél. 23 73 37.

Patrouilleurs TCS. -Tél . 022/140 ou 031/140.

Sion
Médecin de garde. - Le N" 111 renseignera.
Pharmacie de service. - Jours ouvrables, 8 h.

à 12 h. et 13 h. 45 à 21 h. Dimanches et
fêtes: 9 h. à 12 h. et 15 h. à 21 h. En dehors
de ces heures: pour ordonnances médicales
urgentes seulement: 21 21 91 (poste de
police); surtaxe de 5 francs.
Mercredi 28, jeudi 29: Magnin, 221579.
Vendredi 30, samedi 1": Fasmeyer , 221659.

Service dentaire d'urgence. - Téléphoner au
numéro 111.

Service vétérinaire d'urgence. - Téléphoner
au N' 111 .

Hôpital régional. - Permanence médicale as-
surée pour tous les services. Heures des vi-
sites, tous les jours de 13 à 15 heures et de
19 à 20 heures. Tél. 21 11 71.

Permanence Association des parents de Sion
et environs. - L APS répond tous les lundis,
de 19 à 21 heures, au numéro de téléphone
22 95 91

Ambulance. - Police municipale de Sion. télé-
phone 21 21 91.

Dépannage électricité et carburation. - 24
heures sur 24, tél. 22 57 16.

Auto-secours sédunois. - 24 heures sur 24 ,
tél. 23 19 19. SOS pannes - accidents.

BOURSE DE ZURICH

Suisse 26.11.79 27.11.79
Brigue-Viège-Zermatt 100 d 100 d
Gornergratbahn 915 of 915 o
Swissair port . 765 775
Swissair nom. 770 773
UBS 3300 3315
SBS 377 382
Crédit Suisse 2180 2175
BPS 1875 1880
Elektrowatt 2080 2100
Holderbank port. 536 542
Interfood port. 4800 4800
Inter- Pan 5 d 5.5
Motor-Columbus 670 670
Oerlikon-Biihrl e 2365 2390
C" Réassurances port. 5700 5750
Winterthur-Ass. port. 2220 2220
Zurich-Ass. port. 12700 12800
Brown , Boveri port. 1755 1790
Ciba-Geigy port. 1195 1220
Ciba-Geigy nom. 676 682
Fischer port. 705 725
Jelmoli 1390 1370
Héro 2800 2800 d
Landis & Gyr 1280 1295
Losinger 700 d 710 d
Globus port. 2200 2240
Nestlé port. 3370 3440
Nestlé nom. 2180 2205
Sandoz port. 4075 4150
Sandoz nom. 1920 1930
Alusuisse port. 1115 1140
Alusuisse nom. 455 460
Sulzer nom. 2720 2730
Allemagne
AEG 35.25 35.75
BASF 130 131
Bayer 117 120.5
Daimler-Benz 229.5 234.5
Commerzbank 178 184
Deutsche Bank 240 245.5
Dresdner Bank 182 186.5
Hoechst 116 117
Siemens 241 245.5
VW 171.5 180
USA el Canada
Alcan Alumin. 62.75 63.5
Amax 63.5 65.25
Béat rice Foods 33.25 33.5 d
Burroughs 127 132
Caterp illar 86.5 89
Dow Chemica l 49.75 52.75
Mobil Oil 86.5 l 87

DE PLANS D'INVESTISSEMENTS
DE MM. HENTSCH ET C, GENÈVE

Chemica l Fund D 8.41 9.19
Technology Fund 'D 9.94 10.84
Europafonds DM 23.30 —
Unifonds DM 15.70 16.50
Unirenta DM 35.02 36.10
Unispecial 1 DM 57.12 60 —

Crossbow Fund FS 3.64 3.71
CSF-Fund FS 16.26 16.59
Intern. Tech. Fund D 10.08 10.27

BOURSE DE ZURICH
Après avoir traversé une période maus-

sade qui a duré plusieurs jours, le marché
zurichois s'est bien ressaisi durant cette
séance de mardi. Dans un volume d'échan-
ges en augmentation , les secteurs économi-
ques ont profité de cette amélioration de la
tendance. Les bonnes nouvelles relatives à
la société Swissair ont permis aux titres
d'améliore r leur position. Les bancaires se
sont dans l'ensemble bien com portées, sous

Total des titres cotes
dont traités
en hausse
en baisse
inchangés
cours payés

Tendance générale meilleure d améliore r leur position. Les bancaires se
banca ires meilleures sonl dans l'ensemble bien com portées, sous
financières meilleures la conduite des Leu porteur. Les valeurs du
assurances meilleures secteur des financières ont vu les cours
industrielles meilleures évoluer dans des marges étroites. Les titres
chimiques meilleures de la Winterthur et de la Zurich se sont mis
obligations suisses plus faibles en évidence dans le groupe des assurances,
obligations étrangères faibles Aux industrielles , la tendance s'est montrée

irrégulière. Les chimi ques ont avancé; en
revanche , les producteurs d'électricité recu-
lent légèrement.

. Aux étrangères , les mines d'or fléchissent
CHANGES - BILLETS quel que peu alors que les valeurs alleman-

des et hollandaises clôturent la séance dans
France 39.— 41.— de bonnes conditions. Les certificats améri-
Anelcterre 3.45 3.70 cains ont fluctué irrégulièrement.

CHANGES - BILLETS

France 39.—
Angleterre 3.45
USA 1.60
Belgique 5.60
Hollande 83.50
Italie 18.75
Allemagne 93.50
Autriche 13.—
Espagne 2.25
Grèce 3.50
Canada 1.36
Suède 38.25
Portugal 2.85
Yougoslavie 7.—

PRIX DE L'OR
Lingot 20 775.— 20 950.—
Plaquette (100 g) 2 075.— 2 115 —
Vreneli 158.— 168 —
Napoléon 158.— 168 —
Souverain (Elisabeth) 164.— 174.—
20 dollars or 805 — 845.—

r-——"""---""-— TI

Un menu
Œufs mimosa
Morue sautée
Pommes de terre vapeur
ou riz à l'eau
Fromage
Crêpes

Le plat du Jour
Morue sautée

500 g de filets de morue en boite,
2 oignons, 3 cuillerées à soupe
d'huile, 400 g de tomates, 1 verre de
vin blanc sec, 1 gousse d'ail, 8 olives
noires, 100 g de champignons, 1 bou-
quet garni.

Cuisson: une heure.
Mettez à tremper le matin les filets de

morue. Essuyez-les en les roulant
dans un torchon. Epluchez les oi-

Entreprenez froidement. Poursuivez I
chaudement.cnauaement.

Bias |

talc et essuyez. Etendez une noisette |
de pâte formée d'un tiers de cire ¦
d'abeille molle pour deux tiers d'es- I
sence de térébenthine. Frottez avec I
un chiffon de laine une fois sec.

Box jaune: dépoussiérez avec un |
chiffon doux. Préparez un mélange .
de deux parties d'alcool à 30° pour une I
de glycérine (loin de toute source de I
chaleur). Passez ce mélange avec un '
chiffon, saupoudrez de terre de Som- I
mières. Essuyez au bout d'un moment .
et faites briller avec une flanelle.

Crocodile, lézard: appliquez un peu 1
d'huile d'amande, puis polissez avec '
un chiffon doux

A quoi reconnaît-on qu'un meuble, ¦

un objet est véritablement ancien?
Les marbres anciens, sciés a la ,

gnons, émincez-les. Placez les filets
dans une cocotte, faites-les dorer de
tous côtés, faites fondre les oignons,
ajoutez la gousse d'ail. Pelez les to-
mates, épépinez-les, coupez-les en
morceaux. Mettez-les dans la cocotte,
arrosez de vin blanc, ajoutez le bou-
quet garni. Couvrez, laissez cuire à
feu doux trois quarts d'heure ou à la
marmite à cuisson rapide sous pres-
sion: 15 minutes. Quelques instants
avant la fin de la cuisson, ouvrez la
cocotte, ajoutez les olives noires dé-
noyautées et les champignons. Lais-
sez cuire à la cocotte 15 minutes (à la
marmite sous pression: 5 minutes).

On peut également utiliser des tron-
çons de cabillaud. Le cabillaud prend
le nom de morue lorsqu'il et salé et
fumé.

main, présentent sur leur tranche ar-
rière, striures et aspérités. Mais ces
marbres d'époque très fragiles ont
été très souvent changés.

Les trous et les galeries pratiqués
par les vers ne sont ni ronds, ni rec-
tilignes. Pour vérifier s'ils sont l'objet
d'un trucage dû aux plombs fins ,
d'une carabine, piquez une aiguille '
dans les trous, si elle s'enfonce droit
et profondément, les trous sont fabri-
qués.

Les clous des sièges anciens,
forgés à la main, présentent un as-
pect irrégulier.

¦ Conseils pratiques
I L'entretien des sacs à main Demandes

Si votre sac a été taché par la pluie, de renseignements
1 lavez-le avec un morceau de coton De nombreuses personnes nous écrl-
I imbibé d'eau froide et très peu de sa- vent pour nous demander des renseigne- |
ï von. Rincez et essuyez avec un chif- ments. Nous en profitons pour les remer- .
I fon doux, puis cirez avec un cirage in- f"?' 1" ri "ti^\ "

u'elles 'émo|9"ent à no- |
" . r tre journal. Mais souvent, ces demandes .¦ colore. présentent un caractère particulier, et I

Cuir clair: dépoussiérez et frottez nouï ne poU¥ons répondre dans nos co-
I légèrement avec du blanc d'ceuf tonnes. Souvent aussi, ces demandes ne |
_ battu en neige, essuyez avec un chif- portent pas l'adresse de l'expéditeur. .
I fon fin Nous prions nos correspondants de bien |

Cuir de couleur: faites chauffer une »°ul0!r l^u" }eu' ^"V? complète.

I flanelle sèche, frottez, saupoudrsz de ?û '̂ ponsl """"" '

La tendance sur les marchés européens
PARIS : ferme. BRUXELLES : en hausse.

Durant une séance très animée, tous les Dans le sillage de Wall street , de nom-
secteurs ont fait preuve de fermeté. breux compartiments ont clôt u ré sur

FRANCFORT : en hausse. une note ferme.
Dans un volume de transactions actif , MILAN : soutenue.
les compartiments bancaire, de l'auto- Seules quel ques valeurs industrielles et
mobile et de la machinerie surtout ont des assurances ont fait preuve de fer-
fait preuve de fermeté. mete.

AMSTERDAM : en hausse. LONDRES : en hausse.
Dans un volume d'échanges modéré, les Sous la conduite du secteur industrie l ,
plus-values l'ont emporté dans la plu- le Stock Exchange s'est rafferm i sur un
part des secteurs. large front.

Divers 26.11.79 27.11.79
AKZO 21.25 21.5
Bull 25.25 26.5
Courtaulds 2.95 2.9 d
de Beers port. 14 14
ICI 12.5 12.75
Péchiney 38.5 39
Philips 18 18
Roya l Dutch 130.5 130
Unilever 96.5 96
Hoogovens 19 19.5

Bourses européennes
26.11.79 27.11.79

Air Liquide FF 460
Au Printemps 10f>
Rhône-Poulenc \3b.2
Saint-Gobain 132 —
Finsider Lit. 89.75 90
Montedison 149.75 155
Olivetti priv. 1265 1285
Pirelli 720 716
Karstadt DM 247 255
Gevaert FB 904 938

BOURSE DE NEW YORK
26.11.79 27.11.79

Alcan 38 3/4 38 7/8
Burrough 80 3/8 79 3/4
Chessie System 28 1/8 27 7/8
Chrysler 6 5 7/8
Coca-Cola 33 3/8 33 5/8
Conti Oil 48 1/8 47 1/8
Corning Glas 57 3/4 56 3/8
Dow Chemical 32 31 3/4
Dupont 40 5/8 39 5/8
Kodak 50 1/2 48 5/8
Exxon 57 1/8 57
Ford 30 5/8 301/2
General Electric 47 1/2 47
General Foods 33 33 1/2
General Motors 52 1/2 52 1/8
General Tel. & Tel. 27 1/4 27 5/8
Goodyear 12 1/2 12 3/8
Honeywell 80 78 1/2
Inco 18 3/4 18 3/4
IBM 64 1/2 64 1/2
Paper 37 37 1/4
ITT 26 3/8 26
Kennecott 26 1/4 26
Lill y Ell y 62 3/4 62 7/8
Litton 38 37 1/2
Minnesota 50 5/8 50 1/2
Distillers 27 1/2 28 1/4
NCR 66 3/4 66 3/4
Pepsico 24 3/4 25 1/4
Procter 71 5/8 73 1/2
Rockwell 43 1/4 42 7/8
Sperry Rand 48 5/8 49 3/8
Uniroyal 3 3/4 3 3/4
US Steel 18 3/8 18 3/8
United 39 39
Woolworth 26 3/8 26 1/2
Xerox 62 62 3/8
Zenith Radio 9 3/4 9 7/8

Utilities 107.54 (+0.81)
Transport 249.42 ( +0.54)
Dow Jones 825.85 (-2.90)

Fonds de placement (hors cote)
Demande Offre

America Valor
Anfos 1
Anfos 2
Foncipars 1
Foncipars 2
Intervalor
(apa n Portfolio
Swissfonds 1
Swiss valor
Universal Bond
Universal Fund

320
143
126

2470
1335

48
306

330
145
127.5

AMCA
Bond Invest
Canac
Espac
Eurit
Fonsa
Germac
Globinvest
Helvetinvest
Pacific-Invest
Safit
Sima
Canada-lmmobil
Canasec

77.5
126 5

95.5

52
103.5
59

228
219
540
443

61
59
91

1150
440
58

242
64

107
61

1170
66

Crédit Suisse Bonds
Crédit Suisse Intern
Energie-Valor
Swissimmobil 61
Ussec
Automation-Fonds
Eurac
Intermobilfonds
Pharmafonds
Poly-Bond int.
Siat 63
Valca

60
58
90

1140
430

57
240
63

106
60

1160
64
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SIERRE Hpiîk|J|
Aujourd'hui à 14 h. 30 ••
Prolongation - Dernière séance
HAÏR
Ce soir à 20 h.. 30-14 ans
Le dernier succès de Belmondo
FLIC OU VOYOU

SIERRE BfJMjl
Ce soir à 20 h. 30
BERCEUSE POUR LES ENFANTS DU MONDE
Musique de Jean Daetwyler
Chœur mixte Sainte-Cécile de Sierre
Chorégraphie : Cilette Faust
Location : caisse Casino de 15 à 18 heures
Le bénéfice de la soirée sera versé à l'UNICEF.

I CRANS t̂̂ ^nn

MnM -rucv H Ĵij î̂ ^H

n«u i L-iiLnuHi.

Ce soir à 21 heures - 16 ans
CHANTAGE ILLÉGAL
avec George Barrie, Linda Purl
L'histoire tragique de faux amis

Ce soir à 21 heures - 18 ans
LA CARRIÈRE D'UNE FEMME DE CHAMBRE
de Dino Risi avec Agostina Belli , Vittorio
Gassman el Ugo Tognazzi.

Ce soir à 20 h. 30 - 16 ans
Romy Schneider et Yves Montand
dans le célèbre film de Costa-Gavras
CLAIR DE FEMME
Un des plus grands succès du film français de
cette saison !

SI0N KrJfwJil MONTHEY S^JifliH
Ce soir à 20 h. 30-16 ans
ALIEN
Le 8' passager

Ce soir à 20 h. 30-Admis dès 12 ans
Jean-Paul Belmondo dans son plus grand suc
ces !
L'ANIMAL
Un record d'éclats de rire !SION KéMMI

Ce soir a 20 h. 30- 12 ans
KOKO, le gorille qui parle
Un film de Barbet Schroeder

SION BUJ

Ce soir a 20 h 30- 16 ans
LE TAMBOUR
Film de Schldndorff d'après le roman de Gun
ter Grass. Palme d'or 1979 à Cannes.

ARDON mWJÈÙÈ
Vendredi et samedi
LES 21 HEURES DE MUNICH
16 ans

I l-ULLI

Aujourd'hui : RELACHE
Demain soir a 20 h. 30- 16 ans
STARCRASH, LE CHOC DES ÉTOILES
Des vendredi - 16 ans
LA CONQUETE DE L'OUEST

MARTIGNY ftUrJH
Des ce soir à 20 h 30 - 16 ans
Clint Eastwood et Sondra Locke dans
DOUX, DUR ET DINGUE
Aventures , gags, poursuites , bagarres

Dettes = soucis
Assistance efficace.
Discrétion assurée.

Tél. 025/77 27 17
36-797
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| fJM^ 16.35 Point de mire

Dès ce soir à 20 h. 30 - 16 ans
L'aévénement de l'année au cinéma
LES SŒURS BRONTË
d'André Téchiné avec Isabelle Adjani , Marie-
France Pisier et Isabelle Huppert
Trois vies, trois destinées, vues par le plus
sensisble des réalisateurs
Aujourd'hui à 14 h. 30 - Entants dès 7 ans
Des aventures signées Walt Disney
LE TRÉSOR DE MATACUMBA

16.35 Point de mire
16.45 La grande aventure

Aujourd'hui: finale avec le
concours de tous les parti-
cipants.

17.10 Au pays du Ratamiaou
Une émission de jardin
d'enfants.

17.30 Teléjournal
17.35 Objectif

- «Voyage dans un cris-
tal» , grâce à Roger Martin ,
cinéaste-minéralogiste.
- Molécules. Aujourd'hui:
chaleur nucléaire.
- Il était une fois l'homme:
«L'Angleterre d'Elisa-
beth» .

18.15 L'antenne est à vous
Ce soir , c'est l'Association
suisse des arbitres (sec-
tion genevoise) qui ex-
prime, en toute liberté , sa
conviction profonde.

18.35 Boule et Bill
Pour les petits.

18.40 Un jour, une heure
1" partie.

19.30 Téléjournal
19.45 Un jour, une heure

2' partie
20.00 Le menteur

Le jeu des incollables ,
avec l'invitée du soir:
Anne-Marie Carrière.

20.25 Alice Donna et Jairo
à l'Olympia

Spectacle enregistré tout
dernièrement sur la scène
parisienne, en public, avec
« l'antistar » Alice Donna et
le chanteur-guitariste ar-
gentin Jairo.

21.20 Einstein
Cette émission de la série
« Dimensions » , revue de la
science, est le premier vo-
let d'une évocation en
deux parties de la vie , de
l'œuvre et de la pensée de
ce grand savant , réalisée à
l'occasion du 100' anni-
versaire de sa naissance.

22.15 Téléjournal
22.25 Football

ST-MAURICE ŷ t̂||

Ce soir à 20 h. 30 - 16 ans
Film d'art et d'essai
LE DOSSIER 51
de Michel Deville avec Roger Planchon
Dès demain soir à 20 h. 30 - 16 ans
L'inoubliable succès mondial
LE DOCTEUR JIVAGO

I BEX

Ce soir : RELACHE
Dès demain soir à 20 heures - 16 ans
LA TAVERNE DE L'ENFER
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L'hiver
est à votre porte !
Pour résoudre votre problème de dé-
blaiement de neige ,
la bonne adresse:

K. Brandalise. Ardon
Tél . 027/86 13 90

86 10 10.
36-686
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JRADIOl
Informations à toutes les heures
de 6.00 à 23.00 et à 12.30 el
23.55
6.00 Top-matin

Le journal dïntormations
et variétés

6.00 7.00, 8.00 Editions
principales

6.30 Top-régions
6.50 Top-sports
6.58 Minute œcuménique

W'j QkWQHÊÊ PPVSIWP 17.55 Sur deux roues
^̂ j/^̂ S |Q^̂ ^Q2S| P'ein cadre sur ... Course

de gentleman. Quoi de
16.55 Pour les entants neuf: le vélo de A à Z: le

Jozia , la fille de la délé- montage et le réglage des
guée. Film allemand freins.

18.00 Carrousel 18.00 TF quatre
18.45 Fin de journée 18.29 1, rue Sésame
18.50 Téléjournal 18.57 C'est arrivé un jour
19.05 Mon ami Talfdl (6) Quinze jours de hoquet

Série américaine avec 19.12 Une minute
Charles Durning et Tierre pour les femmes
Turner 19.20 Actualités régionales

19.35 Point de vue 19.44 Les inconnus de 19 h. 45
Les programmes 20.03 TF1 actualités

20.00 Teléjournal 20.30 Ne savoir rien
20.25 Landllucht ŝs âam m̂mammmmmmA-v.̂ ----

Télépièce en dialecte WS/k fmm\.suisse allemand de Wer- «faf ^kner Wuthrich , avec Uli j ^KEichenberger , Gertrud . W m̂Demenga, Daniel Kasztura wTZ ¦*£* *
21.45 Téléjournal
22.05-23.05 Football

Retransmission partielle H '̂**"
d'un match de coupe S AM
d'Europe f r... >WÊ I tAmM̂W-. ' -** -*'^mw imw

ËF- Z *W k̂ _m

18.00 Ces quatre H àU
Les fleurs. Série animée ¦•***" ''mmmmmmmmmmmmmmm*
pour les petits Dramatique d'après le ro-

18.05 Top man de S. Blum.
Ce soir: cabaret Avec Corinne Marchand

18.50 Téléjournal Paul Guers, Valérie Pas-
19.05 Tous comptes laits cale , Renée Saint-Cyr, etc.

Rubrique pour les con- ou 20.30 Football
sommateurs Coupe d'Europe UEFA ,

19.35 Rencontres match aller: Saint-Etienne
Faits et personnages de - Salonique
notre temps: Kare l Reisz , 21.18-22.53 Livres en tète
le cinéma des héros ro- Spécial Chateaubriand,
mantiques, fous et solitai- Rencontre de Bertrand de
res Jouvenel pour son roman

20.05 Magazine régional «Les Français» , etc.
20.30 Téléjournal 23.03-0.10 TF1 actualités
20.45 Arguments
21.35 Musicalement

Los Incas
22.25-24.00 Mercredi-sports «««»-»-»-»-»-»-»-»-»-4-»-»-»T»T»T»"»"»"»TJT»^Football: reflets filmés Wm^̂Um^^^Sid' une rencontre de coupe î .̂ iî ^HÉMÉÉÉÉÉÉiH ^H

UEFA - Nouvelles .-«.- _12.05 Passez-donc me voir
12.29 Les amours

de la belle époque
.̂ ..____««______«_____«______«_____________ Ces dames aux chapeaux

VMfàV piPUBH verts
^

m^MijjTggg^^mM^ 
12.45 

A2 f édition du journal
,- „_ _ .  13.35 Magazine régional
12.15 Réponse à tout 13.50 Face à vous
12.33 Midi première 14.0o Les mercredis
13.00 TF1 actualités d'Aujourd'hui madame
13.37 Les visiteurs du mercredi Avec: Magali Noe, Plerr0,.

13.45 Le tableau bleu. la-Rose , chanteur des
14.10 La bataille des pla- rues, ete
nètes. 14.35 Interdit au 15.15 Le magicien
plus de 10 ans 15.00 12. La flèche fatale. SérieKrempoli. 15.25 Spécial 16.10 Récré A2
10-15 ans. 15.27 26 minu- 18.10 Engllsh spoken
tes pour comprendre. 12. We like you
16.20 La parade des des- 13.30 C'est la vie
sins animés. 16.40 Les in- i850  Des cnl,)res et des lettre8
los. 17.00 Zorro . 17.25 19.20 Actualités régionales
Studio 3 19.45 Top club

7.32 Billet d'actualité 10308.00 Revue de la presse
romande

8.25 Mémento des spectacles in 5set des concerts n'nn8.30 Sur demande
Le (022) 282838 pour 120ovous servir
Edition du mercredi: 12 50Problèmes juridiques 13 009.30 Saute-mouton
par Janry Varnel 13159.40 L'oreille fine ,4 00Concours organisé avec la 14>J0
collaboration des quoti-
diens suisses romands 15.00

10.10 La musardise 17 00par Isabelle Cornet
11.30 Ne tiquez pas!

Les jeux de Bernard Pi-
chon et Philippe Oriant.
Avec la vedette du jour: 18.00
Hervé Vilard

12.00 Le journal de midi
Edition principale et maga-
zine d actualité

13.25 Hue dada! 18.50
Un jeu de Michel Dénériaz

13.30 La pluie et le beau temps 19.20
par Jacques Donzel

15.30 Le savlez-vous? 19 30
Le (022) 209811 vous ré- 19^35
pond.
Economie politique

16.00 Le violon et le rossignol 20.00
par Gil Caraman

17.00 En questions
par Jacques Bofford

18.00 Inter-régions-contact
18.20 Soir-sports
18.30 Le journal du soir
19.02 Revue de la presse

suisse alémanique
19.05 Actualité-Magazine
19.30 Transit

par Jean-François Acker 22.00
20.00 Sports-première
21.45 env. Spectacles-première

Le quotidien des manifes-
tations culturelles en Suis-
se romande
Petit théâtre de nuit
Une aventure
aux colonies
de Philippe Bruneau
Avec: Roger Carel . Maya
Simon et Dominique Mac
Avoy
Blues In the night

r~^ 
~~i

Radio éducative
(Pour les élèves de 6 à 8
ans).
Minute œcuménique
(s) Perspectives
musicales
(s) Stéréo-balade
Par Gérald Suter
Les concerts du jour
Formule 2
Le journal de la mi-journée
(s) Vient de paraître
Réalités
La courte échelle
par Monique Pieri
(s) Suisse-musique
(s) Hot Une
Production Pierre Grand-
jean
Rock Une
par Gérard Suter
Jazz Une
Le jazz en quête de liberté ,
par Maurice Magnoni.
Jazz classique , par Bruno
Durring
Per I lavoratori Italiani In
Svizzera
Novitads
Informations en romanche
Journal à une voix
La librairie des ondes
Production: Gérard Val-
bert .
(s) Les concerts de
Genève
Transmission directe du
concert donné par
l'Orchestre de la Suisse
romande
dans la salle de concert
Ernest-Ansermet de la
maison de la radio
R. Wagner . H. Villa-Lobos.
R. Strauss.
(s) Le temps de créer:
poésie
Avec « Passage d'un
poète» , par Mousse Bou-
langer et des textes de
poètes québécois
Informations

Informations à 6.00, 7.00, 8.00,
10.00, 12.00 , 14 00, 16.00, 18.00,
22.00, 23.00, 23.55.
6.00 Musique et informations
9.00 Radio-matin

11.50 Les programmes du jour
12.10 Revue de presse
12.30 Actualités
13.10 Feuilleton
13.30 Chants et musique

populaires
14.05 Radio 2-4
16.05 Après-midi musical
18.05 La côte des Barbares
18.30 Chronique régionale
19.00 Actualités
20.00 Cycles
20.30 Blues
21.00 Interdit aux moins de 60

ans
21.30 Dlsco-mix.
23.05 - 24.00 Nocturne musical

Zéro degré vers 3300 m... |
Nord des Alpes, Valais, Grisons: brouillard ou stratus

matinaux sur le Plateau, ailleurs assez ensoleillé. Tempéra-
ture comprise entre 6 et 11 degrés cet après-midi. Zéro
degré vers 3300 m. Vent modéré du nord-ouest en montagne.

Sud des Alpes : assez ensoleillé , passages nuageux.
Evolution pour jeudi et vendredi : temps assez ensoleillé.

Vendredi augmentation de la nébulosité à partir de l'ouest.
A Sion hier à 13 heures : nuageux , 8 degrés. 9 à Zurich et I

Berne, 10 à Genève , 11 à Bâle , 17 à Locarno, 1 au Sà'ntis ,
1 (neige) à Moscou et Helsinki , 4 à Innsbruck , 8 à Berlin
et Francfort , 9 à Amsterdam , 10 à Milan , 12 à Madrid et
Lisbonne, 13 à Paris, 14 à Rome, 15 à Tunis et Barcelone,
16 à Nice . ¦

7.00 Les titres de l'actualité
7.05 (s) Suisse-musique

Production: Radio suisse
alémanique

9.00 Le temps d'apprendre
Production: Véra Florence
Présentation : Jacqueline
Damlen

9.00 Cours d'espagnol
par Ninette Costanzo et
Anne-Marie Gut

9.20 Idées en cours
par Jérôme Deshusses

9.30 Journal à une voix
9.35 Portes ouvertes à

la jeunesse
Les métiers de l'électro-
nique.

20.00 Journal de l'A2 3' édition
20.35 Palmarès 79:

Annie Cordy
Avec: le grand orchestre
de Raymond Lefèbvre. Les
ballets d'Evelyne Drach

22.00 Alain Decaux raconte
La guerre des camisards

22.55 Journal de l'A2 4' édition

riMjppw.ji.i.M.m,
18.00 Travail manuel
18.30 FR3 jeunesse
18.55 Tribune libre

La croissance économi-
que

19.10 Soir 3
19.20 Actualités régionales
19.40 Télévision régionale
19.55 Bucky et Pepito

Dessin animé
20.00 Les jeux de 20 heures
20.30 Les Shadoks
20.35 L'exécuteur

Un film de Sam Wanama-
ker. Avec: George Pep-
pard, Joan Collins , Judy
Geeson, Oscar Homolka .

22.15 Soir 3

lemaam
ALLEMAGNE 1. - 16.15 Broad-
way show time. 17.00 Pour les
entants. 17.50 Téléjournal. 18.00
Programmes régionaux . 20.00
Téléjournal. 20.15 Rollentausch ,
télépièce. 21.45 Images de la
science. 22.30-23.00 Le fait du
jour.

ALLEMAGNE 2. - 16.15 Trick-
bonbons. 16.30 Rappelkiste
17.00 Téléjournal. 17.10 Flam-
bards, série. 17.40 Plaque tour-
nante. 18.20 Chantons avec Hei-
no. 19.00 Teléjournal. 19.30
Querschnitt. 20.15 Bilan. 21.00
Téléjournal. 21.20 Drôles de da-
mes, série. 22.05 Conseils aux
consommateurs. 22.10 Point de
vue. 22.55 ¦ Der Vater . pièce.
1.10 Téléjournal.

ALLEMAGNE 3. - 18.00 Pour les
enfants , série. 18.30 Telekolleg I.
19.00 Crankos Kinder. 19.50 Sé-
rénade zu dritt , film. 21.15-22.00
Né en 1874...

[OBBH
AUTRICHE 1. - 10.30-12.00 Villa
mit 100 PS. film. 17.00 La chau-
mière au bord de la forêt. 17.25
L'autobus écarlate. 18.00 Les se-
crets de la mer Rouge , série.
18.25 Teléjournal. 18.30 Pro-
gramme familial. 19.00 Images
d'Autriche. 19.30 Magazine d'ac-
tualités. 20.15 René Kollo et ses
invités. 22.05-22.35 Télésports.

Informations a 6.00, 6.30, 7.00,
8.00, 9.00, 11.00, 12.30, 14.00,
16.00, 18.00, 22.00, 23.00.
6.05 Bonjour
8.00 Notabene

10.00 Agenda
11.55 Pour les consommateurs
12.15 Félicitations
12.40 Rendez-vous de midi
14.05 Musique légère
15.00 Noies et notices
16.05 Pour les aînés
17.00 Tandem
18.30 Sport
18.45 Actualités
19.30 Top class classics
20.30 Prisme: thèmes de ce

temps
21.30 Pour les consommateurs
22.05 Music-box
23.05 -24.00 Das Schreckmûm-

pfell
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Mais Nordlca,
c'est aussi des chaussures I
pour toutes les exigences,
tous les budgets,
avec 17 modèles différents

COMPKTITION Fr 298.-
1.ADY COMPETITION Vr 286 -
JUNIOK COMPETITION Fr 148.-
CYCI.OIJE Fl'.aBB.- .
SCmOCCO Fi-, 248- ma
HUHK1C AME Fr- 220 - ^H
ZEPHYR Ff 195 - L
FORCE 11 Fi- 190 -
COSMOS Ff 170 - ^
HOVA Fr 180 - *
GEMINI Fl' 136.- %
AHJES Ff 125 - \
HJLSAH FV 112- à
VENUS Ff. 98- à
OMEGA Fr. 86- M
.JUNIOR SLALOM Ff cJfl - AW\
SHmJT Fr 88- 4T A
t* Fl- «6 - > £

(lB ANNONctso.v ^s» J A vendre 30 /O
fourneaux sur

en hivernage POtagerS ITiaChineS
fourneaux à laver

géniSSe Pi«re ollaire f„
«ver

Calorifères (retour d'exposition)

Tél. 027/23 50 56. S'adresser a Machines neuves.
André Vergères, Garantie d'usine.

"36-303030 Confhey-Place.
Tél. 027/36 15 39. Tél. 027/23 34 13.

Lfl Ri

OW

L..................

Junior

Rue

i l  Cl MCIOUIIIICI S "ceie,,e "
B Tout compris: - Maxi qualité + mini prix

tffe#%B>ft 4% Ml tf%#VI Wé r̂n Double garantie. Service rapide - Travaux garantis 6 mois

^k. %11 Î C ^rl^̂ l \W m et personnalisé. Discrétion absolue - Auto-secours 24 h . /24
¦LBQ ¦¦¦ I U»tM.JtUtll [¦ Maintenant. - Voiture location Hertz~ encore meilleur marché: 

I Crédit Mensualités sur
mmm-Wm fr. 24mois 36mois 48mois ¦ ^̂^̂^̂^̂^̂^̂ ¦¦̂ Î Î Î MHHI

¦ Nom

_ Prénom

¦ Rue

| NPA Lieu

¦ Date de naissance

Signature

¦ banque auf ina
I Institut affilie à l'Union de Banques Suisses

1951 Sion. 2, rue du Scex . tel

8000 - 378.50 266 80 210.90 ¦
I20 000 - 928.90 649.80 510.30 l _

¦ Veuillez [ï~ I
¦ m'accorder LLL I
_ Mensualité (11
| désirée environLlL 

027 229501

\mm*\mW AmmWT
¦»«»>. ! I I I I MF|MF'

Double
garantie L

1. Notre certificat de pro-
tection garantit qu'en cas
de maladie ou accident,
le paiement des mensualités
est suspendu.
2. L'Union de Banques
Suisses est garante de prin-
cipes commerciaux loyaux
et sérieux. Même en cas de
difficulté (chômage, p.ex.l
vous pouvez compter sur
notre compréhension.

AUTOCOLLANTS
VERRES DECORES

T-shirts
>n sur objets

Sion - Clément Savioz Sierre - Rémy Monnet |
VRue de la Majorie 6 Avenue du Château 6 m

Tél. 027/23 10 25 
^̂  

Tél. 027/55 32 48 £

meffleur

Pour former I' A vendre
superbe

Mercedes
350 SL
gris métallisé , 1973,
expertisée.

Tél. 021/35 34 22.
22-308210

Tapis
d'Orient

eAJUiKgfisA
 ̂Fabrique de meubles

Brigue, Sion/Centre Magro,

Le livre à offrir.¦¦

Illustrations de Marcel Imsand
Editions de la Matze SA, Sion

Vente en librairie et dans les kiosques
Naville. 36-2232

triple, coulure élastique, coquille
epmo. invisible, rinuirmninros

NJAI
IRRU

-gard

CARRERA
VICTOIRE, SECURITE, VISIBILITE

lunettes de ski, de sport et de soleil

Top-Design, éprouvées, fonctionnelles

Exclusivité: MONTANA SPORT 6052-Hergiswil

American Cars Club
vous, les propriétaires de

voitures américaines
rendez-vous vendredi 30.11.79 à 20 h.
au café-restaurant du Raisin à Magnot-
Vétroz.
Rens. . tél. 027/2321 61 de 18 à 20 h.
Cp. 81, 1950 Sion 2. 36-33151

"••CARROSSER I

PA M
Tél. 027/23 23 24

?La supériorité est une M
?question de technique.**
? TYROLIA M +
^̂  La fixation des années 80 rffl +*
^̂  jAgm m Tyrolia

meieur service
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T\AMM IA «*A«tl PB^̂ près Salon des art
s ménagers^™ Expertisée VûlVO 145 .. s 

JJânS 16 VGIlt I MACHINES A LAVER JorJ ,,ftn Combi Audi /7T -̂=TI marques suisses, neuves d'exposition. I COttinS 13QU j^ LllXe 80 LS / "."̂ ^¦̂ ¦~'̂ ^",,~
M Ail M MAI! N!AH<{ANM Bas prix. Nos occasions Miele , Schul- I LlIX *¦»*/ !¦«>«« /

DDlir DRl JiUflrPRTITi! ,hess ' AEG ' Zanker ' lndésit dès 390 •-• I a céder Fr . 2500.-. 1973. 1Q7, hl / Horlogerie-bijouteriepuui ^cujuigcm, ^̂ «
jou^

^̂
Mn. ,™..

! Expertjsee . n ẑ. i 
marques suisses, neuves d'exposition.
Bas prix. Nos occasions Miele, Schul-
thess, AEG, Zanker . lndésit dès 390.-.
Réparations toutes marques , sans frais
de déplacement.
Electro Lausanne, dépt. Valais.
Tél. 025/81 20 29.

Coupon Je m'intéresse à la nouvelle Mitsubishi Lancer
et vous prie de me faire parvenir une documentation
complète.
Nom ' prénom:
Rue: N

No postal/localité:
A retourner à MMC Automobiles SA, Steigstrasse 26
8401 Winterthour. (Tél. 052/23 57 31)

A vendre A vendre

Volvo 145 _
Combi **Ud
de Luxe 80 I

1973, bleue. / 
¦ '

80 000 km. /Fr 2500- / MARTIGNY
Tel - 025/70 26 83 *¦

,:,,„„ heures de bureau.
Jb-JJUo / 36-33035

Gilet bord à bord allongé, en
peluche douce et moelleuse.
Avec 2 poches appliquées. 29.50
A porter assortis: Jeans à pinces
en fin velours côtelé avec poches
latérales et poches arrière au
prix CV de 39.50 seulement

(&cJtsutyJh.
Dans tous les magasins de mode
CV et les mini-marchés Voge/e
de la Suisse entière.

Vente des objets
trouvés CFF

A Viège, samedi V décembre
Salle du restaurant Zur Alten
Post, de 9 à 12 heures et dès
13 h. 30.

Direction
du T arrondissement CFF

A vendre du stock

tables e.
chaises
rustiques, bois
pour cafés , restaurants.

Majo SA,
Saxon
Agencement de cuisine.
Tél. 026/6 27 27.

___ 36—4655

Belle. Elancée. Racée. Généreuse.
classe à part. Le haut degré de finition et sa fiabilité faciles à manier. Un regard suffit pour consulter

parfaite parlent encore en sa faveur. l'ensemble des cadrans au dessin moderne.
^ Dans toutes les versions. kW I \ M ï~\
fct Mitsubishi Lancer 1250 GL. 4f"  ̂, / \ Ê W

Un profil bien marqué.
La Lancer n'est pas seulement belle pour sa seule
beauté. Sa silhouette caractéristique , volontaire
comporte aussi des aspects pratiques: elle offre une
résistance moindre à la pénétration dans l'air. C'est
pourquoi elle consomme si peu. Son coffre largement
dimensionné peutaccueillir de nombreux bagages.
Une gamme pour répondre à toutes les exigences.
La Lancer est à même de combler tous les vœux. Par
sa forme, par sa technique elle se situe à l'avant-garde.
Comme toutes les Mitsubishi , son équipement de série
est absolument complet. Son confort constitue une

J KH SILENCE.ikWÊmWkmsakm PUISSANCE.
Un tableau de bord attrayant et fonctionnel. ? BJUVAI ff^li l̂
Le tableau de bord de la Lancer tient lieu de référence. Iwl I Z^^J 3 ¦¦¦}¦¦
Toutes les commandes sont à bonne portée de main et ÀW Vk ¦¦¦^̂^HM^̂ HHBHMMMHH

"36-425497

^

g& 4 portes, 4 vitesses, 55 ch DIN
IL (40 kW), 150 km/h, Fr.H'390 -

WÊW Mitsubishi Lancer 1250 GLX,
^^̂  ̂ 4 portes, 4 vitesses, 55 ch DIN (40 kW)

150 km/h, Fr. 12'390 -
Mitsubishi Lancer 1400 GLX, 4 portes, Automate,

Un confort des plus raffinés.
On ne saurait imaginer meilleur confort que celui de la
Lancer. Les sièges ont été conçus en fonction de
données ergonomiques: ni le conducteur , ni les pas-
sagers ne ressentent la fatigue. L'habitacle est spacieux
ses dimensions sont généreuses: les personnes les plus
grandes y sont à l'aise.
- 6 ans de garantie antirouille
- garantie d'usine d'un an sans limitation kilométrique



"kmmm 

lonqation liquidation totale Luckv-Meubles - Sierr
écembre 1979, T TRE VE

es LA BONNE AFFAIRE de la fin
meubles à la liauidation totale Luc

l'ann
sir v

PENSEZ PtASTKlUE

La Hi-Fi à ex libris
un grand choix et un

service après-vente efficace

Tourne-disque Philips AF 685

aluminium. Fr. 295
Amplificateur Akai AM 2250
Puissance sinusoïdale: 2x 28 W pour 4 ohms. Taux
de distorsion: inférieur à 0,2% pourl kHz à puissance
nominale.
Courbe de réponse: 7-50000 Hz.
Exécution: aluminium. Fr. 295

Tape deck stéréo Hi-Fi à cassettes Akai CS 703D
Système Dolby pour l'atténuation des bruits de fond.
Cassettes normales et au dioxyde de chrome.
2 grands vu-mètres, compte-tours, etc. Fr. 390
Haut-parleurs Hi-Fi système 2 voies MEL 40
Puissance nominale: 40/60 W.
Exécution: chêne ou noyer. 2 éléments Fr. 220
Le rack correspondant:
Akai RV-1016
Exécution: dorée et anthracite
Dimensions: 430x910x370

Fr. 190

Fr. 140

Lausanne: Place de la Palucl 22
Genève: Rue Neuvc-du-Molard 8
Neuchâtel: Rue des Terreaux 3-5

Fribourg: Boulevard de Pcrollcs 31
La Chaux-de-Fonds: Rue de la Serre 79

Sion: MMM «Métropole»

Un V R A I  m  ̂ ĵf|Vĵ |flquotidien: ^  ̂Pg3533£3
f :

Le premier quotidien
BULLETIN D'ABONNEMENT du Valais vous offre

¦ 1 ^^JU^llaMMiiaini j f̂tAti ]̂
Le journal de tous rwwwïWfff*pour tous BSBSfî ffl3pH||

Amis du -NF» . transmettez ce bulletin à une connaissance Si elle 
^̂ ^TiR ^̂ ^9̂ ^!î ^l̂ ^̂ uJs'abonne , qu'elle nous signale votre geste pour qu'en fin d'année ^̂ R̂ &̂ ^lgkA^Lp̂ llJ f̂l

nous puissions vous témoigner notre reconnaissance de façon tan- BS^«TTjJPmtWTiTirj«TJ«T« ^W^̂^̂ ÉuaÉSfiiBalAilBMH jaMMBiali d̂ik - 

ierr

Combinaison Hi-Fi
Akai 2250
iT.  l*IbU. — sans rack

ex lions 279.

PENSEZ BURNANO
Brante à fumier
couleur noire.

Brante à granulés
à manche articulé.
Réhaut de brouette

de vigne

l*ll«iMfll
021 / 253881
Av.de Morges 46
1004 LAUSANNE

22-2925

Machines
à laver
linge - vaisselle

Retour d'exposition
légèrement griffée
à céder avec gros
rabais
Miele - Schulthess
AEG - Bauknecht
Gehrig - Bosch
lndésit - Hoover
Crosley - Zanker

Livraison et pose
gratuites.
Facilités de paiement
Location dès Fr. 30-
par mois.
Réparations
toutes marques.

MAGIC VALAIS
Tél. 027/22 73 21
Lausanne
Tél. 021/36 52 12

83-7506

Kurt Brandalise
Atelier mécanique, 1917 Ardon

Tél. 027/86 13 90

^^O Boucherie-charcuterie
£Sûk A. Rieille

Ê̂r Glarey-Slerre Tél. 027/5515 95

Action
du 27 novembre au 1" décembre

BŒUF
Demi-bête le kg Fr. 9.—
Quartier devant » 7.20
Côtes couvertes » 7.50
Côtes plates » 6.50
Epaule entière » 8.50
Cuisse entière » 11.50
Viande saucisse » 8.50
Rôti de bœuf sans os » 14.—
Ragoût de bœuf sans os » 10.—
Foie de bœuf » *¦—
Tripes entières cuites » 5-—

PORC
Ragoût le kg Fr. 10.—
Rôti »» 14.—
Demi-porc » 6.80
Lard maigre » 6.80
Epaule entière » 7.20
Jambon » 9.50 &
Lard blanc » 2.— 5
Carré entier (côtelettes) »> 12.50 g

Le soussigné souscrit un abonnement au NF dès ce jour , au prix de

l 130,- ]
Jusqu'au 31 décembre 1980
(mois de novembre et décembre 1979 compris)

Nom : 

Prénom : Fils (fille) de ¦—

Profession : ¦——

Adresse exacte : 

Lieu : ¦ 

Date ; Signature : 
Coupon à détacher et à retourner à l'administration du
Nouvelliste et Feuille d'Avis du Valais . 13, rue de l'Industrie ,
1951 Sion.
L'abonnement se renouvelle tacitement sauf révocation écrite un
mois avant l'écnéance.

- - , ¦

Nendaz-Coiffure

Marie-Hélène
vous attend dans son nouveau
salon dames - messieurs

Au lieu du cocktail traditionnel,
vous recevrez un petit cadeau.

Coiffure Marylène, bâtiment Valesia
Haute-Nendaz
Tél. 027/88 16 36.

36-33157



Du nazisme
à la Seconde
Guerre mondiale

Genre: allégorie. Origine: RFA,
1979. Réalisateur: Volker Schlôn-
dorff. Scénario: V. Schlôndorff .
Jean-Claude Carrière, Franz
Seitz , Gunter Grass, d'après le
roman de G. Grass. Images: Igor
Luther. Musique: Maurice Jarre.
Interprètes: David Bennent, Mario
Adorf , Angela Winkler , Daniel
Olbrychski, Katharina Thalbach,
Charles Aznavour, Andréa Fer-
reol, Heinz Bennent.

Palme d'or au dernier Festival
de Cannes, ex-aequo avec Apoca-
lypse now . Le tambour est la
transposition cinématographique
d'un célèbre roman de G. Grass
consacré à la montée et à
l'écroulement du nazisme. Cette
récompense attira l'attention du
grand public sur un artiste qui prit
une part prépondérante à la
renaissance du cinéma allemand,
avec Alexandre Klùge. Dans leur
sillage, s'affirmèrent , à partir de
1965, Werner Herzog, Wim Wen-
ders, Rainer Fassbinder, Hans
Jùrgen Syberberg, Reinhard Hauff
et Peter Fleischmann. Licencié en
droit , philosophe, ancien assistant
ou collaborateur de Louis Malle
Resnais et Meiville, Volker Schlôn-
dorff a notamment réalisé Les
désarrois de l'élève Torless. Feu richesse visuelle de cette fresque
de paille. L'honneur perdu de allégorique est incontestable.
Katharina Blum et Le coup de L'aspect le plus intéressant , le
grâce Avec Le tambour , il a p|us réussi du TamDour se trouve
obtenu une sorte de consécration dans ,a première partie du film
internationale. Et pourtant , ce dont la narration est aisée, rapide,
n est pas son meilleur film. Remar- où joue à fond l'élément de
quable au départ , sa fable histo- surpr j se du scénario, où opère le
nco-politique devient lourde, par- charme étrange et fascinant de
fois répugnante, longuette, dans David Bennent (Oscar). Tant que
sa partie finale. Les ..folies aile- ,e nain demeure Un témoin qui
mandes » inscrites sur l'écran refuse de grandir i d'obéir, d'ac-

f

>'ous mettent souvent le cœur au cep(er sa condition humaine, qui
ord des lèvres! ¦ 

e, condarnne |e monde
On connaît l'astucieuse inven<"" environnant , son regard vrillant

tion du romancier: Oscar , un nous toucne nous force à consi-
garçon de trois ans, décide d'arre- dérer le côté sordide d une
ter sa croissance, après avoir SOciété gagnée progressivement
simule une chute. Ce nanisme par ,a gangrène. Nous acceptonsvolontaire n'empêche pas le deve- a,ors ,e passage des petits événe-
loppement de ses facultés Intel- ments à la grande Histoire, tenta-
lectuelles. de ses appétits. C est tive réussie de montrer ce que
une protestation contre le monde Hannah Arendt appelle la « banali-des adultes, son hypocrisie, le té du mal » dont l'extension provo-
desordre qui le caractérise , senti- quera ,es désastres que Ionments qui habitent l'enfant depuis connaîtsa naissance, dans les années 30
a Dantzig. Oscar vit au sein d'une
communauté kachoube. Ni Alle-
mand, ni Polonais, doté de deux
pères, l'officiel et un cousin amant
de sa mère , il traverse son
enfance et son adolescence, té-
moin lucide d'événements impor-
tants: la naissance du nazisme ,
son affirmation , l'invasion de la
Pologne, la chute de Dantzig. Il
est enrôlé dans l'armée alleman-
de, vient en France, aime une Lil-
liputienne, puis rentre au pays où
il partage, avec son père, les
faveurs d'une bonne. Schlôndorff
a renonce à la dernière partie du
roman qui commence lorsque le
gnome, ayant sa majorité , est
enfermé dans un "établissement
de santé ».

Oscar ne se sépare jamais de
son tambour qui possède des
pouvoirs magiques. Ses roule-
ments, par exemple, transforment
une cérémonie nazie en une
kermesse cocasse et dérisoire. De
plus la voix suraiguë d'Oscar brise
le verre à distance et son regard
provoque toutes sortes de pertur-
bations. Grâce à la magie de
l'image, ces caractéristiques don-
nent naissance à d'étonnants
moments de cinéma où se mêlent
le réalisme et le fantastique , belles
envolées qui relèvent d'un art

Le tambour: David Bennent dans le rôle d Oscar

Le tambour: la montée et l'écroulement du nazisme

subtil. D'autres épisodes baignent
dans un climat baroque séduisant.
Un souffle épique anime certaines
séquences. L'instant d'après ,
heureux contraste , une évocation
poignante, discrète , nous plonge
dans le quotidien ordinaire. La

Quand Oscar , sans renoncer à
une contestation radicale, entre
dans la comédie des adultes, le
film dérape. L'anecdote à caractè-
re sexuel prend le pas sur la vision
sociale et historique. Une ..lour-
deur germanique » transforme le
déchirement d'une femme entre
deux hommes en une misérable
histoire de cocu. Les complaisan-
ces d'une servante pour Oscar
n'obéissent à aucune nécessité
dramatique et ne semblent pas
caractéristiques d'un pays où
d'une époque. L'ironie sarcasti-
que du commentaire disparait. A
la soupe à la grenouille et à l'urine
du début, justifiées par les cir-
constances, succèdent d'écœu-
rantes scènes de bâfres , de
vomissements et d'accouple-
ments que n'impose nullement le
déroulement du scénario. De plus,
l'accoutumance enlève au postu-
lat original son effet de surprise ,
provoquant un decrescendo sen-
sible, accusé par le brusque
tarrissement de l'imagination pro-
prement cinématographique de
Schlôndorff. L'excès provoque
souvent la nausée!

Et comment ne pas être gêné
par l'utilisation d'un entant qui se
trouve ici plongé dans les turpi-
tudes des adultes?

D

Et dans les autres salles
~——»————

Sion, cinéma Capitole çues et remet en cause la
frontière qui sépare l'animal de
l'homme.

Le film de Barbet Schroeder est
passionnant et ouvre des pers-
pectives intéressantes. Il ne
s'adresse pas à des spécialistes ,
mais, par son contenu et sa forme ,
à tous les spectateurs que pas-
sionnent les nrohlèmes de l'évolu-

Koko, un gorille femelle , a sept ljon et de la communication. (Les
ans. Elle est née au zoo de San 26, 27 et 28 novembre) Sion,
Francisco. Penny Patterson , une cinéma Arlequin.
étudiante en psychologie, a obte-
nu la garde de l'animal et lui a Martiqnv Etoileappris le langage des sourds- c . » M . —
muets. Koko connaît 350 mots et'.r =>a"»-Maunce, Zoom
soutient de véritables conversa- - (séances d'art et d'essai)
tions grâce à la persévérance de i 

^e .._..„
son initiatrice. Elle exprime ses L6S YCLiX
sentiments , invente des exprès- . . r
sions, se reconnaît sur une photo, D3I1CI0S
dans une glace. Elle aime être
dorlotée, choyée, comprise. Si elle de Carlos Saura
mord Penny Patterson, elle expli- A Madrid, une femme aux yeux
que son geste par la colère, bandés raconte, devant une nom-
Comme le dit la publicité du film , breuse assistance, comment elle
« Koko sera-t-il le premier gorille fut torturée. Un metteur en scène
blanc , américain et protestant?» de théâtre et professeur d'art

Cette nouvelle vedette de ciné- dramatique assiste à la séance et
ma n'est pas la première de son très impressionné par ce témoi-
espèce à faire mentir l'affirmation gnage décide d'en faire une pièce
du naturaliste Humbolt: «Il n'y a sur le thème de la torture. Au
pas de langage en dehors de cours des répétitions qui suivent
l'homme , il n'y a pas d'homme le metteur en scène s'éprend de
sans langage. » On se souvient de l'actrice engagée pour tenir le rôle
Washoe , un chimpanzé femelle principal. Cette comédienne
adopté par un ménage de biolo- s'identifie à son rôle de fernrne
gistes et qui apprit aussi les torturée. Des lettres de menace
signes des sourds-muets. Voyant ordonnent à la troupe de renoncer
un cygne pour la première fois , à son projet.
Washoe le baptisa «oiseau Comme toujours avec Saura ,
d'eau» . Actuellement , aux Etats- des données réalistes servent de
Unis, une vingtaine de singes ont toile de fond à l'évocation des
appris l'ameslan (American sign souvenirs, des fantasmes. Rêve et
language). réel , passé et présent se mêlent.

Barbet Schroeder a filmé , en Mais ici, la fusion ne s'opère pas
style de cinéma direct , l'éducation toujours entre la réflexion politi-
de Koko , éducation qui n'a rien à que et les drames intimistes,
voir avec le dressage des animaux malgré la virtuosité de Carlos
de cirque. Et son documentaire Saura. Cette méditation sur la
très réussi , souvent ironique, violence en (orme de va-et-vient a
suscite de nombreuses questions, parfois les allures d'un poème
bouscule bien des opinions re- hermétique.

Koko , le singe qui parle , avec Penny Patterson

Les yeux bandés, avec Géraldine Chaplin

Sion, cinéma Arlequin Voilà les principaux ingrédients
de cette agréable comédie poli-
cière , bourrée de gags, de rebon-
dissements, de poursuites insen-
sées. Colin Higgins s'en donne à
cœur joie, passe de la terreur au
burlesque, jette un clin d'œil
malicieux à Mack Sennett el
Hitchcock. Doté d'une solide
bonne humeur, il parvient à nous
faire oublier les invraisemblances
du scénario. Un divertissement
réjouissant animé par la déli-
cieuse Goldie Hawn, gaffeuse de
charme. (Les 3, 4 et 5 décembre.)

Koko,
le gorille
qui parle
de Barbet Schroeder

Vous verrez aussi avec plaisir...
Flic ou voyou, de Georges Laut- consacrée à la vie d'une militante
ner, un policier truculent avec syndicaliste américaine. (Sierre,
.lean-Paul Belmondo et Michel Casino.)
Galabru (Sierre, Bourg).

Clair de femme, de Costa-Gavras.
Norma Rae, une œuvre émouvan- avec Romy Schneider et Yves mmmmmmmmmmmmmmmmm™mmmmmmmmmmmmm»mm
te et généreuse de Martin Ritt Montand. (Monthey, Montheolo.) Drôle d'embrouille , avec Goldie Hawn et Chevy Chase

de Volker Schlôndorfi

Schlôndorff ne parvient pas à
développer harmonieusement les
prémisses de son allégorie. Peut-
être n'était-il pas possible de
transposer à l'écran le roman
torrentiel de Grass sans courir le
risque de tomber dans la farce
grossière. Au fil des minutes, la
vie se fige, comme raréfiée par
une volonté démonstrative trop
appuyée, l'accumulation de dé-
tails inutiles ou répugnants. C'est
d'autant plus surprenant que tous
les acteurs, parfaitement dirigés,
sont remarquables, vrais, natu-
rels. Ils ne jouent pas, mais vivent
leurs rôles, s'imposent par leur
présence. Sion, cinéma Lux.

Singing Flog, un film publicitaire anglais

Ce soir, a 18 heures, au cinéma Arlequin a Sion, le Club de
publicité du Valais présente les tilms primés au XXVI' Festival
international du film publicitaire, Cannes 1979. Les cinéphiles
saisiront cette occasion d'aller voir une production qui comporte
souvent des trouvailles cinématographiques intéressantes.

Drôle
d'embrouille
de Colin Higgins

Quarante-huit heures avant la
visite du pape à San-Francisco,
l'archevêque du lieu reçoit un
couteau en plein cœur. Un garçon
séduisant courtise une bibliothé-
caire morose. Un automobiliste
expire en murmurant: « Méfiez-
vous du nain... » De mystérieux
personnages traquent la bibliothé-
caire censée détenir de la pelli-
cule. Hermann Pellegrini



Î ^t̂ i 

Dans 

le 
cadre 

de la semaine
|̂ f̂ L̂ Ĵ| d'animation-vente des
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KJ^l pour handicapés
Kv 4̂ mentaux
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Chacun peut tenter sa chance
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[ [ \ [ Geiger et Pittier
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Un livre attendu
par tous
les amoureux
de la montagne

«Les Alpes
valaisannes»
de Michel Vaucher
«Les 100 plus belles courses»
paru aux Éditions Denoël

Bulletin de souscription
Nom : Prénom :

Rue: 

No postal: Localité : 

commande exemplaire(s) de l'ouvrage « Les Alpes valaisannes» de
Michel Vaucher , au prix de Fr. 53.80 + Fr. 2.— de frais d'expédition.

Date: Signature: 

A retourner à: Librairie J. Amacker , 3960 Sierre. 36-16

Machines
à laver
linge

et vaisselle
marques suisses,

d'exposition, neuves
avec garanties.

GROS RABAIS
Facilités

de paiement.

Fr. 30
par mois

12 mois minimum

Nos occasions
dès Fr. 390.—.

Réparations
toutes marques

sans frais
de déplacemenl

SAM
Appareils ménagers

Sion
Tél. 027/23 34 13

140.263.584

Machines
à coudre
d'occasion
entièrement révisées
et garanties.

Prix minimum
Fr. 180.-

Elna S.A.
Av. du Midi 8, Sion.
Tél. 22 71 70.
Radiomoderne-
Télévision S.A.
Général-Guisan 29
Sierre.
Tél. 55 12 27.

18-5053

tfi

S

s

—HMT?

H,

C&ASion , Centre Métropole , Tél. 027/22 93 33

A vendre
Chrysler
Vaiiant
1972.
Expertisée.

Fr. 3900.-.

A vendreA vendre Alfa Romeo
Alfetta
GT 1800
1976, 40 000 km
Expertisée.

Garage du Mont-
Pèlerin SA. Vevey
Av. G.-Guisan 52
Tél. 021 .'52 88 52.

22-16498

Toyota Celica Mercedes
1600 ST 200
mod. 73, 106 000 km. 1975.
Expertisée en janvier Expertisée.
1978.
Fr. 2800.-. Fr. 9400 -

mod. 73, 106 000 km.
Expertisée en janvier
1978.
Fr. 2800.-.

Tél. 027/22 55 32
midi ou soir seul.

"36-303032

Tél. 027/22 76 83
Tél. 027/22 47 16.

36-33066

A remettre

joli petit commerce
Journaux , tabacs, souvenirs, dans
bourgade du Chablais.

M. Clerc , courtier
Avenue de la Gare 39, 1950 Sion.
Tél. 027/22 80 50. 36-239

CHAMOSON
EGLISE DE CHAMOSON

Vendredi 14 décembre à 20 h. 30Réouverture
du restaurant de la Charbonnière

à Saint-Maurice , le 1er décembre à 17 heures
Un apéritif sera offert de 17 à 19 heures.

BAL à partir de 21 heures.
Se recommande: Pierre-Alain Favre et famille

143.343.329

LE GRAND RETOUR

ALAIN MORISOD
et son orchestre

CONCERT DE NOËL
Anciens et nouveaux succès

Locations: Société coopérative de consommation, Chamoson,
tél. 027/86 28 18
ou Société coopérative Concordia Chamoson, 027/86 25 56

Org.: A. Toth , Delémont
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Maintenant, la «Voiture de l'Année Pour cet équipement spécial d'une . 
¦ ' » ¦ Garage City, rue du Simplon 32B ¦

1979» existe avec un éguipement d'hi- valeur de Frs.1150.-, VOUS ne payez A louer a la rue Saint- A vendre a Verossaz Troistorrents MARTIGNY ¦
ver complet. Outre l'équipement de que Frs. 250.-: Vous économisez "donc ~"er'n si chalet a vendre Tél. 026/2 10 28
base exceptionnel (y compris 5 ans de Frs. 900.-1 3/ 2 pièces comprenant 3 cham- 36-2809
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Après les assises annuelles du FMI
Les conférences internationales , qui se succèdent , ont ceci de
commun qu 'elles aboutissent pratiquement toutes à l'élabora-
tion de recommandations ou de déclarations d'intention non
contraignantes , ce qui en fin de compte n'apporte rien ou
presque. Car si d'un côté les pays industrialisés cherchent à
préserver l'acquis , le tiers monde persiste à réclamer une part
plus importante de la richesse mondiale. Et le dialogue de
sourds continue. Mais , comme il faut pourtant justifier de tels
débats, on rédige en général un communiqué final sur un
thème connu, comme par exemple celui de la nécessité de
combattre le nationalisme.

Une telle mise en garde n'a
aucune portée et ses effets sont
pratiquement nuls, tant les inté-
rêts des Etats sont divergents. Et
les quelques succès obtenus ci
ou là, tels ceux du GATT dans
le sens de la libération des
échanges, semblent résulter bien
plus de la crainte de représailles
que de la conviction.

La session annuelle du Fonds
monétaire international , qui
s'est tenue le mois dernier, n'a
pas échappé à la règle. Les pays
pauvres ont émis leurs doléan-
ces. L'autre camp a écouté
attentivement mais n'a rien lâ-
ché de ses prérogatives. Et on en
est resté là.

Toutefois une évolution se
poursuit depuis l'avènement des
changes flottants, qui a entraîné
avec lui le monumental repli du
cours du dollar que l'on connaît.
Or la monnaie américaine cons-
titue l'essentiel des réserves mo-
nétaires mondiales, des pays en
voie de développement en parti-
culier. De ce fait , la plupart des
nations se sont appauvries. Et si
les pays de l'OPEP ont réagi par
un relèvement massif du prix

des produits pétroliers, ce n'est
pas l'effet unique de leur quasi-
monopole. C'est aussi et surtout
pour rétablir leur pouvoir
d'achat.

Mais cette hausse entraine
avec elle la nécessité d'une
adaptation de volume des
moyens de paiement. Et ce di-
sant, on pense tout naturelle-
ment aux droits de tirage spé-
ciaux, ces fameux DTS, dont le
FMI dispose du droit d'émis-
sion, ce dont il fait un nouvel
usage d'ailleurs depuis 1979 jus-
qu'en 1981, en en délivrant des
tranches annuelles de 4 mil-
liards, ce qui est certes apprécia-
ble mais parait toutefois nette-
ment insuffisant.

Par ailleurs, les DTS ne jouis-
sent pas de l'audience escomp-
tée lors de leur création. Preuve
en est qu'ils ne représentent guè-
re que le 5% des réserves moné-
taires mondiales en devises (or
non compris). Malgré le relève-
ment des intérêts qu'ils produi-
sent, la préférence va aux mon-
naies, plus mobiles et aussi plus
rentables depuis l'élévation du
loyer de l'argent, spécialement

aux Etats-Unis.
Malgré les expériences pas-

sées, le dollar conserve et main-
tient sa prépondérance. Il est
vrai aussi que la structure du
commerce extérieur et de l'en-
dettement impose aux banques
d'émission certains choix dans
la composition de leurs réserves
monétaires. On estime actuelle-
ment que dans ces dernières le
dollar entre pour 70 à 80%, le
DM pour 12 à 15%. On parle de
10% pour le franc et de 2% seu-
lement pour la livre . sterling,
dont le prestige s'est singulière-
ment terni au cours des ans.

Comment dès lors consolider
le dollar et éviter des déplace-
ments importants et inopinés sur
d'autres monnaies sans pertur-
ber le marché des changes ?

La question a été évoquée à
Belgrade aux assises du FMI , où
il a été question de la création
d'un compte dit «de substitu-
tion ». L'idée n'est d'ailleurs pas
nouvelle mais n'a jusqu'ici pas
été réalisée. U est vrai qu'elle
présente le danger d'une inter-
nationalisation des monnaies
fortes, ce que certains pays re-
doutent, à commencer par la
RFA et la Suisse. Elles craignent
que certaines banques centrales
soient tentées de jouer avec
leurs réserves monétaires, ce qui
s'est d'ailleurs déjà rencontré
dans le passé, fait qui n'est cer-
tainement pas étranger à quel-
ques perturbations soudaines
enregistrées ces dernières an-
nées sur le marché des changes.

Bien que non membre du
FMI , la Suisse ne peut guère se
désintéresser d'une telle initia-

tive. Il lui serait pratiquement
impossible de demeurer en de-
hors du système, ne serait-ce
que pour assurer son commerce
extérieur et le service de ses
créances sur l'étranger. Mais le
danger existe de voir des réser-
ves monétaires étrangères se
cristalliser à long terme sur le
franc suisse, cette «œuvre
d'art», aux dires d'un ministre
français.

Différence fondamentale en-
tre les comptes de substitution
et les DTS, le fait que les pre-
miers reposent sur des monnaies
précises et connues, alors que
les seconds ne sont en fait
qu'une forme de crédit, aux
assises artificielles , ce qui s'est
encore accentué depuis que le
FMI a restitué à ses membres
une partie de l'or que ceux-ci
avaient déposé auprès de lui, et
vendu aux enchères une autre
part (un sixième dans chaque
cas). On pensait ainsi lui faire
perdre son prestige et le rabattre
à son simple rang de métal.
C'est le contraire qui s'est pro-
duit. Et même si son cours ac-
tuel parait quelque peu artifi-
ciel, voire surfait, l'or conserve
son pouvoir fascinant sur les
masses. Il symbolise la richesse,
comme par le passé, malgré son
improductivité.

U y a trop d'intérêts diver-
gents entre les nations pour que
le FMI puisse remplir son rôle.
Et surtout chacune d'elles est
avant tout préoccupée par ses
propres problèmes intérieurs,
qui font qu'on entretient sou-
vent une prospérité factice au
détriment d'une saine politique

monétaire. On ne fait ainsi que
différer le moment de l'effon-
drement final.

Mais tout se paie un jour ou
l'autre.

F. C.

La situation sur le marche mondial des céréales
Les pays exportateurs de céréales

ainsi que les régions présentant un
déficit céréalier et , surtout , le mar-
ché international des céréales ont de
nouvea u comme toile de fond les
mauvaises récoltes enregistrées en
URSS. Après la récolte de l' an der-
nier de 235 millions de tonnes , celle
de celte année n 'atteint que 185 mil-
lions de tonnes , alors que le plan en
prévoyait 215 millions. Même si cer-
taines prévisions discutables faisant
état d'achats à l'étranger pouvant al-
ler jusqu 'à 50 millions de tonnes
pour les douze mois à venir , dé-
passent largement les possibilités
concrètes, notamment en ce qui con-
cerne les capacités de déchargement
des porls soviéti ques , on peut tabler
sur des importations de l'ord re de 25
à 30 millions de tonnes.

H faut dire que cette mauvaise ré-
colle soviéti que tombe à point pour
les Etats-Unis. Un effet , cette année ,
leur récolle céréalière est supérieure
de 9 millions de tonnes à celle de
1978 et grâce à des conditions météo-
rolog iques idéales , la récolte de mais
a élé également exceptionnelle. Sous
l'influence de la demande soviéti-
que , les prix du blé connurent une
hausse aisément compréhensible.
Cette fois , cependant, la situation est

accueillie avec beaucoup plus de dé-
tachement qu 'en 1972 où l'Union so-
viéti que effectua pour la première
fois de l'histoire des achats de céréa-
les dépassant les 20 millions de ton-
nes, ce qui alimenta la hausse des
cours mondiaux pendant des mois.
A cette époque , la récolte mondiale
de céréales était nettement moins
importante qu 'elle ne l'est actuelle-
ment.

Sous le choc des achats effectués
par les Soviéti ques en 1972-1973, les
Etats-Unis conclurent avec eux un
accord à long terme prévoyant la li-
vraison annuelle de 6 à 8 millions de
tonnes de céréales. A partir du
1" octobre 1979, les services améri-
cains compétents ont donné le feu
vert à l'URSS pour acheter jusqu 'à
25 millions de tonnes de céréales.
Les tensions politi ques régnant entre
les deux pays n 'ont manifestement
pas pesé dans la décision des Etats-
Unis d'augmenter leur quota de li-
vraison. Les céréaliers ne sont pas
mécontents de cette perspective car
les achats soviéti ques constitueront
sans aucun doute un ferme soutien
pour les prix de leurs produits.

Outre les Etats-Unis , il y a d' au
très pays excédentaires qui tentent
de profiler de l' aubaine que repré

sentent les achats massifs effectués
par les Soviétiques. Ainsi , le Canada
a pu également conclure des con-
trats de ventes de blé. A la suite de
grèves et de difficultés de livraison ,
il a toutefois dû abandonner le ter-
rain pendant assez longtemps à
d' autres pays exportateurs. L'Aus-
tralie qui livrera à l'URSS environ
1,2 million de tonnes d'ici à la fin de
l'année , a conclu un autre contrat
portant sur 2 millions de tonnes , qui
devra être exécuté entre janvier et
juin 1980. Avec des importations de
céréales se montant à envi ron 10
millions de tonnes , la situation de la
Chine dans ce domaine correspond
sensiblement à celle de l'an dernier.
L'Inde va sans doute enregistrer une
nouvelle augmentation de sa pro-
duction de blé de 3 millions de ton-
nes , tandis que la récolte austra -

lienne sera certainement inférieure
de 3 millions de tonnes au niveau re-

.çord enregistré l' an dernier,
De 1152 millions de tonnes , la

production mondiale de blé et de cé-
réales fourragères accusera un recul
de 55 millions de tonnes par rapport
à l'an dernier. On estime que le
commerce céréalier augmentera de
17 millions de tonnes et que les
stocks mondiaux baisseront de
30 millions à 170 millions de tonnes
d'ici à la fin juin 1980. Compte tenu
de la consommation mondiale an-
nuelle , qui est estimée à 1420 mil-
lions de tonnes , se dessine donc pour
la première fois depuis cinq ans
l'éventualité d' une situation dans la-
quelle les besoins dépasseront les
possibilités d'approvisionnement.

Le Mois, Revue SBS

La concentration
économique en Suisse

L'Office fédéral pour les questions conjoncturelles a publié
un rapport sur l'ÉTAT DE LA CONCENTRATION ÉCONO-
MIQUE EN SUISSE. Ce rapport , qui est adressé au Parle-
ment, n'apporte pas de données originales ; il réunit simple-
ment les résultats d'études précédentes, en particulier celles de
la Commission des cartels et de différents experts en écono-
mie. Cette analyse confirme que le DEGRÉ DE CONCEN-
TRATION N'A PAS PRIS dans notre pays une AMPLEUR
SPECTACULAIRE NI PRÉOCCUPANTE. Le MOUVE-
MENT DE CONCENTRATION semble en outre s'être STA-
BILISÉ au cours des dernières années.

A juste titre , le rapport analyse le phénomène de concentra-
tion sans a priori. L'ampleur, ou la croissance d'une entre-
prise, n'est pas condamnée par princi pe car 'une et l'autre
peuvent se révéler indispensables pour maintenir une position
sur les marchés par rapport à la forte concurrence internatio-
nale. Inversement , l'Office fédéral pour les questions conjonc-
turelles souligne aussi que les petites et moyennes entreprises
ne sont pas nécessairement menacées par ce mouvement. Le
rapport indique également que l'ouverture croissante des mar-
chés au niveau mondial grâce à l'abolition des barrières com-
merciales a contribué à RENFORCER LA CONCURRENCE
EN SUISSE et a atténué des positions de monopole occupées
par certaines entreprises . A la lumière de ces conclusions, il
convient de se demander sur quelle base se fonde l'argumen-
tation de divers milieux qui revendiquent un renforcement
très strict de la législation cartellaire et l'introduction d'un
contrôle des fusions économiques.

Nouvelle conception
de l'assurance-chômage

Au cours de la semaine écoulée , le
Conseil fédéral a soumis le projet de
nouvelle loi sur l'assurance-chômage
à une procédure de consultation.
Cette loi doit REMPLACER le régi -
me transitoire actuel , à savoir l'arrê-
té fédéral instituant l'assurance-chô-
mage obligatoire (du 8 octobre 1976)
et valable jusqu'à fin mars 1982. En
outre , elle devra réaliser dorénavant
les objectifs dictés par le mandai
constitutionnel (art. 34 novies esl
adopté le 13 juin 1976) et qui avaient
élé laissés en suspens jusqu'ici. Il
s'agit notamment, comme l'écril
l'OI I AM I en substance, de ne plus
mettre en œuvre l'assurance uni que-
ment pour verser les indemnités
journalières , mais de l'utiliser égale-
ment à titre PRÉVENTIF pour em-
pêcher ou diminuer le chômage, bref
d'en faire un instrument efficace de
la politique du marché du travail.
Pour ce qui est des mesures préven-
tives envisagées dans le projet de loi
- encouragement de la mobilité pro-
fessionnelle par des dispositions fa-
vorables au reclassement, au perfec-
tionnement et à la réintégration dans
la vie active , encouragement de la
mobilité géographi que par des con-
tributions aux frais de déplacement
du domicile au lieu de travail ou des
indemnités de déménagement , étude
du marché du travail , etc. - on peul
véritablement parler d'une concep-
tion nouvelle de l'assurance-chôma-
ge. Autre nouveauté à mentionner:
¦'INDEMNITÉ EN CAS D'INSOL-
VABILITÉ de l'employeur qui , lors-
qu'une entreprise est en faillite , cou-
vre les créances de salaire pcndanl
un certain temps. D'autre part , les
auteurs du projet ont réexaminé à

fond tout le domaine des prestations
de l'assurance.

Le projet de nouvelle loi sur l'as-
surance-chômage est un ouvrage de
vaste portée, fertile en innovations
sociales, qui tient compte des trans-
formations structurelles de l'écono-
mie du pays et de la nécessité crois-
sante , pour la population active , de
s'adapter à l'évolution technologi-
que. Cependant , il convient parallè-
lement d'accorder toute l'attention
nécessaire aux MESURES DESTI-
NÉES À EMPÊCHER L'UTILISA-
TION ABUSIVE DES RESSOUR-
CES DE L'ASSURANCE. Il y aurait
lieu, par exemple, d'imposer ici et là ,
dans certains cantons, une interpré-
tation plus rigoureuse que celle
appli quée jusqu'à ce jour de la no-
tion de «travail convenable» pour
les chômeurs. D'autre part , on peut
émettre certaines réserves à rencon-
tre de la RÉGLEMENTATION plus
sévère envisagée par le projet en ce
qui concerne le CHÔMAGE PAR-
TIEL; car au cours des dernières an-
nées, celui-ci a permis à bien des en-
trep rises de traverser des périodes
difficiles sans avoir à licencier. Mais
surtout , il est indispensable de créer,
grâce à une POLITIQUE APPRO-
PRIÉE DE STABILITÉ GÉNÉRA-
LE, les conditions optimales pour le
maintien de la capacité concurren-
tielle de notre économie et partant
pour la CONSERVATION DU
PLEIN EMPLOI. S'il en est ainsi , on
peut naturellement espérer que le
chômage et par conséquent les in-
demnités conpensatrices déboursées
au titre de la nouvelle loi n'attein-
dront jamais un niveau important.

Emissions de la semaine
4 % Sulzer convertible 79/89 à

100 % du 22 au 28 novembre
1979, réservé pour la conversion.

En tous temps, à partir du 3
janvier 1980, à l'échéance, 400
francs d'obligation peuvent être
convertis en un bon Sulzer au
prix de conversion de 400 francs.

4 1/4 % UBS 79, à 100 %, du
27 novembre au 3 décembre
1979.

4 3/4 % Fuji Bank (Suisse)
79/86, à 100 %, du 27 novembre
au 3 décembre 1979.

4 3/4 % Pirelli 79/89 (à op-
tion) à 100 %, du 28 novembre au
4 décembre 1979.

4 1/4 % Azienda Electr. Tici-
nese 79/89 à 99 %, du 29 novem-
bre au 5 décembre 1979, réservé
pour la conversion.

Emprunt étranger
en francs suisses

5 1/4 % Tauemkraftwerke
79/89 à 100 %, du 27 novembre
au 30 novembre 1979, avec ga-
rantie de la Républi que d'Autri-
che.
Augmentation de capital

Banque Cantonale Vaudoise,
période du 19 au 30 novembre
1979, dans la proportion d'une
action au porteur nouvelle pour
neuf anciennes au prix d'émis-
sion de 750 francs, valeur théori-
que du droit 76 francs.

Banque l.eu , période du 3 au
12 décembre 1979 dans la pro-
portion d'un titre nouveau pour
six anciens, aux- prix de 2000
francs pour les actions nominati-
ves et au porteur et 400 francs
pour les bons.

Valeur théorique des droits :
320 francs (port 230 francs nom)
et 43 francs pour le bon.

Bourses suisses
Les différentes bourses de la

semaine sous revue ont été ca-
ractérisées par un manque d'inté-
rêt de la part des investisseurs.
Dans des marchés relativement
peu animés, la semaine a ouvert
sur une note irrégulière. Mardi et
surtout mercredi, la tendance est
redevenue meilleure sous l'im-
pulsion des titres des Swissair, de
l'ensemble des bancaires, d 'Elek-
trowatt, des Ciba-Geigy et des
Nestlé porteur. Cependant , cette
amélioration n 'a pas été caracté-
risée par des écarts de prix très
importants. Par la suite el p lus
particulièrement durant la séan-
ce de vendredi, les cours ont as-
sez nettement fléchi en raison
des événements politiques qui se-
couent actuellement le Proche-
Orient. D'un week-end à l'autre,
l'indice général de la SBS a fina-
lement reculé de 2,3 points pour
atteindre le niveau de 324.40.

Sur le marche des changes, on
constate avec une certaine satis-
faction que la décision du Gou-
vernement iranien de ne plus ac-
cepter de dollars en règlement
des produits pétroliers n 'a pas eu
les répercussions négatives que
l'on aurait pu supposer. En effet ,
le dollar américain a légèrement
fléchi, mais dans des marges ac-
ceptables. Sur ce marché, signa-
lons la fermeté du cours du
deutsche mark , qui clôture la se-
maine au prix de 94.20 pour cent
francs suisses.

Bourse de New York

Le marché de Wall Street tra-
verse toujours une p hase de con-
solidation qui pourrait encore se
poursuivre quelques semaines
encore. Les bons résultats pu-
bliés pour le troisième trimestre
par certaines sociétés ainsi que
les perspectives relativement
bonnes pour l'année 1980 n 'ont
pas eu d'effets spectaculaires sur
ce marché. Les investisseurs res-
tent toujours sensibles aux ten-
sions qui existent actuellement
entre les USA et l'Iran. Durant
ces quatre dernières séances,
jeudi étant chômé, les p étroles se
sont bien comportés, alors que le
secteur des automobiles reste fai-
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ble en raison de la situation peu
favorable qui les touche. L'indi-
ce Dow Jones clôture à 811.04
contre 815.70 le vendredi précé-
dent.

Bourse de Londres

Bien soutenu durant la séance
de lundi sous l'impulsion des va-
leurs des bancaires, des grands
magasins et d'ICI chez les indus-
trielles, le London Stock Ex-
change s 'est montré irrégulier par
la suite, p lus particulièrement
durant les deux dernières séan-
ces de la semaine. Les prix du
marché de détail accusent dans
ce pays une augmentation de 1 %
pour le mois d'octobre, ce qui re-
présente une progression de l'in-
dice de 17.2 % par rapport à l'an-
née précédente. Comme on peut
le constater, aucune améliora-
tion n 'est apparue en Angleterre
en ce qui concerne l'évolution du
taux d'inflation.

Bourse de Francfort

Ce marché étant fermé mer-
credi, il n 'aura fonctionné qu 'à
quatre reprises durant la semaine
sous revue. A l'exception de la
dernière bourse, qui a vu les
cours se reprendre sous la con-
duite des secteurs des grands ma-
gasins et des automobiles, les au-
tres séances se sont montrées très
irrégulières, sans toutefois comp-
tabiliser des écarts très impor-
tants. L'indice termine au niveau
de 226.80 contre 226. Il , le week-
end précédent. Dans ce pays,
l 'indice des prix de gros reste in-
changé au mois d'octobre par
rapport au mois précédent.

Bourse de Pans

Ce marché a, dans son ensem-
ble, fait preuve de bonnes dispo-
sitions durant la huitaine précé-
dente. Inégulièrement soutenu
jusqu 'à mercredi, il s 'est mieux
comporté par la suite, p lus parti-
culièrement la veille du week-
end. Jeudi, journée réservée à la
réalisation des opérations en li-
quidation, les cours ont évolué
d'une façon soutenue. Dans le
détail de la cote, les gagnantes
sont les pétroles. Aquitaine, Esso
et les grands magasins Carrefour
et Casino. L'indice progresse fi-
nalement de 1.7 point pour at-
teindre 103.10.

Mouvement
de la population
étrangère en Suisse

En 1978, les effectifs de la popula-
tion étrang ère résidant en suisse onl
diminué de 34 681 personnes par
rapport à 1977 (saisonniers et fonc-
tionnaires internationaux non com-
pris). Ils ont donc atteint au total
898 000 personnes , soit le plus faible
nombre de travailleurs étrangers ja-
mais enregistré depuis 1967. Ce
résultat correspond au solde négatif
d' un compte «arrivées et départs »,
dans la colonne des «arrivées» on a
enregistré au total 79 956 nouveaux
travailleurs étrangers , apport qui
provient des arrivées en Suisse
(53 000), des naissances (12 000), des
passages de la catégorie des travail-
leurs saisonniers à celle des travail-
leurs à l'année et enfin de ce qu 'on
appelle les « réactivations » (recon-
duction des permis de travailleur s
étrangers déclarés par erreur comme
retournant dans leur pays). Dans la
colonne des «départs », on a inscrit
111 637 personnes au total , soit]
64 000 départs à l'étranger , 25 000
reconnaissances de citoyenneté hel-
vétique accordées à des jeune s
étrangers sur la base du nouveau
droit de filiation , 9000 naturalisa -
tions d'adultes et enfin , par ordre
d'importance décroissante , un cer-
tain nombre de décès, de mariages
avec des citoyens suisses et d'expul-
sions. On note en outre que l'excé-
dent des naissances est en constante
diminution depuis six ans dans la
population étrangère. Sdes



Nouvelliste
et Feuille d'Avis du Valais

LNB: Villars profit)

Les leaders ont consolidé leur
position au cours du 13' tour du
championnat suisse de ligue na-
tionale B. Dans le groupe ouest,
le HC Sierre n'a pas connu de
problème devant Viège et il se
retrouve avec deux points
d'avance au classement. Son
premier poursuivant, le HC Fri-
bourg a, en effet , été, à son tour,
victime du HC Langenthal. Le
HC Villars, qui ne s'est pas laissé
surprendre à Genève, remonte
ainsi à la deuxième place.

Dans le groupe est, Ambri a
remporté, par 7-3, son derby au
sommet contre Lugano. Le se-
cond match au sommet de la soi
rée s'est terminé par la victoire
du CP Zurich à Zoug (7-5). Les
Zurichois se retrouvent ainsi à la
deuxième place avec une lon-
gueur de retard sur Ambri
Piotta.

Résultats

Groupe ouest

Fleurier - Lyss 9-6
(3-4, 4-0, 2-2)

GE Servette - Villars 3-9
(1-2, 1-4. 1-3)

Langenthal - Fribourg 5-2
(1-1. 2-0, 2-1)

Sierre-Viège 10-1
(0-0. 3-1 , 7-0)

CLASSEMENT

1. Sierre 13 10 I 2 68- 31 21
2. Villars 13 9 1 3  90- 56 19
3. Fribourg 13 8 2 3 74- 42 18
4. Langenthal 13 7 1 5 58- 43 15
5. Viège 13 6 - 7 64- 76 12
6. Servette 13 4 2 7 55- 55 10
7. Fleurier 13 2 3 8 52- 87 7
8. Lyss 13 1 - 1 2  28-100 2

SAMEDI

Fleurier - Villars
CE Servette - Fribourg
Lyss - Sierre
Viège - Langenthal

Groupe est

Résultats

vtnojKtui

Diibendorf - Olten 5-3
(2-2. 2-1 . 1-0)

Lugano - Ambri 3-7
(3-2 . 2-0.0-3)

Rapperswil - Coire 4-4
(1-1 . 2-3. 1-0)

Zoug - Zurich 5-7
(1-0. 4-4 . 0-3)

CLASSEMENT

I A. Piotta 13 8 3 2 66-40 19
2. CP Zurich 13 7 4 2 55-38 18
3 Lugano 13 7 3 3 53-41 17
4. Rapperswil/| 13 5 5 3 53-43 15
5. Zoug 13 6 3 4 53-49 15
601len 13 2 5 6 54-66 9
7. Coire 13 2 2 9 35-66 6
8. Diibendorf 13 2 1 10 35-61 5

j

SAMEDI

Ambri - Zurich
Coire - Diibendorf
Lugano - Zoug
Rapperswil - Olten

1" ligue

Groupe 4

Résultat
Montana - Forward 4-5

CLASSEMENT

1. Forward 8 6 1 1  42-24 13
2. Serrières 8 5 2 1 44-32 12
3. Champéry 8 4 1 3  34-29 9
4. Montana 8 4 - 4  44-39 8
5. Monthey 8 4 - 4  23-34 8
6. Martigny 8 3 - 5  42-35 6
7. Sion 8 3 - 5  27-30 6
8. Yverdon 8 3 - 5  30-36 6
9. Ch.-d'Œx 8 1 4  3 32-44 6

10. Lens 8 2 2 4 21-36 6

Montana - Château-d'Œx
Monthey - Martigny
Yverdon - Forward

SAMEDI

Champéry - Lens
Serrière s - Sion

bourg

Tout comme au premier tour, l'écart de neuf buts a été respecté,
mais empressons-nous d'ajouter que la chose a été tout de même
moins facile cette fois. On est immédiatement entré dans le vif du
sujet par un Viège qui, d'une part, avait un sévère échec à venger et,
d'autre part, avait repris sérieusement confiance, ses prestations en
championnat allant en s'améliorant. C'est précisément cet état
d'esprit des Viégeois qui fit que la «jouerie» sierroise eut beaucoup
de peine à s'exprimer, la première période ayant été caractérisée par
un fore-cheking incessant de l'adversaire qui, à sa manière, rude et
incisive, gêna considérablement le développement du jeu des
Sierrois. Ces derniers n'arrivaient absolument pas à conclure leurs
actions, qu'à notre avis, ils menèrent durant ce tiers avec peu d'initia-
tive et en se compliquant trop la tâche. Même si durant ce temps, ils
eurent à leur actif cinq à six occasions de but , il n'en reste pas moins
qu'au premier repos rien n'était dit, que tout était encore à craindre,
Viège s'étant montré dur à la tâche, rude dans l'interception et non
dénué d'idées. Précisons encore que le gardien Rienhard Truffer était
aussi pour quelque chose dans le manque de réussite des Sierrois.

ET VOILÀ « MAITRE » JACQUES...

Le tiers médian débutait assez calmement et de manière confuse,
après un «poteau» de Peltonen qui , bien entendu, fut à nouveau le
meilleur joueur de son équipe, Jacques Lemaire ouvrait la marque,
son tir passait entre les jambes du pauvre Truffer... bien mal protégé
par ses arrières, disons-le. Bref , le match était lancé bien que le
retour à 2-1 par W. Zenhàusem laissa encore planer, sur le moment,
une certaine incertitude. Non, Sierre avait repris confiance et forme,
son avance de deux buts avant le dernier repos sanctionnait sa
supériorité ascendante.

Bien que grippé, Jacques Lemaire, au terme d'une action
personnelle qui le vit partir de son camp de défense pour augmenter
la marque, donnait le ton de ce qui fut le dernier tiers du match... Les
chiffres parlent d'eux-mêmes et complètement délivré, Sierre se mit à
malmener un adversaire qui, toutefois, eut le mérite de ne jamais
s'avouer battu et c'est un honneur à lui rendre. Mais Sierre, avec
Lemaire, était trop fort pour lui et tout ce qu'il tenta, fut étouffé dans
l'oeuf , ceci d'autant plus que la fatigue le gagnait , le rythme imposé
par les Sierrois n'étant plus à sa mesure. Quatre buts donc à Jacques
Lemaire, une présence remarquée et remarquable durant tout son
temps sur la glace et surtout cette rage de vaincre qu'il sut donner à
son équipe qui, vraiment, avait peiné au début de la rencontre. Nous
ne nous appesantirons pas trop sur les ombres de cette victoire , mais
franchement certains Sierrois nous ont quand même paru manquer
de vivacité. Il y a là une lacune à combler au plus vite , car toutes les
prochaines échéances sont à considérer comme importantes... même
Lyss ! Cette considération ne ternit en rien la victoire des Sierrois,
mais ils voudront bien la relativiser en reconnaissant que si Viège a
du coeur, ses moyens techniques, à de rares exceptions, sont tout de
même limités.

nep.

Eric Mathieu clame sa joie
sierrois.

après avoir réussi le deuxième but
Photo Varonier

FOOTBALL

Rapport
du ministre espagnol

Le ministre espagnol de la cul-
ture, M. Manuel Clavero Are-
valo, a présenté un rapport à la
commission de culture du con-
grès sur les préparatifs du
Mundial 82.

Selon le ministre , «les rentrées
d'argent seront plus importantes
que celles réalisées en Argenti-
ne». Il a également qualifié la
Télévision espagnole «d'insuf-
fisante» et «nécessitant une réor-
ganisation, même sans le Mun-
dial» .

M. Clavero Arevalo a souligné
que cette réforme entraînerait
une dépense de 10 500 millions
de pesetas. D'autre part , les ré-
parations dans les stades seront
de l'ordre de 7100 millions , qui
pourraient être ramenés à 5300
millions de pesetas. Enfin , le mi-
nistre a précisé que les installa-
tions hôtelières étaient «plus que
suffisantes » et que le comité or-
ganisateur estime que 7500 jour -
nalistes assisteront à la phase fi-
nale en Espagne.

Fazekas
au FC Lucerne ?

L'international hongrois Las-
zlo Fazekas (il a joué 75 fois
dans l'équi pe nationale de son
pays) aurait l'intention de venir
jouer au FC Lucerne. Voilà la
nouvelle qui a fait la ronde hier
dans les cercles sportifs lucer-
nois. Selon un journaliste hon-
grois, travaillant à Lucerne, Fa-
zekas aurait documenté son in-
térêt pour le FC Lucerne, le sur-
prenant néo-promu étant à la re-
cherche d'un étranger. Fritz
Kress, relégué sur le banc des
remplaçants , n'a pas le gabarit
pour la li gue nationale A. El
comme Eigil Nielsen a le statul
de footballeur suisse, un renfort
étranger serait possible. Ques-
tionnés, les dirigeants lucernois
ne veulent encore rien savoir de
l'engagement de Fazekas. Hans-
ruedi Mast , secrétaire de la com-
mission techni que du FC Lu-
cerne, a précisé hier : «Aucun
contact direct n'a encore eu
lieu» . e.e.

CYCLISME

Le Six Jours
de Zurich

La première étape des Six
Jours amateurs s'est terminée
par une surprise avec la victoire
des Belges Pascal de Hanssens -
Eddy d'Herde , qui ont pris un
tour à tous les favoris. Les deux
Belges ont doublé sans peine
leurs princi paux rivaux après
20 minutes de course et ils ont
ensuite résisté à tous les assauts.

Classement de la première éta-
pe: 1. Pascal Hanssens - Eddy
d'Herde (Be) 49 km 950 dans
l'heure, 1 point; 2. à un tour:
Heinz Seigenlhaler - Edwin
Menzi (S) 10; 2. Manfred Do-
nike - Bruno Zollfrank (RFA ) 9;
4. Sigmund Hermann - Roland
Vôgeli (Lie-S) 6; 5. Hans Leder-
mann - Hanspeter Kuhnis (S) 6;
6. Urs Dietschi - Max Hiirzeler
(S) 6; 7. Georges Romano - Pa-
trick Clerc (Fr) 5; 8. Gérold
Schiitz - Félix Koller (RFA-S) 5;
9. Niels Pedersen - Slig Castoe
(Da) 5; 10. Marcel Summermat-
ter- Daniel Girard (S) 5.

Au cours de la soirée de mar-
di , l'américaine qui fi gurait au
programme a été remportée par
le Hollandais René Pijnen et le
Suisse René Sava ry , qui ont de
la sorte pris la tête de l'épreuve.
Le Belge Patrick Sercu , qui avait
été neutralisé après sa chute de
la ' veille , a pu prendre le départ
de cette américaine, qu 'il a
terminée à la quatrième place en
compagnie de l'Allemand Albert
Fritz.

Sierre : Schôpfer ; J.-C. Locher, R. Debons ; Schlater , Nanchen ; Massy ;
Métrailler , Tscherrig, J.-B. Debons ; Pochon , Lemaire, Bagnoud ; Mathieu ,
Krupicka , E. Locher.

Viège : R. Truffer ; Roten , Mazotti ; Furrer , L. Schmidt ; B. Zenhàusem, A.
Wyssen, Anthamatten ; Marx , Peltonen , F. Wyssen ; Kuonen , W. Zenhàusem ,
Jàger.

Buts : 28° Lemaire 1-0 ; 29e Mathieu 2-0 ; 29e W. Zenhàusem 2-1 ; 32" Po-
chon 3-1 ; 42" Lemaire 4-1 ; 43" Tscherrig 5-1 ; 49" Bagnoud 6-1 ; 49" Lemaire
7-1 ; 52' Lemaire 8-1 ; 53' Métrailler 9-1 ; 60' Bagnoud 10-1.

Notes : patinoire du Graben. 4300 spectateurs dont l'équipe suisse de ski
alpin , trois «descendeurs» , Wàlti , Melli et Josi ont donné le coup d'envoi.
Sierre doit toujors se passer des services de Senggen et R. Locher, présent avec
des béquilles , tous deux blessés. Excellent arbitrage de MM. Vôgtlin et Suter.

Pénalités : 2 x 2' contre Sierre et 5 x 2' plus 5' contre Viège.

ON GARDE SES DISTANCES...

Stiickelberger huitième seulement
La Suissesse Christine Stiickelberger a raté sa sortie au concours hi ppique

de Berlin. Avec «Cameera », elle a dû se contenter de la huitième place du
grand prix spécial , rem porté par l'Allemand Uwe Schulten-Baumer. Résultats
de la dernière soirée :

Saut. Champ ionnat de Berlin: 1. Nelson Pessoa (Bré) Fils d'Argent 0/25"7;
2. Hendri k Snôk (RFA) Rochus 0/26"8; 3. Hendrik Snôk (RFA) Mosquito
4/28"2. au barrage. Cat. S: 1. Uli Meyer zu Boxten (RFA) Sir Wilhelm
0/51"4 ; 2. Hans-Giinther Winkler (RFA) Pinkerton 0/54"6; 3. Norbert Koof
(RFA) Wandere r 0/46"9.

Dressage. Grand prix spécial: 1. Uwe Schulten-Baumer (RFA) Madras
1422 ; 2. Harry Boldt (RFA) Sando Khan 1403 ; 3. Klaus Balkenhol (RFA)
Rabauke 1329. - Puis : 8. Christine Stiickelberger (S) Cameera . 1259.

Sepp Iten en finale
Le Suisse Sepp Iten . actuellement le seul boxeur amateur suisse à pouvoir se

mesurer honorablement sur le plan international , s'est particulièrement dis-
tingué au cours du «Gant  d'or» en Yougoslavie, en se qualifiant pour la finale.
Cette épreuve réuni des concurrents de l'URSS, de l'Allemagne de l'Est , de la
Suède, de la Roumanie , de la Yougoslavie, de France, de Bulgarie et de
Hongrie. En présence de 2500 spectateurs , Iten s'est débarrassé en demi-finale
du Yougoslave Milivoje Zivkovic. aux points. Son adversaire en finale n 'esl
pas encore connu.

Opposition allemande aux J0 de 1988
Le comité directeur bavarois de la fédéra tion des «verts» (défenseurs de l'environnement) a demandé au
gouvernement régional et aux communes intéressées de s'opposer à l'organisation de Jeux olymp iques d'hiver ,
en 1988, en Bavière. Dans une déclaration , Reinhald Kaub , secrétaire général des «verts» , a souligné qu'on
pouvait avoir des doutes sur l'utilité de ce «grand spectacle» . «Il n 'est certes pas utile au sport populaire , a-t-il
dit , et encore moins à la région des Alpes, où l'environnement naturel est déjà gravement atteint» . Depuis
longtemps, les Jeux olympiques d'hiver , a encore déclaré Kaub , ne sont plus une manifestation sportive, «mais
une foire d'articles de sport sous une forme nouvelle». «Il est temps , a-t-il conclu , de mettre fin à ce scandale et
d'accorder davantage de moyens financiers au sport à l'école» .
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Berne out en coupe d'Europe
Le deuxième tour de la coupe

d'Europe des champions s'est ter-
miné avec le match Dynamo Berlin-
Est - CP Berne, qui a permis, comme
prévu , aux Allemands de l'Est de re-
joindre Olympia Ljubljana , EC
Cologne et Feenstra Flyers Heeren-
veen parmi les qualifiés. Dans le
troisième tour , les qualifiés affron-
teront les favoris de l'épreuve , les-
quels avaient été dispensés des deux
premiers tours.

Ordre des rencontre s du troisième
tour:

CSCA Moscou (tenant du tro-
phée) - Olympia Ljubljana , llves
Tampere - EC Cologne, Modo Al-
fredshem - Dynamo Berlin-Est , Slo-
van Bratislava - Feenstra Flyers
Heerenveen.
• Dynamo Berlin-Est - CP Beme
5-6 (2-0, 1-3, 2-2). - Patinoire de See-
lenbinder à Berlin-Est. 2000 specta-
teurs. Arbitre : Elley (Da). - Buts: 6"
Bôgelsack 1-0 ; 11' Unlerdôrfel 2-0;
22" Màusli 2-1; 31' Mùller 3-1; 35'
Fuhrer 3-2; 39' Martel 3-3 ; 43' Pfeu-

ti 3-4; 57' Patschinski 4-4 ; 58" Miil-
ler 5-4 ; 60" Mononen 5-5. Pénalités :
2 x 2  contre Dynamo, 5 x 2  contre le
CP Beme.

Le CP Berne a quitté la coupe
d'Europe des champions la tête hau-
te. Nettement battu lors de son
match aller , à l'Allmend , par Dyna-
mo Berlin-Est (2-9), il a réussi à
arracher le match nul (5-5) au re-
tour , en RDA.

SJISEBZa ĤH
Lafranchi sixième à Birmingham

En dépit d' une chute , le Suisse Carlo Lafranchi s'est classé sixième d' une
épreuve internationale disputée dans les environs de Birming ham. La course
était remportée par l'Allemand de l'Ouest Dieter Obing devant le Britanni que
Chris Wregith. Les résultats : 1. Dieter Ubing (RFA), les 25 km en 1 h. 00'07"
2. Chris Wregith (GB) à l'Ol" ; 3. Hans Steecke (RFA) à 1*50"; 4. Bille Davies
(GB) à l'55"; 5. Emile Kellens (Be) à 2'08" ; 6. Calro Lafranchi (S) à 2'21".
Puis : 10. Sepp Kuriger (S) à 3'08".

Positions après l'américaine:
1. René Pijnen - René Savary
(Ho-S) 25; 2. Danny Clark - Don
Allan (Aus) 0; à un tour: 3.
Patrick Sercu - Albert Fritz (Be-
RFA) 24; 4. Horst Schiitz - Gert
Frank (RFA-Da) 21 , à deux
tours : 5. Michel Vaarten - Stan
Tourne (Be) 14; à trois tours : 6.
Walter Baumgartner - Robert
Dill Bundi (S) 23; 7. Pietro
Algeri - Sergio Gerosa (It-S) 15.

Montana - Forward 4-5
(2-0, 1-3, 1-2)

MONTANA: Granziero ; Cou-
dray - Bonvin J.-P. ; Nanchen -
Grand; Dekumbis - Nendaz - Bon-
vin P.; Gillioz - Bonvin Géo - Bon-
vin G.; Bonvin K.

Buts: 6" et 12' Bonvin Géo, 21"
Rheinhard , 26" Grand , 31" Bonvin
J.-P., 34" Wyssam , 44' Zuber , 53"
Panchaud et 56' Gillioz.

Pénalités : 7 x 2 et 3 x 10 contre
Montana , 3 x 2  contre Forward , ar-
bitres : Rochat - Borgeaud , 70 spec-
tateurs.

Ce match fut dans l'ensemble trè s
équilibré , et disons-le franchement
un partage des points aurait mieux
reflété la ph ysionomie de la partie.
Les arbitres fu rent d'ailleurs trop
partiaux , sanctionnant tout contre
Montana. Si finalement la victoire
est revenue aux visiteurs , il faut en
chercher la raison dans la formation
des gars du Haut-Plateau qui
évoluèrent seulement avec deux li-
gnes. En fin de partie, la fatigue se
fit sentir et les Vaudois en profitè-
rent aisément.



A 240
jours
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Jeux

de
Moscou

Après la réadmission de la Chine
DEUX SONS DE CLOCHES
CHINE
«Victoire de la justice»

Un haut dirigeant sportif chinois a qualifié de
«victoire de la justice » attendue "depuis longtemps »
le retour de la Chine au sein du mouvement olym-
pique mondial.

Dans une déclaration, M. Li Wenyao, secrétaire-
général adjoint de la Fédération chinoise des sports, a
également lancé un appel aux autorités de Taiwan
pour qu'elles acceptent le résultat du vote du comité
international olympique par lequel la Chine popu-
laire retrouve son siège au sein du CIO. La repré-
sentation de Taiwan étant maintenue en tant que
«comité olympique chinois de Taipeh».

Un porte-parole du comité olympique chinois cité
par l'agence «Chine nouvelle» à de son côté annoncé
l'intention de Pékin d'envoyer ses représentants à
Taiwan. «Nous espérons que les autorités de Taïwan
donneron t la priorité à l 'honneur de la nation dans
son ensemble et faciliteront de tels échanges» entre
milieux sportifs du continent et de l'île nationaliste,
a-t-il déclaré.

«Nous souhaitons sincèrement, a poursuivi ce
porte-parole du comité olympique, que les sportifs de
Taïwan puissen t participer avec nous aux p rochains
feux ».

Cependant, M. Li Wenyao a indiqué que la Chine
«s 'opposerait à tout éventuel refus de Taïwan de se
plier aux décisions du CIO ».

Il s'est également « réjoui des succès obtenus par les
sportifs de Taïwan», dans l'arène internationale par
le passé, qui sont, a-t-il dit, « des succès chinois ».

Interrogé sur l'attitude de la Chine au cas où ses
sportifs se retrouveraient, lors des Jeux olympiques
ou d'autres compétitions internationales, aux côtés de
sportifs de nations que Pékin ne reconnaît pas,
comme Israël, M. Li Wenyao a déclaré : «Nous ag i-
rons en conformité avec la p olitique de notre pays.
C'est là que le sport et la politique ont des rapports.
Obéir à cette politique, c 'est maintenir les principes
politiques établis. » Cependant, « il faut accorder une
solution concrète à chaque cas concret », a ajouté M.
Li. Wenyao.

Ï/HWAN
Un viol de la charte olympique

Le comité olympique de Taïwan a élevé une vive
protestation contre le résultat du vote par correspon-
dance des 89 membres du CIO demandant le chan-
gement «arbitraire» du nom du comité olympique de
Taïwan en comité olympique chinois de Taipeh, ainsi
que la supression de son hymne national et de son
drapeau. Le comité olympique de Taïwan a fait sa-
voir au cours d'une conférence de presse tenue à
Taipeh, qu'il n'accepterait pas le résultat du vote et
qu'il poursuivrait l'action en justice intentée par son
pays auprès d'un tribunal de Lausanne contre une
décision « qui viole la charte olympique , les procé-
dures établies et qui va contre l 'esprit de l'olym-
pisme ».

De son côté, M. Shen Chia-Ming, président du
comité olympique de Taïwan a déclaré que la délé-
gation de quinze membres prévue pour les Jeux
olympiques de Lake Placid partirait pour s'entraîner
en Autriche et que la préparation des athlètes pour
d'autres manifestations, notamment les Jeux de Mos-
cou l'été prochain, suivait son cours.

M. Shen Chia-Ming a cependant refusé de se pro-
noncer personnellement sur la participation ou non
de Taïwan aux Jeux de Lake Placid et de Moscou,
précisant par ailleurs que le comité olympique de
Taïwan ne s'était jamais prononcé contre le boycott
des Jeux de Moscou ou de n'importe quels autres
Jeux.

Cette position a été prise, semble-t-il par les 35
membres du comité olympique de Taïwan après deux
heures de discussion, afin de rassurer la majorité des
athlètes de Taïwan, notamment la célèbre sprinteuse
Chi Cheng, qui plaidait pour le maintien au sein du
CIO « afin de mieux mener la lutte de l 'intérieur».

De même, Yang Chuan-Kuang, médaille d'argent
du décathlon aux Jeux olympiques de Rome en 1960,
reflétant l'opinion des athlètes taïwanais a déclaré
« qu 'il n 'était pas question de satisfaire les communis-
tes chinois qui voulaient les isoler et les bannir du
sport international. »

Tout va
pour le mieux

dans le «meilleur»
des mondes
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T
OUT VA pour le mieux dans le meilleur des mondes olympiques. La préparation des

Jeux à Moscou va à son rythme de croisière et tout sera terminé à temps. Les
organisateurs, à sept mois du grand rendez-vous, se font patelins, rassurants, cherchant à

donner l'impression que rien, bavure, entrave, ne viendra gâcher en juillet l'année prochaine ia
grande fête «du sport et de l'amitié» en dépit des doutes et des réserves émis ça et là du côté
occidental.

C'est du moins l'impression que l'on retire lorsque les responsables du comité d'organisa-
tion des Jeux se prêtent, en présence de journalistes occidentaux, aux jeux des questions et des
réponses, comme cela a été le cas à la fin de la semaine dernière pour M. Ignati Novikov, le
président du COJO, et M. Vladimir Popov, un de ses adjoints, vice-président du comité
d'organisation.

M. Novikov, vice-président du
conseil des ministres de l'URSS, la
«tête » politique du comité d'orga-
nisation , et M. Popov, avaient ac-
cepté de recevoir une dizaine de
journalistes sportifs de jou rnaux de
la France et de participer à l'enre-
gistrement d'une émission de radio,
le « forum» devant être diffusé en
France.

M. Novikov, tête grisonnante ,
carré de septuagénaire, à la bouton-
nière l'étoile en or avec la faucille et
le martea u de «héros du travail so-
cialiste », s'est surtout contenté de
dresser un état de la préparation des
Jeux avant de s'éclipser pris «par ses
obligations politiques » et de laisser à
son adjoint le soin de répondre aux
questions « délicates » qui allaient
suivre.

Lui aussi s'est d'ailleurs voulu ras-
surant , soulignant notamment l'uti-
lité pour les organisateurs des
«spartakiades » de juillet dernier, qui
ont permis de «détecter les points
faibles «.

«La préparation s 'effectue de ma-
nière satisfaisante, a-t-il ajouté.
Nous avons encore des problèm es,
comme celui de la préparation des
interprètes et de la traduction simul-
tanée, mais ils sont moins compli-
qués qu 'auparavant. »

Mais c'est a M. Popov qu est
revenu le soin d'expliquer l' attitude
des organisateurs face aux problè-
mes qui agiten t actuellement le
monde sportif à 240 jours des Jeux
de Moscou. Le tour d'horizon a été
vaste, allant de la volonté de plu-
sieurs délégations occidentales de
séjourner le moins longtemps pos-
sible à Moscou jusqu 'aux problèmes
de professionnalisme dans le sport ,
en passant par les contacts sportifs
avec l'Afrique du Sud et les risques
de boycott africain , le dop ing, les
contacts des soviétiques avec les
étrangers pendant les Jeux , le tou-
risme olympique, l'entrée de la
Chine au CIO, la politi que dans le
sport , et les commentaires sur les
Jeux de Moscou dans la presse
mondiale.

Sur tous ces sujets , M. Popov s est
attaché à donner l'impression que le
COJO avait la situation bien en

mains et que les soviétiques étaient
prêts à de larges concessions pour
éviter de gâcher leur fête l'année
prochaine.

Rassurant?...
Ainsi sur l'attitude des Français ,

Anglais et Américains, inquiets des
conditions de séjour et d' envi ronne-
ment au village olympique - une
marque de défiance - M. Popov ras-
sure : «C'est une affaire intérieure à
ces équipes, même s 'il esl regrettable
qu 'elles ne viennent pas p rofiter du
meilleur village olympique de l'his-
toire des J eux».

Sur les contacts que des journalis-
tes occidentaux pourraient avoir
avec la population , M. Popov ras-
sure encore : « Une analyse des spar-
takiades nous a montré que les jour-
nalistes puremen t sportifs ne
constituaien t pas la majorité. Il est
naturel qu 'il y ait pendant les jeux
des journalistes plus intéressés par
les aspects culturels, sociaux, etc..

Sur la peur des contacts entre
Soviétiques et étrangers et les inci-
tations des autorités à envoyer les
enfants en colonie de vacances , M.
Popov rassure toujours : «Aucune
mesure dans ce domaine n 'est pré-
vue, aucun enfant ne sera évacué spé-
cialement mais aucun ne sera non
p lus retenu en ville. Moscou conti-
nuera à mener sa vie habituelle,
avec les feux en plus. »

En ce qui concerne la réadmission
de la Chine dans le mouvement
olympique, M. Popov réaffirme:
«Les Chinois seront reçus comme les
autres délégations reconnues par le
CIO sans exclusivité». Cela signifie
également Israël , la Corée du Sud et
le Chili notamment , autres pays
bannis des manifestations sportives
«ordinaires » en URSS.

Les incurables
et les autres

A propos de certains commen-
taires parus dans la presse occi-
dentale , M. Popov reconnut avoir
critiqué des «papiers faits par des
personnes menant une activité faite
de calomnies, de tricheries, dont la

rééducation est impossible » allusion
sans doute à des opinions exprimées
dans la presse par des dissidents
soviétiques exilés - mais pour se
féliciter immédiatement des «cri-
tiques sérieuses et constructives ».

«Il arrive à certains journalistes
d'exp rimer certaines objections cri-
tiques, a-t-il dit , notamment en ce
qui concerne les spartakiades prises
comme répétitions des jeux. En toute
franchise il n 'est pas toujours
agréable de lire ce genre d'articles.
Mais c 'est parfois utile. Plusieurs des
objections nous ont servi pour éviter
de répéter des erreurs eu cours des
jeux. »

En ce qui concerne l'impact de la
politique sur le sport et les Jeux , M.
Popov s'est exclamé: « Comment
voulez-vous que les feux , excellente
occasion de créer un climat de
confiance entre les peup les, ne
soient entraînés dans des manœu-
vres politiques de bas étage. »
Répondant enfin à une question sur
un boycott africain des Jeux à cause
du rug by, le vice-président du COJO
a affirmé: «Nous sommes sûrs qu 'il
n 'y aura pas de boycott. »

Zunino chez Brabham
L'écurie de formule 1 Brabham

prendra part l'année prochaine au
championnat du monde des conduc-
teurs avec les deux Sud-Américains
Nelson Piquet (Bre) et Ricardo
Zunino (Arg).

Zunino (20 ans) avait repris en
septembre la Brabham de Niki
Lauda pour le Grand Prix du Ca-
nada, lorsque l'Autrichien s'était
subitement retire de la compétition.
D avait terminé septième puis, plus
tard, avait dû abandonner à Watkins
Glen.

Dans le championnat d'Europe de
formule 2, il était le camarade d'é-
quipe de Marc Surer.

Le sponsor de Brabham sera à
nouveau la firme de produits laitiers
italienne Parmalat.

Assemblée générale à Sion
Le tennis valaisan va de l'a
l'Association des tennis-clubs vala i-
sans a fait le point au terme de la
saison estivale de 1979. Les repré-
sentants de 18 clubs sur 26 s 'étaient
retrouvés lundi soir à Sion autour du
comité central que préside Max f .
Kaeslin.

Après les différents rapports de
gestion traditionnels, les présidents
de clubs ont pris connaissance du
programme d'activité prévu pour l'an
prochain. C'est ainsi que les dates
suivantes ont été réservées pour les
championnats valaisans :

1-2-3 août : éliminatoires série D à
Sion Valère et Sion Gravelonne, p lus
séries A. P. Bl (éventuellemen t).

8-9-10 août : finales série D à Sion
Valère et Sion Gravelonne, plus
séries A. P. Bl (éventuellement).

Il y a lieu de préciser que pour les
séries A. P. Bl le week-end définitif
n 'a pu être fixé étant donné que le
Critérium national prévu du 6 au W
août sera peut-être avancé d 'une se-
maine.

8-9-10 août: série C à Monthey ;
série B à Viège.

15-16-17 août : série seniors et vé-
térans à Chipp is; série juniors à
Martigny pour les garçons, à Verbier
pour les filles.

Avant la finale
de la coupe Davis

Les joueurs américains sont
sûrs d'une victoire contre les
Italiens en finale de la coupe Da-
vis. « Ce sera cinq à zéro pour
nous », a affirmé à Milan Vitas
Gerulaitis qui dispute avec Tan-
ner, McEnroe et Fleming, le
tournoi «Master Brooklyn» à
Milan. « Je ne vois pas comment
les Italien s pourraient obtenir
quoi que ce soit face à notre
équi pe ».

McEnroe est moins catégo-
rique : « Tout est possible, mais
nous sommes quand même les
grands favoris. »

Corrado Barazzutti estime de
son côté que l'équipe italienne
peut difficilement espérer en une
victoire, mais qu'elle a un atout ,
son double. « De toutes façons ,
nous leur donnerons du fil à re-
tordre », a-t-il dit.

• MILAN. - « Master Broo-
klyn ». - Les résultats de la pre-
mière journée, simple mes-
sieurs : John McEnroe (EU) bat
Guillermo Vilas (Arg) 6-1, 6-2.
Bjorn Borg (Su) bat Adriano Pa-
natta (It) 6-1. 7-6.

dents à Sierre.
Pour la saison hivernale, il est

prévu un championnat valaisan pour
les juniors les 16 et 17 février qui se
dérouleront sans doute à Martigny,
Monthey, Sion et Viège. Des problè-
mes de réservation de places de jeu
couvertes se posent. Cela est d'ail-
leurs un des p rincipaux soucis du
responsable des juniors, J. -F. Brin-
golf, de trouver l'emplacement
nécessaire au déroulement d'une
telle manifestation.

Pour ce qui est des juniors tou-
jours, le comité central a prévu un
programme très élaboré en établis-
sant un entraînemen t régional à
Ma rtigny et à Sion. Il est prévu un tel
programme dans le Haut- Valais à
Viège, mais les accords n 'ont pas
encore pu être trouvés avec l 'un des
deux clubs de Viège. En plus, un ca-
dre cantonal formé des meilleurs
joueurs (et joueuses) est également
prévu à Sion. Ces meilleures raquet-
tes valaisannes seront prises en mains
par les joueurs de l 'équipe 13 Etoiles
(TC Valère) et ce chaque dimanche.
Le but f ixé est d'inculquer le sens de
la compétition à ces jeunes de ma-
nière à mieux les aguerrir pour les
interclubs suisses et pour les tour-
nois.

Il était également prévu l'élection
du président et des membres du co-
mité pour une nouvelle période de
deux ans. Après six années de colla-
boration en tant que vice-président
et présiden t de la commission techni-
que, Tony Schwestermann ne sollici-
tait pas le renouvellemen t de son
mandat. En e f fe t , appelé à la direc-
tion des interclubs pour toute la
Suisse romande, M. Schwestermann
(Brigue) voyait sa disponibilité forte-
ment restreinte. Une channe sou-
venir lui a été remise par le président
en signe de reconnaissance pour tout
le travail accompli.

Par acclamation, le nouveau co-
mité est élu comme suit :

président central : Max j. Kaeslin
(Sion-Montana) ; vice-président :
Paul Burgener (Brigue) ; chef techni-
que : Bruno Duc (Chippis-Sierre) ;
chef junior : jean-Fr. Bringolf
(Sion) ; assistant junior : Kurt Hen-
gartner (Viège) ; caissier : Roberto
Huber (Chippis) ; secrétaire : Viviane
Martin (Chippis) ; public-relation :
Nicolas Meichtry (Verbier).

Nous souhaitons bon vent à cette
équipe.

D'après les statuts de l'A TCV, il
est prévu de récompenser, une fois
par année, soit un dirigeant méritant,
soil un joueur, soit un club pour tous
les ejforts entrepris pour le bien du
tennis valaisan. Sur propos ition du
comité centra l, une personnalité va-
laisanne a fait l'unanimité. Entré

comme membre du TC Valère en
1946, il était élu membre du comité
de ce club en 196 7, caissier en 1969,
vice-président en 1970, puis assumait
la présidence de 1972 à 1979. Au
cours de ses années de dirigeant, il
mena à bien, avec son équipe, la
construction du nouveau complexe
de tennis. Robert Eyholzer se distin-
gua encore cette année spécialement
dans l'organisation des champion-
nats suisses juniors qui connurent un
succès sans précédent dans les anna-
les du tennis suisse. Ce geste de re-
connaissance vis-à-vis d'un « comi-
tard » est le signe d'un esprit vrai-
ment extraordinaire qui règne au
sein de l'Association des tennis-
clubs valaisans.

Après les « divers » la séance a été
levée par le président non sans avoir
remercié encore une fois tous les
clubs valaisans pour leur collabora-
tion et leurs efforts pour le dévelop-
pement harmonieux du tennis dans
le Vieux-Pays.

MJK

TENNIS DE TABLE

Championnat suisse
de ligue A

A l'issue du tour préliminaire
du championnat suisse de li gue
A, tant chez les hommes que
chez les dames , les clubs zuri-
chois occupent la tête du classe-
ment. Chez les hommes, Young
Stars Zurich précède Rapid Ge-
nève de trois points , tandis que
chez les dames, c'est Uster qui se
trouve en première position. Ré-
sultats :

Messieurs. Ligue A : Bâle -
Solver Star Genève 6-1 ; Emser
Werke - Rap id Genève 0-6 ;
Bâle - Rapid Genève 1-6 ; Emser
Werke - Silver Star 6-2 ; Elite
Beme - Wil 3-6 ; Thoune -
Young Star Zurich 1-6 ; Elite -
Young Stars 0-6 ; Thoune - Wil
6-4. - Classement : 1. Young
Stars 13 ; 2. Rapid Genève 10 ; 3.
Bâle 10 ; 4. Thoune 6 ; 5. Silver
Star 5 ; 6. Elite 4 ; 7. Wil 4 ; 8.
Emser Werke 4.

Dames. - Ligue A : Miinsin-
gen - KIoten 0-6 ; Berne - Uster
1-6 ; Mùnsigen - Uster 0-6 ;
Beme - KIoten 1-6 ; Bâle - Silver
Star 2-6 ; Rapid Genève - Young
Stars 6-2 ; Bâle - Rap id 2-6 ;
Silver Star - Young Stars 6-0. -
Classement : 1. Uster 14 ; 2. KIo-
ten 11 ; 3. Silver Star 10 ; 4. Ra-
pid Genève 8 ; 5. Bâle 5 ; 6.
Young Stars 5 ; 7. Berne 3 ; 8.
Miinsingen 0.

• Le poids plume américain d'ori-
gine mexicaine Ruben Castillo af-
frontera le Mexicain Juan Escobar
dans un combat en 12 reprises, le 10
décembre, à Baskersfield , en Califor-
nie.

Cette rencontre sera une virtuelle
demi-finale de champ ionnat du
monde. Le vainqueur sera en effet
opposé à l'Américain Danny Lopez ,
champion du monde des plumes
(WBC), en mai 1980.

Castillo , classé N" 3 mondial par
le WBC , est invaincu en 44 combats.
Escobar , N" 10 compte à son pal-
marès 32 victoires , 2 défaites et un
nul.

• Le Néerlandais Rud y Koopmans,
champ ion d'Europe des mi-lourds ,
mettra son titre en jeu contre l'Ita-
lien Ennio Comett i, le 28 janvier pro-
chain , au Palais des Sports de Rot-
terdam , a confirmé à Zandvoort , son
entraîneur , M. Henk Ruhling.

• Le Français Gratien Tonna et
l'Anglais Kevin Finnegan dispute-
ront le championnat d'Europe des
poids moyens, dont le titre est va-
cant. A la suite du retrait du Britan-
nique alan Minter , au cours du mois
de décembre, a annoncé à Marseille,
l' entraîneur du champion de France ,
M. Marcellin Martin.

Ce dernier a précisé que les en-
chères de ce match sc termineraient
le 30 novembre prochain et que ,
pour l'heure, il ignorait totalement
où se déroulerait cette rencontre.

les immeubles suivants
Zove supérieure : N 1285

N-1297
NM332 1069 m2

Zone supérieure : NM285
N"1297
N L 1332
N'1373
N"- 1375
N' 1562
N-1620

Zone extensive: Prozerbou
N' 896
N-- 900
N' 913

Zone agricole: N' 203
N' 489
N' 611
N' 17

Les offres éventuelles sont à adresser à M. Meinrad
Constantin, juge de commune, Arbaz.

Arbaz , le 26 novembre 1979.
P.o. Meinrad Constantin

36-33160

3172 m2
2654 m2

3172 m2
2654 m2
1069 m2
2061 m2

644 m2
897 m2

1691 m2

1094 m2
874 m2

1273 m2
3267 m2
3353 m2

166 m2
15641 m2

Arbaz

Les héritiers de feu l'abbé Francey Joseph
et de feu Francey Philomène vendront de
gré à gré



DANS LES COULISSES DE LA F 1

EN 
DÉPIT des menaces

(habituelles à cette
époque de l'année)

qui pèsent sur le déroule-
ment des deux premiers
grands prix de la saison 80 et
qui ont incité Bemie Eccles-
tone à effectuer ce week-end
un rapide «saut » en Améri-
que du Sud afin de tenter
d'arranger les choses, l'en-
combrant matériel de cer-
taines écuries a déjà été em-
barqué, destination Buenos-
Aires pour des tests organi-
sés début décembre par
Goddyear. Jacques Laffite,
lui , s'envolera vendredi pour
pouvoir tourner, dès lundi,
avec l'ancienne Ligier JS 11,
dans la capitale argentine.
Une semaine plus tard, ce
sont les gens de chez Miche-
lin (Ferrari et Renault) qui
seront sur place. A propos de
Ligier, il faut noter que la JS
11 modifiée, avec laquelle
Laffite et Pironi entameront
l'exercice 1980, descendra à
trois reprises au Castellet
entre la mi-décembre et
Noël pour y tester les nouvel-
les solutions adoptées, en
matière de suspension no-
tamment. Beaucoup de la-

beur en perspective donc
pour l'équipe Gitanes...

Alfa soutenu
par Marlboro ?

Selon certaines rumeurs,
Marlboro augmenterait à
nouveau son soutien en for-
mule 1 en devenant le prin-
cipal commanditaire de
l'équipe Alfa-Romeo (De-
pailler et Giacomelli) dès
l'an prochain. Quant à la se-
conde organisation bénéfi-
ciant de l'appui de Marlboro
(McLaren), elle semble s'être
décidée à engager le tricolore
Alain Prost (champion d'Eu-
rope de F 3) pour remplacer
son compatriote Patrick
Tambay au côté de John
Watson.

Qui chez Shadow ?
Les deux sièges encore va-

cants au sein du « team»
Shadow pourraient revenir à
l'Irlandais David Kennedy
(2' du championnat Aurora)
et à l'Italien Piercarlo Gliin-
zani (champion d'Europe de
F3 en 1978). Ce dernier serait
porteur d'un chèque de... 2
millions de nos francs, libellé

par une maison d'édition de la
péninsule.

Imola ou Monza :
la guerre continue

En ce qui concerne l'alter-
nance prévue entre Monza et
Imola pour assurer l'orga-
nisation du G.P. d'Italie, il
apparaît qu'un certain nom-
bre d'écueils se présentent
pour qu'elle soit respectée.

En effet, c'est Imola qui, en
septembre prochain, devait
normalement accueillir le
monde de la formule 1. Mais
les pilotes, comme ils le sont
d'ailleurs avec le problème
d'Interiagos, se déclarent soli-
daires pour accuser les in-
suffisances des mesures de
sécurité du circuit Dino Fer-
rari. Et comme, solidaires
dans ce cas également, ils
sont enchantés des améliora-
tions apportées au tracé de
Monza après le drame qui
coûta la vie à Ronnie Peter-
son, on s'achemine genti-
ment mais sûrement vers un
implacable «duel» d'intérêt
entre les deux circuits ita-
liens.

UN CIRCUIT EN SUISSE ?
On cherche sponsors...

Mandaté par l'Automobile-Club
de Suisse (ACS), la Fédération moto-
cycliste suisse (FMS), le Schwci-
zerischer Autorennsport-Club (SAR)
et le Formel Rennsport-Club (FRC),
le comité pour la création d'un cir-
cuit national (CCCN), présidé par
M' François Carrard (Lausanne) a
procédé à une étude sérieuse et
approfondie de l'implantation en
Helvétie d'un circuit automobile et
motocycliste, susceptible d'accueillir
une manche du championnat du
monde de formule 1, ainsi que d'une
épreuve du championnat du monde
motocycliste. Le comité pour la créa-
tion d'un circuit national désire
avant tout établir une fois en Suisse
un circuit, quel que soit le lieu, l'as-
pect financier restant d'ailleurs le
même, en fonction du site choisi.

L'étude entreprise par les ingé-
nieurs civils lausannois Erik Sbdes-
trom et Jacques Gauthey à propos
du circuit du Loup à proximité des
villages vaudois d'Orny et de La Sar-

raz a permis de chiffrer le coût de
ce projet à quelque 21 millions de
francs. Les promoteurs se sont at-
taché à estimer à la fois le coût de
l'opération, ainsi que la rentabilité
d'un tel circuit. Le principal pro-
blème à leurs yeux demeure évi-
demment la couverture financière de
l'opération, et la recherche actuelle
d'un sponsor. Prêt à mettre à leur
disposition à fonds perdu et sans
intérêt un capital de quelque dix
millions. Le CCCN dispose main-
tenant d'un dossier très complet,
après un examen approfondi de la
question et compte se lancer à la
recherche d'un financement de ce
projet.

De l'avis des promoteurs, une telle
opération serait possible dans la me-
sure où chaque année se disputerait
sur le circuit du Loup entre autres
une manche du championnat du
monde de formule 1, et dans la me-
sure où une somme de onze millions
serait disponible à titre de fonds
propres non rémunérés.

La présentation du dossier du cir-
cuit du Loup ne constitue en fait
qu'une étape sur la voie de la réali-
sation d'un circuit national, et ce
cas particulier n'a d'autres valeur
que celle d'un exemple. Le site na-
turel du circuit du Loup est évidem-
ment favorable, mais toute autre

Premiers tests pour Williams
Les écuries de formule 1 équipées par Goodyear, dont notamment Williams

(avec Alan Jones) et Ligier (Laffite et Pironi) et Lotus (Andretti), effectueront
des essais la semaine prochaine sur l'autod rome de Buenos Aires où doit se
disputer les 13 janvier le Grand prix automobile d'Argentine.

Seules ces trois écuries avaient confirmé leur venue, même si la partici
pation de plusieurs autres formations est attendue.

Les formations équipées de Michelin , Ferrari et Renault , ont retenu pour leur
part l'autodrome pour la troisième semaine de décembre du 17 au 23 avec la
participation des pilotes Jody Scheckter et René Arnoux.

solution d'implantation géographi-
que esl envisagée par le CCCN. Le
CCCN désire utiliser ce futur circuit
à raison de huit mois par an et d'une
manière polyvalente. L'occupation
totale s'étendrait sur 210 jours
répartis au long de l'année en tenant
compte des conditions climatiques
helvétiques.

Les membres du CCCN voulaient
avant tout posséder une base de
travail précise avant d'aller plus loin
dans leurs investigations pour trou-
ver un site particulier. L'implanta-
tion à n'importe quel endroit de
Suisse poserait ça et là à peu de
tûoses près les mêmes problèmes
politiques, d'environnement, admi-
nistratifs et autres. Les études faites
aussi à l'étragner ont démontré que
de tels circuits procurent aux régions
qui les entourent des apports éco-
nomiques souvent très importants.
«Nous tenions à présenter un projet
solide avant de nous lancer à la
recherche de la couverture finan-
cière. Si une fois, nous avons en
quelque sorte «le chèque en poche»,
je suis certain que bien des problè-
mes s'estomperont d'un seul coup»,
à notamment déclaré le président du
CCCN, M' François Carrard (Lau-
sanne) au cours d'une conférence de
presse tenue à Lausanne pour
présenter ce projet.

Marc Surer: un volant gratuit
SI 

aucun contretemps n'intervient jusque-là ,
c'est ce vendredi que Marc Surer étrennera
sur l'asphalte du circuit de Silverstone la

nouvelle ATS de formule 1. «Il s'agira d'une sortie
destinée à contrôler si tout fonctionne correcte-
ment avant de descendre au Castellet, dès lundi,
pour une séance de travail d'une semaine...». Cela
fait maintenant une quinzaine de jours que le
Bâlois (28 ans) a apposé sa signature au bas du
contrat le liant pour la saison 1980 à l'écurie alle-
mande ATS dont le siège se situe à Bicester
(Grande-Bretagne). Bicester, c'est le fief de l'usine
March, l'employeur de ...Surer en 1978 et 1979 et
c'est à une dizaine de kilomètres de là que Marc a
élu l'un de ses deux domiciles fixes, l'autre étant
basé à Munich. Cette «promiscuité» , outre-Man -
che, présente deux avantages indéniables : celui de
pouvoir suivre quotidiennement l'évolution du tra-
vail de son équipe et celui d'être en mesure d'ef-
fectuer à Silverstone, tout proche des essais privés
inopinés, ce que son prédécesseur, l'Allemand
Hans StHck, se refusait à accepter...

Intéressante révélation fournie par Surer lors de
sa brève visite en Valais, vendredi écoulé : avant
de «trouver les longueurs» Gunter Schmidt, le
patron d'ATS (une très importante marque de jan-
tes), Marc avait eu des contacts plus ou moins
étroits avec Ensign, Fittipaldi, McLaren et Lotus,

¦ ¦ ¦

dans l'ordre chronologique. Sa position chez ATS,
au côté du Holandais Jan Lammers, sera celle de
numéro un, avec, à ce titre, l'avantage, dès le retour
d'Amérique du Sud, de disposer d'un «mulet».

Pour ce qui est du déplacement en Argentine et
au Brésil, ATS l'entreprendra avec deux voitures
seulement (gare aux touchettes...), raison de cette
«restriction» : n'étant plus membre de la FOCA
(en dépit du 5e rang récolté par Stuck à Watkins-
Glens), ATS devra supporter elle-même tous les
frais inhérents à sa participation aux grands prix et
déboursera par conséquent plus de 40 000 francs
suisses rien que pour le transport de ses mono-
places à Buenos Aires et à Sao Paolo.

A propos d'argent enfin, à signaler que, contrai-
rement à la plupart de ses jeunes pairs, Marc
Surer a été engagé sans sortir un «kopeck» de sa
poche et sans l'aide d'un quelconque «sponsor».
C'est suffisamment rare, aujourd'hui en formule 1,
pour le souligner... Il recevra même un salaire
mensuel d'environ 6000 DM, mais il devra payer
lui-même ses frais de déplacement et de logement.
Petit problème qui s'est déjà résorbé puisque les
montres suisses Buler, fidèles à Surer depuis deux
ans, viendront en renfort, poursuivre leurs efforts
en sport automobile, mais au niveau de la formu-
le 1 cette fois.

Ferrari : la « T 5 »
en attendant le turbo

La nouvelle Ferrari , la «312 T 5» ,
est prête pour la saison 1980 de for-
mule 1, où la firme de Maranello a
un double titre à défendre : celui de
champion du monde des construc-
teurs, ajouté au titre individuel con-
quis en 1979 par le Sud-Africain
Jody Scheckter , entraînant dans son
sillage son coéqui pier le Canadien
Villeneuve.

«Elle ressemble à un requin» , dit
Scheckter de sa nouvelle monture ,
qui semble assez différente de la
«T 4», mise au rebut et qui a terminé
sa carrière au Grand Prix des Etats-
Unis de Watkins Glen , le 7 octobre
dernier.

Sur le plan des structures, la voi-
ture a été réétudiée, notamment
dans sa partie avant dotée de
suspensions nouvelles, destinées à
utiliser du mieux possible la rigidité
du châssis.

Le moteur est beaucoup plus
étroit , les jupes latérales ont été re-
dessinées et fabriquées maintenant
en fibre de carbone et le système de
freinage est, lui aussi entièrement
nouveau. En ce qui concerne le mo-
teu r, c'est un 12 cylindres à 180 de-
grés pour une cylindrée de 2991,80
cm3 et une puissance de 515 che-
vaux à 12 300 tours minute. L'ali-
mentation est à injection indirecte de
type «Lucas Ferrari».

D'autre part , les ingénieurs de la
firme de Maranello poursuivent
leurs recherches pour la mise au
point d'un moteur turbo qui devrait
être prêt pour le mois de février ou
mars prochain. Il s'agirait en la cir-
constance d'un 1500 cm3 à six cylin-
dres, qui aurait pour nom le
«126/6 C».

Post-scriptum... valaisan

Laffite (sous les regards de Jabouille et de Clay notamment) au jet de
la pierre : une des distractions choisies l 'autre jour sur le haut p lateau
par ces as du volant... (Photo Caril'Studio)

Trois points
Cette semaine «basketballistique» des ligues inférieures

valaisannes appellent trois remarques. La première est d'ordre
administratif. Certains clubs tardent à envoyer la feuille de
match au responsable de l'homologation. Conséquence : le
travail de tout un chacun est bloqué. Second point plus
sportif: les équipes féminines de Vouvry ont connu une noire
semaine. Troisième point : l'entrée en lice des juniors A (J),
des cadets (C), des scolaires (S). Rendez-vous.... mercredi pro-
chain !

Finales
du tournoi
scolaire
de Sierre

Cet après-midi, a Sierre, se disputeront les finales du
tournoi scolaire de basket. Un bel après-midi sportif en
perspective pour ces espoirs du ballon orange.

CATÉGORIE A

Dernière journée mouvementée et malheureuse pour
l'équipe Gibbon 's Club qui, après avoir fait match nul contre
Venthône, se voit éliminée de la finale pour avoir perdu face
aux Draggons, auteurs d'une bonne surprise.

FINALE : Venthône - Draggons à 16 h. 15.

Promotion féminine
F l  F 2
Sierre 2 - Vouvry 1 47-44 Vouvry 2 - Martigny 32-69
Sion 2 - Monthey 36-74

CLASSEMENT
CLASSEMENT

1. Wissigen 5 5 0 +  88 10
1. Sierre 2 4 4 0 +  88 8 2. Marti gny 5 4 1 + 132 8
2. Vouvry 1 4 3 1 + 97 6 3. Vouvry 2 4 2 2 - 39 4
3. Monthey 4 2 2 +  5 4  4. Bagnes 4 1 3 - 13 2
4. Conthey 4 1 3 - 28 2 5. Vétroz 4 1 3 - 86 2
5. Sion 2 4 0 4 - 162 0 6. Nendaz 4 0 4 - 82 C

Changement de leader dans le premier groupe de promotion
féminine : Sierre 2, grâce à sa victoire sur la « une » de Vouvry,
détrône cette dernière de sa position. Monthey, en battant
aisément Sion 2, peut encore espérer une qualification. Dif-
ficile, certes, mais comme «impossible» ne fait pas partie du
vocabulaire... En F 2, Martigny s'est baladé contre Vouvry 2.
Un bon galop d'entraînement avant le match retour contre
Wissigen, lundi déjà...

Nyon éliminé en coupe Korac
Comme on pouvait le prévoir, Nyon n'a pas réussi à

passer le cap du deuxième tour de la coupe Korac. A
Tours, il a subi la loi de l'Aspo Tours, victorieux par
107-96 (mi-temps 50-41). Les Français, qui avaient déjà
remporté le match aller à Nyon par 111-102, sont qualifiés
pour les quarts de finale.

Deuxième ligue
masculine
M i
Saint-Maurice - Martigny 2 56-60

CLASSEMENT

1. Mart igny 2 3 3 0 +  44 6
2. Nendaz 4 3 1 +  88 6
3. Sierre 2 2 1 1 +  14 2
4. Saint-Maurice 4 1 3 - 49 2
5. Monlhe\ 4 3 0 3 - 97 0

M2

Aucun résultat n'étanl
parvenu au responsable
de l'homologation, notre
travail se trouve regretta -
blement facilité... Allons,
Messieurs, faites un ef-
fort !

JUNIORS A
Monthey - Sion 1 69-84
Martigny - Sierre 121-42

Cadets
Wissigen - Nendaz 62-71

CATÉGORIE B
Belle revanche des Globe-Trotters qui , après une courte

défaite lors de la journée précédente, gardent toutes leurs
chances dans une finale qui sera sans doute très disputée face
à Fribourg Olympic.

FINALE : Globe-Trotters - Fribourg Olympic à 14 h. 45.

MINIBASKET
Après une défaite, l'équipe des Ministars obtient un résultat

nul très encourageant face à l'équipe Parascolaire. La finale
promet beaucoup.

FINALE : Ministars - Parascolaire à 14 heures.

FILLES
Finale indécise car les confrontations directes entre les deux

formations ont donné un petit point d'avance aux Dribbles-
Buteuses.

FINALE : Dribbles-Buteuses - Sierre à 15 h. 30.

Programme
de la semaine
MERCREDI

20.30 Bagnes - Vouvry 2 (F 2)
Collège

18.00 Sierre 1 - Saint-Maurice (C;
Goubing

JEUDI

20.00 Martigny - Bagnes (C)
Sainte-Marie

VENDREDI

18.30 Monthey - Sion (C)
Europe

20.30 Hélios - Sion2(M 2)
Platta

SAMEDI

14.30 Sierre - Martigny (S)
Goubing
Monthey - WB Sion 1 (S)
Reposieux

15.30 Sierre 2 - Martigny (C)
S. ouest

LUNDI

20.00 Martigny - Wissigen (F 2)
Sainte-Marie

20.30 Conthey - Sion 2 (F 1)
Erde

MARDI

20.00 Saint-Maurice - Nendaz (M 1)
Collège

20.30 Sierre 2 - Martigny 2 (M 1)
Goubing

Avec le début des compé-
titions junior, cadet et sco-
laire, le programme s'allonge
passablement. Une preuve
certaine de la vitalité de ce
sport dans notre canton. A
relever surtout, Bagnes -
Vouvry 2 (F 2), Martigny -
Wissigen (F 2 également).
Deux rencontres essentielles
dans l'optique des finales.
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Gr. 1 : Naters creuse encore l'écart !
Gr. 2: St-Gingolph rejoint La Combe!

ROIS MATCHES renvoyés dans le groupe 1,
deux dans le groupe 2, le tout survenant après
d'autres renvois et un dimanche d'arrêt, le
temps de la pause s'inscrit décidément avec

de plus en plus de force dans la raison et dans les
coeurs. Comme à l'ombre des grands, chez les
sans grade on s'apprête donc à ranger définitive-
ment les souliers à crampons pour se tourner vers
d'autres activités mieux en rapport avec les condi-
tions actuelles.

Pour des raisons qui n'échappent donc plus à
personne, dans le groupe 1, la 14e journée se sera
voulue quasiment superflue. Trois matches ren-
voyés sur six! Seul l'équilibre des chiffres est en
définitive maintenu. Au classement, c'est par con-
tre un peu le désordre, le brouhaha. L'emprise de
Naters (quatre points d'avance avec un match en
moins) ne laisse, certes, planer aucun doute sur le
maintien de l'équité sportive mais derrière il faut
bien reconnaître que le contour est malaisé. En
cueillant un point face à Varen (1-1), Granges, qui

a vu sa tâche facilitée par les nombreux renvois, a
surtout préservé sa 2e place, celle qui, en fait, a été
la sienne depuis le début du championnat. L'équipe
de Bruno Naoux, qui paye actuellement, elle aussi,
un lourd tribut à la fatigue, aura donc finalement la
satisfaction de passer les fêtes de Noël dans une
situation somme toute très confortable...

Dans le groupe 2, à la suite de deux renvois, et
non des moindres, la situation paraît moins claire
encore. Au repos forcé, ni Hérémence, ni Orsières,
n'ont pu défendre, dimanche, leur propre forteresse.
Il en est résulté quelques bouleversements intéres-
sants en tête où s'est maintenant installé le duo
formé de La Combe et Saint-Gingolph. Cette
passation de pouvoir s'est effectuée à la faveur du
match nul réussi par l'équipe de Guy Largey à
Chalais face à CES Nendaz (2-2) et de la large
victoire de Saint-Gingolph face à Massongex (5-0).
Deux résultats qui «replongent» momentanément
Orsières, Hérémence et Riddes dans... l'anonymat.

Cet anonymat, Aproz, vainqueur de Chamoson

(4-2), le refuse par contre avec vigueur. Grâce à ce
succès, les hommes de l'entraîneur François Ros-
sini amenuisent sensiblement l'écart qui les sépa-
rent de Massongex, dont la crise se prolonge de
façon finalement inquiétante, et de Vétroz, nette-
ment battu par Riddes une semaine après s'être
défait d'Hérémence.

Challenge Nouvelliste: Naters en tête!

En tête du classement de la meilleure défense de
3e ligue, dotée du challenge Nouvelliste, figure
toujours Naters. Avec 12 buts encaissés en 13
matches (moins d'un but de moyenne par rencon-
tre), l'équipe haut-valaisanne tient pour l'instant la
corde devant Saint-Gingolph (13 buts) et le trio La
Combe-Hérémence-Saxon (16 buts).

Une raison de plus, en définitive, pour Naters de
passer de belles fêtes de Noël!

G. J.

Granges - Varen ES Nendaz - La Combe 2-2 (0-2)
1-1 (1-0)
Granges: J.-L. Constantin; J.-Cl. Favre (75" St. Favre); Perruchoud,
Lamon, Etter; Y. Favre, C. Constantin, Roh (55e Ballestraz); P. Favre, M.
Valliquer , Mathieu.

Varen: A. Loretan; R. Cina; R. Marty, H. Bavard, M. Loretan; Varonier.
H. Bayard, Michel Plaschy (75e Zumo'fen); C. 'Bayard, R. Bayard, Markus
Plaschy (46e B. Marty).

Buts: 40- Y. Favre (1-0), 65e C. Bayard (1-1),

Notes: à 34 ans, Yvon Favre a décidé de troquer dorénavant son maillot
de la première équipe contre celui de la 2e ou des vétérans tout en
restant , en cas de besoin, à disposition de la première. En principe, il a
donc joué, dimanche, son dernier match en 3e ligue.

Bruno Naoux manière d 'Egli avec Grass-
fontra înonr Ho rr,nnn,\ hopper , mais cela ne servirait(entraîneur de Granges) à %n Equmrée< /a rencontre

l 'est restée jusque dans le
«Comme partout ailleurs, résulta t et c 'est, à mon avis ,

les conditions (terrain bon en mérité pour chacune des deux
surface mais gelé en pro ton- équipes.
deur) n 'étaient pas très favo-
rables. Il en est malgré tout Comme tous les autres ,
résulté un football de qualité nous allons maintenant, de
en dépit d' un engagement de notre côté, ranger quelques
tous les instants, et c 'est temps les souliers à crampons.
évidemment tout à l'honneur Cela ne signifie toutefois pas
des deux formations. Pour autant Que nous allons

arrê ter toute prépara tion.
Cette rencontre , qui a cons-

tamment respecté les lois de Chaque semaine, nous nous
l 'équilibre , ne pouvait en fait retro uverons en effet à la pis-
que déboucher sur un résulta t eine et à la sauna pour cultiver
nul. Certes, de notre côté, on l 'ambiance entre les joueurs ,
pourrait regrette r à l 'infini un point que je considère
l' occasion manquée d'Ed- également comme très impor-
mond Mathieu, seul devant le tant pour bien préparer la
but vide à la 80e un peu à la reprise du prin temps. »

ES Nendaz: A. Maytain; M. Maytain; Theytaz, Eggel, F. Maytain; H
Métrailler, Cl. Mariéthoz, Th. Fournier (50e Charbonnet), Borner
Pitteloud (80e Meyer), E. Métrailler.

La Combe: Volluz; Fellay; J. Gabioud, Figueiredo, P. Saudan; J.-P.
Moret, L. Gabioud, Devillaz (60e Morel); Sarrasin, Caretti, S. Moret.

Buts: 15* Caretti (0-1), 35e Caretti (0-2), 50' E. Métrailler (1-2). 75e H
Métrailler (2-2 sur penalty).
Notes: à la 88*, S. Moret tire sur le montant des buts d'Antoine Maytain.

Quelques minutes auparavant , sur un dégagement d'un joueur de
Nendaz, une spectatrice, en l'occurrence la temme du joueur de La
Combe, Jean-Pierre Moret, reçoit le ballon en pleine figure. Commotion-
née, cette dernière sera emmenée à I hôpital où elle se trouve toujours en
observation. Nous lui souhaitons un prompt rétablissement.

Guy Glassey des dernières minutes, tout à

(président de l'ES Nendaz) l 'avantage de La Combe , c 'est
nos joueurs qui ont pris les

«Si l 'on tient compte de choses en mains avec pas mal
l 'état du terrain (gras en sur- d'autorité. Cela a débouché
face et gelé en profondeur), je alors fort justement sur une
cro is pouvoir dire que le spec- égalisation méritée,
tacle n 'a pas été mauvais du Même si la form e est en ce
tout au cours de ce match à moment au top niveau , je
deux visages fort différents. crois que la pause est la

En première mi-temps, La bienvenue pour chacun. Il est
Combe a en effet assez net- vraiment des saisons qui ne
tement pris l 'ascendant sur sont pas faites pour la prati-
notre équipe, qui a dû abdi- que du football... »
quer à deux reprises. A tel
point qu 'à l 'heure du thé, les Guy Largey
deux buts d'avance de notre (entraîneur de La Combe)
adversaire, même si le pre- «Lorsqu 'on mène 2-0 à la
mier résulte du mauvais état mi- temps et qu 'on termine à
du terrain, s 'avéraient comme égalité, il est évidemment dif-
le juste reflet de la physiono- fj cne de cacher une certaine
mie du jeu. amertume. Ce match, pour-

Par la suite , à l 'exception fant, n 'a pas été que décep-

tion pour nous.
En première mi- temps par

exemple, notre supério rité a
été quasi totale et si nous
sommes parvenus à marquer
à deux reprises il n 'y a pas
une ombre d 'injustice. Alors,
pourquoi avons-nous concé-
dé le match nul? Tout simple-
ment parce qu 'actuellement il
ne se passe pas un match
sans que nous connaissions
une période de misère. Di-
manche, cela s 'est passé en
début de 2e mi-temps et Nen-
daz en a profité pour revenir
d'abord au score sur une er-
reur de notre gardien , gêné il
est vra i par l 'état du terrain, et
ensuite pour égaliser par le
truchement d'un penalty par-
faitement inutile de Fellay
(faute de main dans la surface
de réparation).

En dépit d une pression
sensible en fin de match , où
nous avons à nouveau bénéfi-
cié de deux occasions réelles
de buts (80e Luc Gabioud se
présente seul devant le gar-
dien, puis tir sur le poteau de
Serge Moret à la 88e). nous
avons donc finalement dû
nous contenter d'un point.

Face à un Nendaz de cette
valeur , je crois que ce n 'esi
toutefois déjà pas si mal!

àJllIGUEJ
Grône perd son
premier point!

Tout n'a pas été qu'une
simple formalité pour les
leaders de 4e ligue au
cours de cette quatorziè-
me et dernière journée de
championnat avant la pau-
se d'hiver.

Ainsi, Naters 2 a-t-il été
contraint au match nul (0-
0) par un autre prétendant,
Visp 2, dans le groupe 1,
alors que Grône, jusqu'ici
d'une autorité écrasante,
se voyait, lui aussi, stop-
per dans sa marche triom-
phale par Grimisuat 2 (3-3)
Seuls Isérables (groupe
3) et Vionnaz (groupe 4) se
sont donc offerts un nou-
veau succès en guise de
cadeau de Noël. Un ca-
deau qui sera, en fait , d'au-
tant plus apprécié par les
joueurs et les supporters
que, derrière eux, person-
ne n'a négligé l'éventualité
d'une défaite inattendue
de leur prédécesseur...

Au classement de la
meilleure attaque de 4e
ligue, classement doté du
challenge Nouvelliste,
c'est toujours le FC Grône

qui mène le bal avec 62
buts marqués en quatorze
matches (soit 4,4 buts de
moyenne par rencontre)
devant Vionnaz (51 buts)
et US Port-Valais (50).

Groupe i
Contraint au match nul par

Visp 2, Naters 2 voit son avan-
ce sur Turtmann (3-1 aux dé-
pens de Salgesch 2) diminuer
à deux unités. Naters 2 précè-
de donc maintenant Visp 2 de
deux points et le duo Turt-
mann-Raron 2 (ce dernier
avec un match en moins) de
quatre points.

En queue de classement ,
Chippis a cette fois concrétisé
son retour en forme en battant
nettement Montana (0-3), por-
tant ainsi son avance sur Loc-
Corin, à nouveau battu, à six
points.

Groupe 2
Après une série de treize

succès consécutifs , Grône a
dû céder son premier point de
la saison. C'est Grimisuat 2, 4e
actuellement au classement ,
qui a été l'auteur de cet exploit.
Pour le leader , ce match nul
(3-3) n'a toutefois rien de dra-
matique puisque son avance
au classement est toujours de
sept points sur Granges 2 et
de huits points sur le duo
Sierre 2 - Grimisuat 2.

A l'autre extrémité du clas-
sement , on relèvera la courte
victoire (1-0) obtenue par Sa-
lins aux dépens d'un adversai-
re direct (Ayent 2), ce qui
permet à l'équipe du président
Serge Métrailler de rejoindre
Arbaz à la 10e place.

Groupe 3
Dans ce groupe, où Iséra-

bles continue de jouer les

épouvantails avec beaucoup
d'à propos, c 'est quasiment le
statu quo général.

En tète comme en queue de
classement , l'évolution est en
effet quasi nulle au terme de
cette 14e journée de cham-
pionnat, qui a débouché sur
autant de succès pour les trois
équipes de tête et sur deux
défaites et un nul (Hérémence
2) pour les trois équipes de
queue de classement.

En tête donc, tant Isérables
(1-8 à Leytron!) que Saillon
(1-2 à Sion) et Ardon (0-4 à
Vétroz) ont connu, sur le ter-
rain de l'adversaire , des joies
identiques. Cela permet à Isé-
rables de conserver seul la
tête du classement avec une
longueur d'avance sur Saillon
et Ardon.

Groupe 4
Après un passage délicat ,

marqué essentiellement par la
défaite concédée à l'US Port-
Valais, Vionnaz s'est parfaite-
ment repris. Dimanche, le lea-
der a en effet fêté un nouveau
succès face à un prétendant
direct , Troistorrents (3-1). Cet-
te victoire, la 12e de la saisoi.
pour Vionnaz, lui permet de
rester largement en tête du
classement avec trois points
d'avance sur Port-Valais et
maintenant cinq sur Troistor-
rents.

Vernayaz et La Combe 2
n'ayant pas joué, ce week-end,
et Vouvry 2 ayant perdu face à
l'US, Port-Valais précisément ,
le classement n'a par contre
subi aucun changement en
queue. A l'heure de la pause
d'hiver, il appartient ainsi tou-
jours à La Combe 2 de fermer
la marche dans ce groupe 4 de
4e ligue qui fait toujours trem-
bler Vernayaz, Vouvry 2 et
Saint-Maurice 2.

Riddes - vétroz 4-1

iSwĤ gilF,

Victime d'un accident de la route en cours de saison, Franco Ferretti (au centre) a effectué un
retour prometteur , il y a quelques semaines, au sein de l' attaque de Vétroz. Dimanche, face à
l'expérience de Gérald Lambiel (à gauche), de Pitteloud (à droite) et de leurs coéquipiers du FC
Riddes, cela n 'a toutefois pas suffi. Après l' euphorie du dimanche précédent, l'équipe d'Angelo
Milevoy a effectivemen t repris contact avec la dure réalité du championnat! Photo Mamln

6. Saxon

Groupe 1
RÉSULTATS

Agarn - Brig 2-1
Granges - Varen 1-1
Lens - Steg F
Naters - Saint-Léonard 2 6-1
St-Niklaus - Lalden F
Termen - Chalais R

CLASSEMENT
1. Naters 13 10 2 1 52-12 22
2. Granges 14 7 4 3 25-23 18
3. Steg 13 7 3 3 24-17 17
4. Lens 13 6 3 4 22-18 15
5. Varen 14 6 3 5 25-21 15
6. Lalden 13 6 2 5 22-21 14
7. St.Niklaus 13 6 2 5 23-28 14
8. Chalais 13 6 1 6 23-23 13
9. Agarn 14 3 6 5 19-24 12

10. Brig 13 4 2 7 32-28 10
11. St-Léon. 2 14 2 2 10 11-37 6
12. Termen 13 2 0 11 18-44 4

Groupe 2
RÉSULTATS
Aproz - Chamoson 4-2
Hérémence - Saxon R
ES Nendaz - La Combe 2-2
Orsières - Leytron 2 R
Riddes - Vétroz 4-1
Saint-Gingolph - Massongex 5-0

CLASSEMENT
1. La Combe 14 7 5 2 29-16 1S
2. St-Ging. 14 7 5 2 25-13 9

19
3. Orsières 13 6 6 1 35-17 18
4. Hérémence 13 8 2 3 28-16 18
5. Riddes 14 7 4 3 24-17 18

7. Leytron 2
8. Chamoson
9. ES Nendaz

10. Vétroz
11. Massongex
12. Aproz

13 4 4 5 15-20
14 3 5 6 16-24
14 4 2 8 16-27
14 2 5 7 15-26
14 4 1 9 22-37
14 3 1 10 18-42

NB: comme partout ailleurs, on ne
jouera plus chez les sans grade jus-
qu'au printemps prochain.

LIGUE,



L'Allemagne, cinq fois présente !

LE PROGRAMME DE LA SOIREE

La coupe de l'UEFA entamera ce soir, mercredi 28 ment qui comportera de sérieux dangers : Kaiserslautern
novembre, la première phase de sa mise à jour au regard se rend en Hongrie chez Diosgyoer et VfB Stuttgart
des deux autres compétitions européennes interclubs, vjent en Suisse affronter les Grasshoppers.
celles des champions et des vainqueurs de coupe. Il ne Les trois dernières rencontres du programme
reste plus en lice que des formations chevronnées et les s'annoncent aussi spectaculaires que les précédentes,
oppositions sont équilibrées. Les clubs ouest-allemands, Lokomotive Sofia reçoit Dynamo Kiev , Standard Liège
qui alignent cinq équipes, dont le tenant du trophée, accueille Zbrojovka Brno et St-Etienne réceptionne Aris
Borussia Moenchengladbach, jouent une carte impor- Salonique. Une fois encore, il importera aux équi pes
tante. A l'exception de VfB Stuttgart , battu par SV opérant à domicile de s'assurer un avantage susceptible
Hambourg il est vrai , tous les autres ont triomphé en de les mettre à l'abri des surprises du retour, et à celles
championnat samedi dernier, marquant chacun au qui se déplacent, de préserver leurs chances en ne
moins trois buts. C'est dire combien ils paraissent bien concédant au pire qu'une courte défaite. Deux impéra-
armés. tifs contradictoires qui , l'expérience aidant , ne sont pas-

L'affiche est des plus alléchantes et les rencontres ne toujours respectés,
manqueront pas d'intérêt , même si la qualification ne Avec le VfB Stuttgart, Grasshopper a «tiré » l'adver-
doit être attendue que dans deux semaines, à l'issue saire idéal : la réussite populaire est en effet assurée
des matches retour, qui , bien souvent , sont détermi- puisque toutes les places du stade du Hardturm sont
nants. Des cinq clubs allemands évoqués, trois joueront d'ores et déjà vendues. Mais l'ancien club de Jurgen
à domicile : Borussia Moencheng ladbach qui reçoit Uni Sundermann, sur le plan sportif , représente un écueil
Craiova, Bayern Munich qui accueille Etoile Rouge Bel- sérieux sur la route des Zurichois, actuels leaders du
grade et Eintracht Francfo rt, dont le rival est Feyenoord championnat suisse. Samedi , dans le derby de la
Rotterdam. Les deux autres effectueront un déplace- Limmat, Grasshopper a concédé le « nul » au FC Zurich

après être passé bien près de la victoire . Dans le même
temps, Stuttgart s'inclinait 2-3 à Hambourg après avoir
mené 2-0. Le club de Bundesliga a peut-être légèrement
la faveur du pronostic. Mais les Zurichois , qui ont tout
de même éliminé un club britannique au tour précédent ,
ne devraient pas faire de complexes. Forts de l'appui du
public , ils tenteront pour le moins de préserver leurs
chances en prévison du match retour.

Diosgyoer - Kaiserslautern
Borussia Moenchengladbach - Uni Craiova
Bayern Munich - Etoile Rouge Belgrade
Grasshopper Zurich - VfB Stuttgart
AS St-Etienne - Aris Salonique
Eintracht Francfort - Feyenoord Rotterdam
Lokomotive Sofia - Dynamo Kiev
Standard Liège - Zbrojovka Brno

Les retrouvailles de Jurgen Sundermann
GRASSHOPPER n'offre aucun penchant à la

«grosse tête». Ses succès en coupe d'Europe, pas
plus que ses brillantes performances en championnat ne
troublent sa tranquille assurance. Consciente de sa
valeur, même si elle ne parvient toujours pas à créer
l'unanimité dans le jugement, la formation de Jurgen
Sundermann se contente pour l'instant d'étonner son
monde. En toute simplicité et modestie!

Sa sérénité à l'approche des grands événements passe
volontiers comme une de ses qualités principales. Au
contraire de Zurich, qui n'a encore jamais pu se
débarraser du complexe allemand (son élimination par
Kaiserslautern, au premier tour déjà, le prouve), ou de
Servette, qui éprouve encore quelques difficultés à
s'affirmer au plus haut niveau, Grasshopper bouscule
les mythes avec une audace folle. Contre Eintracht
Francfort jadis, puis contre Ipswich Town récemment,
l'équipe zurichoise a mis en relief cette constance dans
les exploits. La performance de choix, plus que jamais,
c'est son apanage. A la veille de s'attaquer à un des
« gros bras » de la Bundesliga (VfB Stuttgart), la
réminiscence pourrait jouer son rôle. D'autant plus, en
fait, que Grasshopper porte aujourd'hui seul les espoirs
helvétiques en coupes européennes.

Sulser et Egli : les espoirs de Grasshopper reposeront aussi sur
leurs épaules , ce soir, au Hardturm...

(Photo ASL)

Le temps
des retrouvailles

Si la venue de VfB Stutt-
gart, ce soir, au Hardturm,
s'inscrit dans un contexte
particulier , ce n'est pas uni-
quement en raison du presti-
ge que l'équipe allemande
traîne derrière elle depuis sa
réussite de l'année dernière
(2e du championnat de Bun-
desliga derrière Hambourg)
ou du respect que vouent
généralement les clubs suis-
ses aux équipes allemandes.
La relation, en vérité, se fait
à un tout autre niveau.

Encore entraîneur de
Stuttgart à l'heure de ses
exploits nationaux, c'est plu-
tôt sur ce point précis que se
crée le lien de parenté entre
les deux formations. C'est
aussi là que pourrait prendre
racine un éventuel nouvel
exploit de Grasshopper.

A l'avantage du club zuri-
chois, figure donc en tout
premier lieu la connaissance
approfondie du club alle-
mand de la part de Jurgen
Sundermann. Au Neckârsta-
dion, où il a vraisemblable-
ment tourné une des pages
les plus glorieuses de sa car-
rière, l'ex-entraineur de
channe de la Bundesliga a

appris à apprécier les quali-
tés fort complémentaires des
joueurs de Stuttgart. Ce soir
au Hardturm, il n'aura donc
aucune peine à mettre en
garde ses nouveaux joueurs
face à ses anciennes vedettes
qui auront nom Dragan Hol-
cer (52 fois international), les
frères Karl-Heinz et Bernd
Foerster, Bernd Martin , Ro-
land Hattenberger, Walter
Kelsch et surtout Hansi
Mueller, une des coquelu-
ches du public allemand.
Agglutinés autour du capi-
taine Hermann Ohlicher (30
ans), et en dépit des problè-
mes de gardien - la blessure
de Roleder, grièvement bles-
sé aux reins, constitue un
gros handicap pour les Alle-
mands - tous ces internatio-
naux représenteront forcé-
ment un amalgame difficile à
ébranler pour Grasshopper
dont la tâche s'annonce na-
turellement extrêmement
difficile , même au Hard-
turm!

De ce fait , J urgen Sun-
dermann, qui aura davantage
apprécié, samedi, contre Zu-
rich, la solidité de sa défense
que l'efficacité d'une ligne
d'attaque toujours boiteuse
en raison de la méforme de
Sulser et de Ponte, n'aura

Pour les défenseurs zurichois, le danger viendra en partie
d 'Hansi Miiller. La nouvelle coqueluche du public allemand
pourrait faire souffrir Berbig, ce soir !

(Photo Bild +News)

pas trop de ses connaissan-
ces du football allemand et
de celui de Stuttgart en par-
ticulier pour tenter de poser,
au Hardturm, les jalons qui
lui permettraient de jouer au
Neckarstadion, dans quinze
jours, avec des chances de
qualification intactes.

Et après ce qu'il nous a
réservé face à Ipswich Town
au tour précédent, il n'y a
apparemment aucune raison
de douter des possibilités de
Grasshopper dont la sérénité
à l'approche des grands évé-
nements apparaît décidé-
ment comme un arme pri-
mordiale...

Les équipes probables:

Grasshopper: Berbig; Me-
yer; Nafzger , In-Albon ,
Heinz Hermann; Wehrli ,
Ponte , Egli; Sulser , Pfister ,
Traber. Remp laçants :lnder-
bitzin , Montandon , Herbert
Hermann. Entraîneur: J ur-
gen Sundermann.

VfB Stuttgart : Greiner ;
Holcer; Hattenberger , K. -H.
Foerster, Martin; B. Foerster,
Ohlicher , Mùller; Schmider ,
Kelsch , Volkert. Rempla-
çants : Kl mer , Hadewicz ,
Klotz. Entraîneur: Lothar
Buchmann.
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Hans Schlunegger , chef I
des descendeurs

R

OLF HEFTI, le patron du ski alpin helvétique,
rendait visite hier aux descendeurs en camp
d'entraînement à Crans-Montana. Comme

les protégés de Hans Schlunegger, le responsable
des «cascadeurs» suisses, dut se contenter de
l'accueil toujours aussi chaleureux du Cisalpin de
Jean-Pierre Clivaz. En effet , il faisait trop beau et
trop doux sur la « Nationale» pour s'y aventurer
sans dommage.

Cependant, les descendeurs suisses, contraints à
dévorer des yeux la descente du Haut-Plateau, ne
perdent pas leur temps pour autant. Hier ils se sont
transformés tour à tour en hockeyeurs sur la

- Hans Schlunegger , com-
ment se présente la situation?

- Depuis la deuxième se-
maine d'octobre, nous som-
mes en plein dans l'entraîne-
ment sur neige qui s'est dé-
roulé à Solden, Corvatsch,
Fiesch et Crans-Montana. Jus-
qu'à maintenant nous avons
toujours bénéficié d'excellen-
tes conditions pour etfectuer
du très bon travail. Ici par
contre il fallut se contenter de
faire un peu de ski libre, de
préparer la piste et perfection-
ner la condition physique. Il y
avait trop de risques d'acci-
dent et en plus l'on aurait
complètement détérioré le
tracé.

- Par rapport à l'année der
nière à la même époque, avez
vous du re tard dans la prépa
ra tion?

- Il y a effectivement un
léger retard qui provient de
trois semaines de mauvais
temps. Cependant si je consi-

le sérieux des entraînements,
j'estime que la différence n'af-
fiche pas une grande marge. Il
ne faut pas oublier que les
coureurs se sont améliorés

techniquement et qu'ils onl
acquis une plus grande maî-
trise sur le plan des nerfs.
- Quels sont les descen-

deurs en forme ?
- Tous les descendeurs des

groupes 1 à 4 (20 au total),
sauf Sepp Biircher (blessé),
sont présents ici à Crans-Mon-

patinoire d'Y-Coor et en gymnastes sous les ordres
du Valaisan Pierre-Alain Bruchez, le responsable de
la condition physique.

Toutefois si le foehn persistait, ce camp d'entraî-
nement, le dernier avant le rendez-vous de
Val-d'Isère de la semaine prochaine, serait abrégé
aujourd'hui même car rien ne servirait d'insister.

Notre visite a tout de même été très intéressante
puisque Hans Schlunegger qui dirige ce cours en
compagnie des entraîneurs Wechsler, Stalder,
Bruchez et du masseur Jordan a fourni quelques
précisions.

tana. Actuellement, derrière
Peter Miiller qui reste indiscu-
tablement le numéro un, on
trouve également cinq cou-
reurs au-dessus du lot. Il s'agit
de Bùrgler, Vesti, Cathomen,
Spôrri et Ràber.

Erwin Josi, blessé à une
cheville au Corvatsch, revient
normalement, tandis que Fretz
et Lutz ont un peu plus de
peine techniquement. Un peu
plus loin on voit poindre des
Pirmin Zurbriggen, Gustav
Oehrli , Markus Imobersteg,
Hans Frautschi, Karl Alpi-
ger (blessé à Fiesch) ou en-
core Christoph Zumstein.

- Quels ont été vos soucis
durant toute la prépara tion ?

- Je regrette surtout, com-
me les années précédentes,
cette impossibilité de tester
suffisamment le matériel, les
skis, la glisse, etc. Il est ex-
trêmement difficile de trouver
un terrain qui se prête (pente
pour 30 secondes de course
avec un skilift ) pour effectuer
des tests valables. C'est le
grand souci de tout le monde
y compris bien sûr celui des
«servicemen» des différents
fournisseurs. Pour les reste,
comme l'ambiance est bonne
et que les coureurs se prépa-
rent sérieusement, il n'y a pas
de gros soucis pour l'instant.

En ce qui concerne le farta-
ge, l'expérience aidant, je crois
que nous sommes arrivés à
résoudre tous les problèmes,
mêmes ceux qui se présente-
ront à Lake Placid.

- Cette saison olympique-
vient-elle au bon moment?

- Nos descendeurs de poin-
te pour atteindre la maturité
parfaite auraient besoin d'une
année supplémentaire. Ce-
pendant je ne suis pas gêné
par les JO de cet hiver. Certes
dans une année la routine
améliorera encore nos meil-
leurs éléments mais finale-
ment nous avons prouvé la
saison dernière la valeur des
descendeurs suisses. Et la
descente de Lake Placid doit
nous convenir puisqu'il faut
savoir skier techniquement et
glisser.

Lùscher et Fournier
en descente

On se souvient qu'il avait
manqué un seul point la sai-
son dernière à Jean-Luc Four-
nier (74 au lieu de 75) pour
bénéficier d'un dossard lui
permettant de partir directe-
ment après les quinze pre-
miers en slalom. Pour favori-
ser un éventuel rectificatif cet-

j â

Hier , les plaisirs de la neige ont été remplacés par ceux de la
glace. Ici. Urs Ràber démontre ses qualités de hockeyeur sous le
regard d'Erwin Josi (à l' arrière plan). (Photo ASL)

te saison, Rolf Hefti et Hans
Schlunegger accorderont la
possibilité au Nendard de par-
ticiper à la descente de Val-
d'Isère qui compte également
pour le combiné (avec le
géant).

L' unedes autres 8 places sera
fort probablement prise par
Peter Lùscher , le vainqueur de
la coupe du monde.

Mais de tout cela nous en
reparlerons la semaine pro-
chaine. Dès dimanche les des-
cendeurs mettront le cap sur
Val-d'Isère où les épreuves de
la coupe du monde prendront
leur envol... comme chacun
ose l'espérer malgré des con-
ditions d'enneigement qui de-
meurent précaires pour l'ins-
tant' J. Mariéthoz

Haute-Nendaz revient dans la course
en organisant une coupe d'Europe
EVOQUER le nom de Hau-

te-Nendaz pour les
sportifs c'est immédia-

tement se souvenir des deux
merveilleux championnats
suisses de ski qui se sont dé-
roulés en 1968 (après les JO
de Grenoble) et en 1972 (au
retour des JO de Sapporo).

Haute-Nendaz voulait ensui-
te s'attaquer à des organisa-

Entre montagnards le dénominateur commun fut rapidement
trouvé lors de l 'homologation des pistes. Le sourire était de
rigueur au terme de l 'inspection des pistes. Voici, de gauche à
droite : Bernard Mariéthoz. président du Ski-Club Nendaz . Jean-
Maurice Fournier . président du ski-c lub Arpettaz. René Sulpice.
délégué de la FIS. Paul Glassey. membre du conseil d 'admin is-
tra tion des remontées mécaniques. Philippe Fournier. directeur
de l' office du tourisme et Gaston Gillioz. chef OJ de l 'A VCS et l' un
des piliers du ski à Haute-Nendaz. (Photo NF)

tions à caractère international,
mais ne rencontra pas tou-
jours les appuis désirés en
haut lieu. Bref , les Nendards
ont passé l'éponge et une lois
de plus avec la volonté qui les
caractérise se remettent en
course sur le plan internatio-
nal en organisant les 15 et
16 mars 1980 une coupe d'Eu-
rope féminine. Il s'agit d'un

slalom géant et d'un slalom
spécial dames.

Bien rodés chaque hiver par
divers concours de plus ou
moins grande importance, les
organisateurs des manifesta-
tions sportives de la station de
Haute-Nendaz représentent
une caution de valeur pour
cette épreuve internationale.

D'autant plus que lundi soir
la société des commerçants et
artisans de la station (en fon-
dation) s'est déclarée favora-
ble à la coupe d'Europe attri-
buée à Haute-Nendaz.

Deux pistes
homologuées

La . semaine dernière, René
Sulpice, directeur sportif de la
station de Megève et délégué
FIS pour l'homologation des
pistes, se trouvait à Haute-
Nendaz.

Il venait examiner deux nou-
velles pistes proposées à
l'homologation par les res-
ponsables des compétitions à
venir.

René Sulpice a été enchan-
té de la valeur technique des
deux parcours, soit celui du
slalom géant (deux mar
distinctes) et celui du si
spécial.

Le premier se situe s
piste de la Dent de Ne
(dans le contexte de la «!>
nale») et le second sur la
de l'Alpage.

C'est précisément sui
nouveaux tracés que s<
roulera la coupe d'Ei
dames des 15 et 16
1980.

On ne peut que se réjoi
ce nouveau départ à un plui
haut échelon des compétl
tions à Haute-Nendaz.

J.M

Confrontation interrégions a Loèche

des victoires valaisannesDéjà des \
Durant ce week-end , le ski-club

Gemini de Loèche-les-Bains avait
accepté d'organiser le concours de
confrontation de l'intégration ouest.
Sur une piste en parfait état , sur les
hauts du Torrent , deux épreuves de
slalom géant furent disputées dans
d'excellentes conditions. Il faut re-
lever le très bon travail des respon-
sables de la station el des remontées
mécaniques, qui ont , une fois de
plus , fait le maximum pour donner
satisfaction aux compétiteurs. Aussi
bien chez les filles que chez les gar-
çons, les coureurs valaisans ont fait
la loi , s'imposant dans les deux
épreuves el enlevant la majorité des
places d'honneur. Cela prouve que
la préparation sérieuse sous la di-
rection de Paul-Henri Francey porte
déjà des fruits dans les premières
compétitions. Espérons que cela du-
re sur l' ensemble de la saison. Nous
donnons ci-après les princi paux ré-
sultats :

Dames (dimanche) : 1. Jeannette
Gillioz, Nendaz, 2'30"13 ; 2. Josiane
Possa, Loèche-les-Bains , 2'30"14 ; 3.
Christine Vire t , Chevreuils , 2'30"58;
4. Corinne Schmidhauser , Berne ,
2'31"81 ; 5. Simona De Agostini , Ai-
rolo, 2'33"05 ; 6. Christine von Grii-
nigen , Schonried , 2'33"59 ; 7. France
Miàuton, Les Mosses, 2'34"80 ; 8.
Béatrice Brand , Laiinen , 2'34"83 ; 9.
Sandra Chappot , Villars , 2'36"06 ;
10. Heidi Andenmattcn.  Saas-
Grund, 2'37"76.

Messieurs (dimanche) : 1. Patrick
Rey, Crans-Montana , 2'27"85 ; 2.
Christophe Berra, Champéry,
2'29"32 ; 3. Dominique Follonier ,
Loèche-les-Bains, 2'29"50 ; 4. Gé-
rald Bussard , Epagny-Vudallaz .
2'30"74 ; 5. Jérôme Corthay, Verbier ,
2'30"83 ; 6. Bernhard Grand , Albi-
nen, 2'31"12 ; 7. Eric Bersier , Bulle ,
2'31"93 ; 8. Laurent Nicolet , Trame-
lan. 2'32"41 ; 9. Nicolas Mathey, Sal-
van, 2'32"63 ; 10. Pascal Parolini .
Les Chevreuils, 2'32"77 ; 11. Félix
Biihler, Morgins, 2'33"23.

Dames (samedi) : 1. Marielle Sui-
der , Visperterminen, 2'31"43 ; 2.
Christine Viret , Chevreuils , 2'31"99 ;
3. Corinne Eugster, Verbier, 2'32"33
4. Monika Hess, Bannal p, 2'32"96 ;
5. Béatrice Brand , Laiinen , 2'33"03 ;
6. Simona De Agostini , Airolo,
2'33"48 ; 7. Florence Monnard , Che-
vreuils , 2'33"76 ; 8. Jeannette Gil-
lioz, Nendaz, 2'33"99 ; 9. Françoise
Guinnard , Verbier, 2'35"29 ; 10. Jo-
siane Possa, Loèche-les-Bains,
2'35"53.

Course de fond du ski-club Daviaz,
le 25 novembre 1979

OJ I et II filles : 1 Edith Bruchez. Grand-Combin. 40 06 et Patricia Jordan,
Daviaz, 40 06 ; 3. Micheline Daves , Daviaz, 41 '30.

OJ I et II garçons : 1, Alexandre Cappi. Trient , 34'54 ; 2. Gervais Kippel, Loèche.
35 00 ; 3. Marino Darioli, Ferret, 36'18 ; 4 . Thierry Amaudruz , Trient . 36'24 ; 5. Flo-
rian Kippel, Loèche, 38'24.

OJ lll : 1. Martial Gètaz . Trient . 50'45 ; 2. Pierre-Alain Cappi. Trient . 50'55 ; 3.
Laurent Fellay. Grand-Combin , 51 '33 ; 4. Laurent Reynard, Savièse, 52 03; 5.
Christian Goumand, Trient . 34'12

Autres catégories : 1. Raymond Pernet . Daiblerets, 44 05 ; 2. Gaston Durgnal.
Daviaz, 44 12; 3 Laurent Darbellay. Vélan, 48'20 ; 4 . Willy Peilouchoud. Ferret.
50 55 ; 5 Marcel Richard. Daviaz, 51 02.

Messieurs (samedi) : 1. Francis
Es-Borrat , Val-d'Illiez , 2'27"00 ; 2.
Jorg Seiler, Ernen, 2'27"34 ; 3. Pa-
trick Rey, Montana , 2'29"01 ; 4. Re-
naud Moschler , Chasserai , 230 "95 ;
5. Gérald Bussard , Epagny, 2'31"07 ;
6. Patrick Aufranc , Bienne, 2'31"51 ;
7. Jacques Moschler , Chasserai ,
2'32"03 ; 8. Claude-Alain Schmid-
halter, Brigue, 2'32"60 ; 9. Nicolas
Duc, Isérables, 2'33"77 ; 10. Will y
)akob , Aire-Lignon , 2'34"83 ; 11.
Christian Grutier, Loèche-les-Bains,
2'35"12.
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LE SOUCI MAJEUR DE L'ASSOCIATION DES PARENTS

Faire sauter un clivage né de l'incompréhension
MARTIGNY. - Une vingtaine de
membres (sur 110), comité non
compris, telle est la faible participa-
tion qui a caractérisé la fréquenta-
tion de l'assemblée générale de l'As-
sociation des parents - Martigny et
environs. Ce manque de conviction a
d'ailleurs retenu l' a t tent ion de M""
Lise Ferrari, présidente, et suscité un
dialogue réaliste. En fait, la vie de
l'association reste conditionnée com-
me elle l'a dit , par «un malaise mal
défini» qui inspire à certains des
craintes, à d'autres de la méfiance.
Poutant, l'association des parents
refuse l'étiquette de marginale que
d'aucuns voudraient lui accorder.
Son seul but vise à promouvoir des
contacts «ouverts» tant avec les en-
seignants qu'avec les responsables
du Département de l'instruction
publique et ce, à quelque échelon
que ce soit.

Procédant à un tour d'horizon des
activités de l'exercice écoulé, M™
Ferrari devait rappeler en premier
lieu les différentes positions prises
sur divers sujets (horaire primaire,
mixité, nomination d'un ou de deux
directeurs au CO). Elle s'arrêtait
ensuite sur les soirées du premier
mardi du mois qui, bien que peu
suivies, se sont révélées passionnâtes
Une parenthèse encore sur les sug-
gestions formulées auprès du DIP
s'agissant d'éducation sexuelle à
l'école. Une préoccupation, enfin ,
touchant certaines consommations
servies dans les établissements pu-
blics matignerains «à une clientèle
vulnérable». Les cafetiers ont été
contactés à ce sujet. Leur réponse est
attendue.

Abordant le problème de la «vie»
de l'association, M"" Ferrari lançait
une discussion nourrie au sein de
l'assistance : n 'importe-l-il  pas d'at-
tacher plus d'importance à la per-
sonnalisation des contacts? Com-
ment secouer l'apathie de certains

parents? Par quel moyen rompre le
clivage qui existe entre enseignants
et parents? «Nous n'avons pourtant
rien d'un épouvantai!» allait jusqu'à
s'exclamer la présidente...

Ce qu'il y a de surprenant, c'est
qu'au niveau de la fédération, le
dialogue existe entre enseignants et
les milieux du DIP. Malheureuse-
ment, l'application qui pourrait en
découler s'émousse lorsque l'on
retombe dans la sphère des associa-
tions.

Une autre question concernant la
surcharge des classes valut au di-
recteur du CO de Ste-Jeanne Antide
d'intervenir en situant le problème
dans le temps. La réduction attendue
à court terme des effectifs scolaires
ne permet pas d'envisager la multi-
plication des postes d'enseignants.
D'ailleurs, nul n'ignore l'effet qu'a
déjà produit en ce domaine le mol
de nécessaire compression avancé
par les milieux gouvernementaux.

Un comité élargi
L'ordre du jour prévoyant des

élections statutaires, M*" Ferrari
invita l'assistance à venir renforcer
le comité en portant son effectif
actuel à treize membres. Seront donc

appelés à «chapeauter» l'association
martigneraine Mm" Lise Ferrari,
Anne-Marie Couchepin, Thérèse
Cretlon . Nicole Pichon, Denise Cret-
taz, Véronique Gugglielmetti (toutes
anciennes), M"" Liliane Pavesi, Mo-
nique Cuypers, Annc-Lise Guùiand,
Maria Leemann , M. et M"" Lampo
ainsi que M. Pierre Troillel et M.
Marco Patruno. A noter que M.
Jean-Pierre Rausis, ancien membre
a présenté sa démission pour raisons
professionnelles.

Il est significatif de relever qu'au
sein du nouveau comité figure une
enseignante, M" Guinand. Faut-il y
voir une volonté délibérée d'ouver-
ture? L'élue pourrait, semble-l-il ,
fort bien concrétiser le trait d'union
préconisé par les parents.

Les enfants (après tout , c 'est d'eux
qu'il faut parler) ont tout à gagner
de contacts harmonieux entre les
uns et les autres.

Michel Pichon La table du comité pendant le rapport de M"" Ferrari

Suite de Martigny
voir page 22

Du bord du lac
à Saint-Maurice
voir page 21

L ETAT-MAJOR DU SERVICE DE L'ENTRETIEN DES ROUTES A SEMBRANCHER

M. Franz Steiner: «les routes, image de marque du département »
SEMBRANCHER (Set). - Le service d'entretien des routes dirigé par
M. Bernard Gaspoz et dépendant du Département des travaux
publics a tenu hier une importante séance de travail dans la salle du
conseil communal de Sembrancher, séance honorée par la présence
du chef du département M. Franz Steiner qui avait eu auparavant
une conversation amicale avec le président de Sembrancher M. Clé-
ment Métroz.

Quel esl le but d'une telle jour-
née? Ecoulons M. Gaspoz :

«Tout l'encadrement du service
est réuni ici aujourd'hui avec notam-
ment MM. Emery secrétaire, Julen ,
chef d'exploitation, Charbonnet ,
technicien ainsi que tous les voyers
d'arrondissement soit MM. Imhasly
(la), Zurbriggen (1), Meichtry (2),
Fournier (3), Jacquier (4), Emonet
(5) et Rossier (6). La séance de
travail a pour but de coordonner les
actions hivernales et le programme
de saison. Nous y traitons également
les questions administratives con-

Tous les cadres du service de l'entretien des routes avec au centre leur chef,  M. Bernard Gaspoz.

cernant le fonctionnement du ser-
vice aussi bien sur le plan technique
que sur le plan du personnel. Cette
séance se déroule plusieurs fois par
année et se fait toujours à l'exté-
rieur, ce qui nous permet d'entre-
tenir ainsi des relations plus étroites
encore avec diverses communes et
région.»

Mentionnons que la journé e avait
été organisée par le voyer de l'ar-
rondissement 5, M. Etienne Emonet ,
qui a finalement conduit ses col-
lègues, pour la partie récréative, sur

les hauteurs de Verbier...
Le conseiller d'Etat Steiner a

profité naturellement de l'occasion
pour s'adresser à «ses» hommes en
leur disant notamment:

«Depuis un peu plus d'une année
et demie, vous êtes sous les ordres de
Bernard Gaspoz. Je constate au-
jourd'hui avec satisfaction que le
changement s'est effectué sans
heurts et que vous avez, tous, su
immédiatement accorder votre con-
fiance à notre nouveau chef de ser-
vice. Les relations sont aujourd'hui
bonnes et la collaboration donne
une image plus que satisfaisante de
l'ensemble de ce dicastère. Ajoutons
à1 cela le fait que le service
fonctionne à notre satisfaction et je
ne peux donc que vous remercier,
vous féliciter aussi pour le bon
travail réalisé tout en vous priant de
continuer par votre travail à assurer
sur nos routes un entretien qui est en

fait l'image de marque du départe-
ment. Ce sont souvent les petites
choses - pierres sur la route, signaux
cachés par la neige, etc. - qui nous
font le plus de tort. Soyez donc at-
tentifs à ces choses-là aussi.»

Il appartenait ensuite au président
de Sembrancher, M. Clément Mé-
troz , de souhaiter la bienvenue aux
partici pants , tout en leur présentant
la commune, capitale du district de
l'Entremont: Sembrancher.

Route
du Grand-Saint-
Bernard
et déviation
de Sembrancher

A l'issue de la séance, nous avons
naturellement rencontré le conseiller
d'Etat Steiner pour lui parler des

Au bureau communal de Sembrancher: (de gauche à droite) : M M .  Etienne Emonet , voyer de l 'arrondis-
sement 5, organisateur de la journée Bernard Gaspoz , chef de service, M. Franz Steiner, conseiller d 'Eta t
et M. Clément Métroz, président de Sembrancher.

problèmes régionaux concernant el
la déviation de Sembrancher et la
route du Grand-Saint-Bemard
Voici ce que nous a déclaré M.
Steiner:

«En ce qui concerne la roule du
Grand-Saint-Bernard nous faisons le
maximum pour maintenir les plans
établis. Actuellement les travaux de
l'avalanche de Sorevi se déroulent
normalement. Nous avons ensuite
mis à l'enquête publique la cor-
rection du tronçon Sembrancher-La
Duay et devons faire face à trois
oppositions dont celles du CADE el
de la LVPN ! La déviation de
Sembrancher fait , elle, l'objet d'une
étude approfondie mais il est encore
trop tôt pour se prononcer de
manière définitive.»

A ce sujet on nous permettra de
rajouter que , à Sembrancher même,
l'unanimité s'est faite quant à la
déviation par un tunnel sous la col-

line Saint-Jean pour autant , reven-
dication naturelle et compréhensible
de la commune de Bagnes, que
l'accès à Verbier , soit par Martigny
soit par Orsières , soit maintenu et
traité de «manière cantonale» .
Quant aux oppositions des dé-
fenseurs de la nature » sur le
tronçon Sembrancher-la Duay, elle a
déjà reçu une fin de non recevoir...
de la part de l'administration
communale. En toute objectivité on
voit mal ce qu 'une correction mi-
neure du lit de la Dranse à cet en-
droit peut «détruire écologi que-
ment» . On constate par contre avec
certitude que, une fois de plus , un
important projet cantonal et des-
servant une voie de communication
internationale est, au départ déjà ,
contrecarré par des oppositions. Des
oppositions qui semblent finale-
ment... systématiques !

Sel

Exposition
« La forêt »
au CO
de Leytron

LEYTRON. - Jusqu 'à dimanche ,
une exposition ayant pour thème
«La forêt» est ouverte dans le bâti-
ment central du CO de Leytron. (Le
soir de 18 h. 30 à 21 heures, les
mercred i, samedi et dimanche de 14
à 17 heures). Préparée par le CADE-
RD (comité action et défense de
l'environnemen t Rhône-Dranses), la
présentation mise sur pied est
appelée à connaître un vif succès. La
population est bien entendu lar-
gement conviée à s'y rendre. Quant
aux élèves, une visite commentée
leur sera réservée.

Fully: paroisse et enfance, un mariage heureux
FULLY (phb). - Le conseil pa-
roissial de Fully mieux que qui-
conque aura dignement marqué
l'année de l'enfance, par une
attitude générale trouvant sa rai-
son d'être à maintes reprises;
attitude significative que sou-
lignent notamment les impor-
tants travaux concernant la ré-
novation de la colonie de va-
cances de Sorniot.

Notre photo démontre avec
éloquence, pour ceux princi pa-
lement qui connaissaient l'an-
cien état du groupe de bâtisses
de la colonie, la transformation
opérée et le côté avenant et
sympathi que proposé par le gîte
aujourd'hui restauré. Précisons
que la colonie fut fondée en 1932
par M. le révérend curé Bonvin
aidé de quel ques paroissiens dé-
voués. Durant 47 ans la colonie
de Sorniot dispensa joie et santé
à de nombreuses familles et p lus
particulièrement à leurs enfants.
Après cette longue servitude, les
bâtiments nécessitèren t une re-
mise en état , ceci afin d'assure r
la survie de la colonie. Par
l'entreprise du conseil de parois-
se de Fully qu 'il convient de
féliciter , d'importants travaux

seront réalisés, travail efficace
entrepris en communauté par

Une vue plongeante sur le gite accueillant nouvellement offert par le conseil paroissial de Fully: la colonie de
Somiot des enfants de Fully.

des maîtres d'états de la com
mune et quelques personnes bé

névoles pour le bien général des
petits fuillerains.
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2 jeunes hommes
2 jeunes femmes

r*
| Cherchons

laborantin (e) ¦

I MANPOWER |
! <̂ H> 5. Mavennets. Sion, tél. 027/22 0595 A

»CM/ . UCIVIHnuco u tnirtvi» m

A ^Jy 24. av. Gare, Monthey, tél. 025/71 22 12 I

Restaurant du Port-de-Pully, Lausanne,
cherche

Si vous désirez changer de situation ! |
Société suisse internationale cherche , pour l 'ouverture
de ses nouveaux départements

débutants , débutantes acceptés(ées)

Voiture exigée.
Bonne présentation.
Travail sur rendez-vous.
Salaire en fonction des capacités.

Pour un premier contact : tél. 021 /33 48 25

....... ... .J
Le travail, vous aimez?

82-23 '

; Le Crédit Suisse
; à Sierre
i cherche

un employé de banque
ainsi qu'une

secrétaire

Nous demandons:
- langue maternelle allemande, éventuellement fran-

çaise, bonne connaissance de la deuxième langue,
- formation bancaire ou équivalente.

Nous offrons:
- une occupation variée et intéressante,
- un climat de travail agréable,
- un salaire adapté aux capacités,
- des prestations sociales avancées.

Faire offres avec curriculum vitae et prétentions de
salaire au

CRÉDIT SUISSE à SIERRE
36-805

La Banque Cantonale du Valais
cherche pour sa succursale de Crans un

employé de banque
pour le service du guichet et comme rem-
plaçant du gérant.

- Age: 27-35 ans.
- Langues : français ou allemand. Bonnes

connaissances de la deuxième langue.
- Travail varié et intéressant.
- Bonnes possibili tés d 'avancement.

Les intéressés sont priés d'adresser leurs
offres de services avec curriculum vitae et
copies de certificats à:

Banque Cantonale du Valais
Service du personnel
1951 Sion. 36-800

A l'occasion de l'ouverture d'un hôtel 4 étoi
les à Champoussin sur Val-d'Illiez
nous cherchons pour saison
d'hiver 1979-1980
réception: - une secrétaire

- une réceptionnis te
- un portier de nuit
- un valet de chambre

salle à manger: - deux maîtres d'hôtel
- quatre garçons

cuisine: - un chef de cuisine
- un sous-chef
- deux aides de cuisine
- un plongeur

carnotzet - un aide de cuisine
- un chef pizza (pizzaiolo)
- trois garçons
- une barmaid

aux étages: - six femmes de chambre
- une gouvernante

bar du salon: - un barman
- un aide-barman

économat : - un magasinier
- un(e) coiffeur(euse)

Prière de téléphoner ou faire offre écrite avec curricu-

lum vitae à la Société hôtelière SA à Champoussin-
V illage, 1873 Val-d'Illiez - Tél. 025/77 18 03

143 343.330

Entreprise expérimentée et bien
équipée de menuiserie-charpente-
rie cherche pour date à convenir

Hôtel Beausite, Mayens-de-Riddes
Nous engageons, pour la saison
d'hiver ou à l' année

deux sommelieres
connaissant , si possible, les deux
services.

Tél. 027 /86 28 40
86 34 67

36-33145

jeune machiniste qualifie
menuisier qualifié
charpentier qualifié

Places stables, bien rétribuées.

Ecrire sous chiffre P 36-32844 à
Publicitas, 1951 Sion.

Jeune fille
(année ménagère
accomplie) avec con-
naissance en langue
française, cherche
emploi (ménage, tea-
room ou magasin)
pour la période du
1.1. au 30.3.1980.

Tel. 032/86 13 61.
05-305584

On cherche

serveuse
Débutante acceptée.
Entrée début
décembre.

Rest. Gambetta
1815 Clarens
Tél. 021/61 29 78.

22-162124

Nous engageons pour notre ma
gasin de Saint-Maurice

une gérante
Veuillez faire votre offre en retour-
nant le talon ci-dessous, dûment
rempli , à l'administration La Sour-
ce, rue des Vergers 14, 1950 Sion

Nom: 

Adresse: 

Tél.: 

une jeune fille
pour garder les enfants.
Pas de cuisine à faire. Vie ae famille.

Ecrire ou téléphoner au 021/28 08 80.
22-6900

du personnel
féminin

Travail propre et silencieux. Place
stable. Nombreux avantages so-
ciaux. Transport sur l'axe Sion -
Leytron.

Veuillez prendre contact avec nos
bureaux: tél. 027/86 36 76
(M. Monnat). 36-4675

une serveuse

Le café du Commerce a Aigle
cherche

Tél. 025 /26 41 98.
36-33150

KALESA SA engage

contremaître
pour s'occuper de la surveillance
des chantiers et de la fabrication

monteur de glissières
serruriers ou de profession équi-
valente

chauffeur
monteur de glissières de sécurité
avec permis poids lourds.
Salaire en rapport avec expérien-
ce et formation. Date d'entrée:
tout de suite ou à convenir.
Faire offres avec curriculum vitae
à
KALESA SA, 1852 Roche.

22-16886

On demande

une jeune fille
consciencieuse et propre, comme
aide dans boulangerie.

Ecrire sous chiffre P 36-33147 à
Publicitas, 1951 Sion.

Prêts personnels
pour tous et pour tous motifs

I V
9m ^

Le café des Noyers
à Sion

cherche

Pour début décem-
bre ou à convenir.

Tél. 027/22 49 77.
36-1348

C'est si simple chez Procrédit.
Vous recevez l'argent dans le minimum
de temps et avec le maximum de dis-

crétion.

Vbus êtes aussi assuré en cas de décès.
Vos héritiers ne seront pas importunés;
notre assurance paiera.

Prêts de Fr. 1.000. - à Fr. 30.000.-, sans
caution. Votre signature suffit.

1.115.000 prêts versés à ce jour

Une seule adresse: « 0

Banque Procrédit >
1951 Sion, Avenue des Mayennets 5 '

Tél. 027-23 50 23

Je désire rT.

Ingénieur ETS
Génie civil cherche
civil nouvelle situa
tion en Suisse ou
étranger. Sérieuses
références.
Ecrire sous
ch. 484545, •
à Publicitas ,
Vevey.

Nom Prénom

Rue No.
I

NP Lieu .l A

Fabrique d'horlogerie Monnat &
Charmillot S.A., Leytron
engage, pour tout de suite ou date
à convenir

Jeune
ébéniste
cherche place
région
Valais central
Libre tout de suite.

Faire oflre sous *
chiffre P 36-303034 à
Publicitas, 1951 Sion.

Bar à café
cherche

une dame
habitant à Sion
à la demi-journée.

Entrée immédiate.

Ecrire sous
chiffre P 36-33144 à
Publicitas, 1951 Sion

Hôtel Richelieu
Sion
engage

personne
pour nettoyages,
le matin.

Tél. 027/22 71 71.

36-3475

Dame cherche à faire
à Martigny

heures
de ménage
dans ménage soigné
(4 jours à 2 heures
par jour).

Tél. 026/2 40 36
à partir de 15 heures
ou le soir.

"36-401244

Verbier-Station
Cherche

vendeuse
pour magasin d'ali-
mentation, pour la
saison d'hiver.

Tél. 026/7 44 55.

36-33152

Calé-bar Le Scotch
Martigny
cherche

une jeune
remplaçante
2-3 jours
par semaine.

Tél. 026/2 28 54.
"36-401247

Les Collons
On cherche
pour la saison d'hiver

cuisinier

commis
de cuisine
Tel. 027/81 13 13.

36-33129

Institut de physiothé-
rapie cherche

aide
en physio
thérapie
à mi-temps ,
entrée à convenir.

Faire offre avec cur-
riculum vitae et photo
sous ch. 36-100773
à Publicitas,
1870 Monthey.

fej ANNONCES DIVERsËs"J5j
A vendre
pour bricoleur

Fiat 125
Spécial
Moteur en parfait
état.

Tél. 027/22 76 83.
36-33066

Mercedes
450 SLC
1975.

Tél. 025/26 41 98
dès 18 heures.

36-3315C

Mercedes
220 SE
Panait etat
Fr. 4000.-.

Tél. 027/55 03 03
travail.

36-1824

A vendre

Opel Manta
1900 SR
1973, 50 450 km.
Equipée hiver. Nom-
breux accessoires.
Expertisée.
Fr. 5500.-.

Tél. 027/41 25 04
heures travail
027/41 55 03
heures repas.

36-33148

A vendre

Fiat 124 S
Bon état.
Expertisée.
Fr . 2700.-.

Renault
12 break
Peinture neuve.
Expertisée.
Fr. 3300.-.

Tél. 027/86 31 25
027/86 34 07

midi ou soir.
36-2931

Importante fabrique suisse de matériel de
sécurité cherche , pour compléter son équipe
de service et de vente, un

collaborateur
au service externe

pour visiter , conseiller et développer une
clientèle comprenant l'industrie, l'artisanat ,
les services publics, architectes, etc. dans
une région du Valais.
Cette situation offre à un collaborateur dy-
namique ayant de l'initiative, pratique de la
vente et l'expérience de la représentation la
possibilité de se créer une position stable et
bien rémunérée.

Les candidats sont priés de faire offre ma-
nuscrite ou de téléphoner à: '
W. Wirz, Schafmattweg 78,
4102 Binningen (BL)
Tél. 061/47 23 60 de 7 h. 30 à 17 h. 30
Tél. 061 /47 33 79, de 19 à 21 heures.

Occasions
1 magnifique buffet, noyer , 140 cm haut.,

160 cm larg , 40 cm prof. 185-
1 joli bureau 90x56x70, bon état 85-
1 banc d'angle (bois clair) 150x 110, état de neuf 145 -
1 machine à écrire de bureau «Hermès»,

bon état 85-
1 tourne-disque stéréo, avec 2 haut-parleurs,

25 disques 125 -
1 amplificateur électrique pour guitare 55-
1 accordéon diatonique 8 basses, parfait état 225 -
1 accordéon chromatique, touches boutons,

«Hohner» 120 basses 385 -
1 machine à coudre électrique portative, valise

«Elna» , révisée 125 -
1 très joli meuble en bois 80x56x50 avec

machine à coudre à pédale «Singer» 95-
1 aspirateur, luge, «Electrolux », parfait état 125 -
1 trompette de jazz, état de neuf 185 -
1 guitare parfait état 85-
1 téléviseur portatif (noir-blanc) 95-

Souliers de ski, la paire de 10- à 25-
Souliers de hockey avec patins, la paire 10.- à 25-
E. Flùhmann, Mûnstergasse, 57, Berne
Tél. 031/22 29 11
Frais de transport tarif CFF.
Fermé le lundi.

05-305594

. .. .  A vendreA vendre plusieurs 
A ven(j re

Alfa Romeo superbe Toyota Celica
GTV 2000 1600 ST
Alfasud ,,„„,,Jaguar noire
Super 3 4 lit mod. 79, 10 000 km
Alfasud Tl ' " expertisée

V* mise en circula-
modèles 1980 avec tion novembre 77, AutODtanchi
détaxes à l'exporta- 1 année de multi- A112 Etion, conditions spé- garantie .
ciales. expertisée. mod 74
' avec pneus clous
Etablissement Prix intéressant. expertisée
de Genève à Thonon.
Tél. 003350/71 00 74 Tél. 027/38 12 15

36-32920 Tél. 037/30 91 51 38 12 04.

^^KT II retourne
" z r* de davantage
;<quedeWéinmahn

uniquement!

It retourne des bandes II retourne de la fermeture rotative
talonnières brevetées qui centrale brevetée avec 7 plages

garantissent une assise progressives de réglage. Sans près-
optimale du talon sans sion, sans problème,

gêner le jarret. sans concurrence.

ft^
Il retourne du spo
trorabattabte poi

mettre à la jambe de
droite en posit

marche, et de la lai
relevable pour fac

le chaussage
le déchaussage.

Mod. SelecI '""'"  ̂ •wM^^ '̂^."."̂ '^

Vente pour la Suisse : Heierling SA, Davos

-wir^nrrWMJkMM M^m

¦ au prix de faveur de Fr. 16.- ( + port et emballage).

I 

Nom, prénom: _
Adresse.

En vente dans le commerce spécialisé
rf*f\ i  IDOIVI Comme fan de Wetnmann. je commande

LfLlUrUIM le parapluie .rotatif» Weinmann à (jarret libre»

I 

Nom. prénom: .
Adresse.
NP/localité: 

| Envoyer a: Heierling AG. chaussures de ski . 7260 Davos-Dorf
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En marge de l'assemblée des écrivains valaisans
Pour la constitution d'un institut valaisan
des lettres, des arts et des sciences

A l'Université populaire du Chablais

MONTHEY (cg). - Dans notre édition de lundi nous avons donné un
aperçu de l'assemblée de la Société valaisanne des écrivains que
préside avec distinction M. Jean Follonier. Nous y revenons au-
jourd'hui pour préciser que le président de la ville de Monthey, Me

Raymond Oeferr, en saluant les hôtes de la ville, a exprimé la consi-
dération que la population du chef-lieu du district avait envers les
écrivains. En présentant la ville, M' R. Deferr relève que sa popula-
tion est orientée essentiellement vers l'industrie , vers le commerce et
les services et quelque peu vers le tourisme avec Les Giettes ainsi que
vers l'agriculture en plaine.

La proclamation des résultats terminée, nous avons réunis les jeunes lauréats pour la photo
traditionnelle.

Monthey est aussi un centre
hospitalier important avec l'hôpita l
psychiatrique de Malévoz, l'éta-
blissement de la Castalie pour les
handicapés menta ux , un hôpital ré-
gional , une école d'infirmiers et d'in-
firmières en psychiatrie, une école
d'aide infirmiers et d'infirmières-as-
sistants. Une économie relativement
prospère offre 7500 places de travail
dont la moitié est occupée par une
main-d'œuvre en provenance de tout
le Chablais et du Valais romand.

Monthey ne polarise pas seule-
ment des intérêts économiques mais
aussi culturels , sociaux et sportifs.
Monthey joue donc un rôle de centre
du Chablais qui forme une entité
reprise par le Conseil fédéral pour
former une région au sens de la loi
fédérale sur les investissements en
montagne. Faire état de ces
minces avantages économiques, ce
n 'est pas en faire un bel étalage
pas plus que s'inscrire en faux contre
dit le présiden t de Monthey,
les travers de cigales que certains
valaisans prêtent aux Montheysans ,
mais simplement pour mettre en
exergue les exigences sociales que
pose le développement économique
à toutes les collectivités et à celle de

Monthey en particulier. Nous som-
mes tous conscients que le dévelop-
pemen t économique doit trouver son
corollaire dans le développement
culturel qui est en quelque sorte
l'ouverture de soi , de sa projection
vers les choses, vers le monde, vers
les lettres . Dans ce sens, la ville de
Monthey mène diverses actions
avec quelques succès qui encoura-
gent à poursuivre dans cette direc-
tion.

L'action culturelle est un peu
nouvelle pour l'Etat. En faisant al-
lusion à la dernière session du
Grand Conseil. M' Deferr fait al-
lusion à un postulat , qui , accepté, a
entraîné une ouveture de rubri ques
nouvelles de la culture et des arts ;
c'est une obligation difficile à réa-
liser et l'on comprend bien que Jes
autorités et les collectivités publi-
ques aient quelques soucis à enta-
mer ces problèmes et à les résoudre.
Il est naturellement impossible
d'imaginer que tous ces problèmes
pourront être résolus par des fonc-
tionnaires. Au contraire , il faut que
nous puissions compter sur le
concours et l'activité, c'est une
nécessité, d'associations culturelles
telles que celle des écrivains valai-
sans

M' Deferr estime même que l'As-
sociation des écrivains valaisans doit
prendre l'initiative de créer un ins-
titut valaisan qui aurait à s'occuper
des artistes valaisans qui illustren t
les lettres, les arts et les sciences.
C'est un souhait que Monthey sera le
premier à soutenir moralement et
matériellement.

Le président de Monthey termine
en souhaitant que les écrivains va-

laisans recueillent encore des succès,
des succès croissants, d'abord pour
l'épanouissement des écrivains qui
en ont besoin, aussi pour la culture
dans notre canton et pour le bien de
celui-ci.
Concoure littéraire
des jeunes

Aujourd'hui nous relevons encore
la liste des lauréa ts du concours tival d'Avignon 1979. Il s'agit là d'un insolite, c'est le moins que l'on partout en France et dans le monde,
littéraire des jeunes dont le jury était événement artistique de la plus puisse dire, puisqu 'il s'agit de la La pauvreté des moyens matériels

SATOM , l'usine d'incinération - une bobine dé tréfilerie, trois bri -
^™ "̂"™™"̂ ™™ ~"̂ """" —,̂ —™"~™^—™~" régionale. ques, trois bâtons - est ubuesque
¦•  ̂

_ _ „ _ ¦_ 
 ̂ CaSnt liWuMÎo* Ainsi après avoir fait le bonheur et dans cette salle ubuesque. Elle a

UclllSin 3 dciiri lH IVI clUI IGG même la gloire de plusieurs salles quel que chose de provoquant , de
m depuis 1896 - entre autres scandaleux. Or, ce néant dans l'ac-

.. I J| lf 10 PQT HH Ç fi M ff f* w Théâtre de l'œuvre, Théâtre An- cessoire ne donne que davantage en-
« mm€M VIC COI Mil OUIIUC '' toine, Vieux Colombier, T.N. P., core de relief et de saveur à ce qui

Bouffes-du-Nord - voici « Ubu » à nous est si bien dit et si bien joué. Si
SAINT-MAURICE (cg). - Demain volte, entre le rêve et la réalité. La l'usine de la SATOM. Il y est comme l'on devait formuler un pronostic
jeudi 29 novembre, le « théâtre de la pièce ne souffre guère une vision ré- cnez lui - N'est-il pas ubuesque, elle quant à l'avenir de cet «Ubu »» pré-
Tempête » présentera sous les ausp i- confortante et simpliste du monde aussi , cette usine dont la mission est sente chez nous, on pourrait l'em-
ces des jeunesses culturelles du Cha- des hommes. Chaque thèse y trouve de détruire les volumineux détritus prunter à la géniale chanson du dé-
blais-Saint-Maurice, à la grande son antithèse, et chaque personnage, de notre civilisation ? cervelage : « On s'précipite en foule
salle du collège, à 20 h. 30 : « La vie par une série de déguisements vo- °ul » n 'est-elle pas ubuesque cette à la barrière - On s'fich' des coups
est un songe », de Calderon. lontaires ou non, vit sous au moins usirle Prlvee de scène et de décors, pour être au prmier rang ».

Cette pièce est un carrefour tragi- deux formes différentes. soudain ouverte au spectacle ? Tout C'est un peu ce qui arrive puisque
comique, où s'entrecroisen t les luttes Au travers d'un tumulte picares- cela «' possible parce qu 'un metteur nous sommes à même de préciser
mythiques entre le père et l'enfant , que, l'admirable chef-d'œuvre de en scene magistral a su former , unir que la location marche bien , que
entre la répression et la liberté, entre Calderon-pose avec acuité de graves une troupe de comédiens enthou- l'on viendra de bien loin à la ronde
le destin cosmique et la volonté hu- questions sur le libre arbitrage et sur siastes, passionnés de leur métier, pour cette unique représentation de
maine, entre l'obéissance et la ré- les ambiguïtés de la nature humaine. faisant pour ainsi dire corps avec le « Ubu roi » en terre romande.

On ne saurait rêver pour ce songe

La vie est un songe »

Photo Agence de presse Bernard,
Paris

formé par MM. Jean Follonier ,
Jacques Darbellay et Henri Maître :

Classe d'âge 1963
et plus jeunes

Nouvelle et conte : Premier prix:
Christophe Lovey, Orsières ; 2' prix :
Anne-Marie Cajeux, Fully; 3" prix :
Marie-Cécile Dayer, Hérémence.

Poésie: 1" prix: Victoria Coïana ,
Martigny ; 2' ex-aequo : Claudia
Biihler, Liddes ; Myriam Zufferey,
Mayoux; Fabienne Grand , Bou-
veret.

Classe d'âge 1962
et plus âgés :

Nouvelle et conte : 1" prix non at-
tribué ; 2' prix : Joël Crettaz, Sierre ;
3'' prix : non attribué.

Poésie : 1" prix : Joël Crettaz ,
Sierre; 2' prix : Laurent Pedrazzini ,
Sion ; 3' prix : Chantai Turi n , Mon-
they.

plus de mouvement, de tonus, de fu-
reur, de bruit dûment contrôlés.

Ajoutons que ce bea u drame mé-
taphys ique datant de 1630, met en
scène un prince enferm é depuis sa
naissance dans une tour...

La location est ouverte à la librai-
rie Saint-Augustin à Saint-Maurice.

sion , une vie à clamer aux autres le
malheur des uns. Mais aussi l'action ,
car Edmond Kaiser est un homme
d'action.

Nous aurons le plaisir de le décou-
vrir lors d'une conférence publi que
qui se donnera le mercredi 19 dé-
cembre 1979, salle centrale, rue Pot-
tier, à 20 h. 30, à Monthey, où
l' université populaire du Chablais ,
organisatrice de cette conférence
vous convie et vous attend nom-
breux.

Ella Maillart chez les
soroptimistes montheysannes
MONTHEY (cg). - Le club soropti-
miste de Monthey a invité Ella Mail-
lart à donner une conférence à ses
membres sur «La Corée du Sud et
ses monastères ».

Née à Genève, elle découvre très
tôt les joies de la voile sur le Léman.
A 20 ans , avec une amie , elle part en
voilier sur la Méditerranée. C'est
ensuite la Russie avec un voyage au
Turkestan dans des conditions très
rudes pour une femme. 1937 c'est la
Chine où elle séjourne à Pékin du-
rant quel ques mois pour accomplir
ensuite un périple à dos de chameau
qui durera huit  mois , transportant la
caravane de Pékin au Cachemire à
travers le désert de Gobi.

Après une tournée de conférences

en Europe, elle retourne en Inde;
elle y passe la Seconde Guerre mon-
diale dans un monastère hindou où
elle est initiée à l'hindouisme.

Elle entrepren d différents voyages
en Inde comme journaliste ou guide
pour touristes . Elle visite le Népal ,
l'Indonésie, le Ladakh , plus ré-
cemmen t la Corée.

Sa vie de voyages et d'aventures a
donné le jour à une dizaine d'ou-
vrages au style vigoureux où le souci
d'exactitude ethnographique laisse
une très large place à l'expérience
humaine. Son dernier voyage en
Corée, effectué en automne 1978,
Ella Maillart le livrera avec un peu
de l'esprit qui règne dans les monas-
tères bouddhi ques.

50 ans après... sympathiques retrouvailles
MONTHEY (cg). - Elles jurent dix-
sept filles à terminer leur f ormation
scolaire au pensionnat Saint-fosep h
en l'an 1929. elles sont aujourd'hui
encore une quinzaine dont deux ont
opté très tôt pour la vie religieuse. Se
retrouver une jo urnée après un demi-
siècle ce fu t  le l 'œu exprimé par
l'une d'entre elles qui se mit à l'ou-
vrage pour réunir celles qui furent
d'excellentes camarades de classe.

que la vie a dispersées. C 'est ainsi que
la semaine dernière, elles furent neuf
à répondre à cette invitation pour
marquer le cinquantenaire de la f in
de leur scolarité obligatoire, avec
comme enseignante de cette dernière
année sœur Louise-Hélène.

Que de souvenirs égrenés durant
ces quelques heures passées ensem-
ble dans la joie d'une réunion fort
sympathique. Notre objectif a saisi le

groupe à l'heure de midi, au restau-
rant du Markett , avec de gauche à
droite, au second rang, M'"" Emma
Oberholzer-Cottet , Yvonne N ydeg-
ger-Berra, Emma Parvex-Carraux,
Marcelle Selz-Barman, Isabelle
Mudry-Genin , et au premier rang,
M Fernande Crittin-Vallotton,
Marcelle Ketterer-Borra, Simone
Germanier-Fornage, Rosine Tozzini-
facquod.

Vers un spectacle peu commun
dans un théâtre d'usine
MONTHEY (cg). - Le dimanche 9
décembre, le Centre international de
créations théâtrales, dirigé par Peter
Brook , co-directeur à la Roya l Sha-
kespeare Company, présentera à
Monthey « Ubu roi » et « L'os »,
cette dernière œuvre créée au fes-

haute importance pour le Chablais ,
si l'on sait que ce groupe donne ses
spectacles dans le monde entier.
L'étape de Monthey, la seule en Ro-
mandie, après Bâle pour la Suisse
allemande, a séduit Brook par la
proposition de jouer dans un lieu

public et capable, du coup, de jouer
chaque fois gagnant.

Cette troupe créé par Peter Brook
et Micheline Rozan, se nomme
« Centre international de créations
théâtrales ». Quittant souven t les
bouffes, il va planter ses tréteaux

Succès
professionnels
SAINT-MAURICE (cg). - Nous
apprenons que M. Michel Rappaz,
né en 1946, fils d'Alexandre, a été
nommé fondé de pouvoir à la
succursale de Lausanne du Crédit
Suisse. Nos félicitations et nos
vœux.
MONTHEY (cg). - M. Jean-Victor
Bagnoud a réussi avec succès ses
examens pour l'obtention de la maî-
trise fédérale de mécanicien, chef du
service d'entretien de la SATOM. Il
a été, en outre, appelé au sein du
comité cantonal des maîtres mécani-
ciens. Nos vives félicitations.

Evionnaz et Saint-Maurice: deux
émissions radiophoniques religieuses

La radio transmettra en direct la
messe de la fête de l'Immaculée
Conception le samedi 8 décembre de
l'église d'Evionnaz. Le célébrant et
prédicateur sera le chanoine Joseph
Putallaz. La chorale « La Lyre » sous
la direction de M. Jean-François
Mettan , prêtera son concours . L'or-
ganiste sera M"" Emma Chambovey.
Le commentaire sera assuré par

André Koll y.
La radio transmettra la messe, en

direct également , du 3' dimanche de
l'Avent depuis l'abbaye de Saint-
Maurice , le 16 décembre. Le pré-
dicateur sera le chanoine Joseph Vo-
gel et les exécutants , les communau-
tés religieuses de Saint-Maurice ,
sous la direction du chanoine Mari us
Pasquier.

Samedi à Saint-Maurice
«A vot' bon cœur»

Samedi 2 décembre dès 14
heures , à la cure de la paroisse
de Saint-Maurice , le centre mis-
sionnaire organise un grand
«thé-vente» en faveur des œu-
vres missionnaires du centre et
des œuvres pontificales mission-
naires .

En dégustant gâteaux , biscuits
et autres friandises «fai t  mai-
son », et en achetant quelques
utilités ou cadeaux en forme de

tricots, travaux au crochet ou
objets artisanaux , vous viendrez
en aide aux plus défavorisés.

Si vous avez quelque talent
culinaire ou manuel , le centre
prendra volontiers en charge vos
œuvres , car tout ce qui est vendu
et réalisé par des personnes
bénévoles. Venez nombreux sa-
medi à la cure joindre l' utile à
l' agréable dans une ambiance
amicale et sereine.

Verossaz: 1 300 000 francs
pour la déviation de La Doey
VEROSSAZ (cg). - En date du
10 octobre, le Conseil d'Etat a
établi un message à l'intention
du Grand Conseil tendant à
réaliser la correction de la route
Massongex-Vérossaz à l'intérieur
du village de La Doey, sur ter-
ritoire de la commune de Veros-
saz.

En 1973 déjà, la commune de
Verossaz était intervenue auprès
du Département des travaux pu-
blics afin que soit entreprise une
étude de déviation du village par
l'aval. Cette déviation s'intègre
dans le plan directeur d'aména-
gement de la commune, homo-
logué par le Conseil d'Etat le 14
janvier 1976. Elle se raccorde à
la route forestière Vérossaz-Les
Giettes au sud du village.

Ce projet de correction aura
une longueur de 870 mètres, la
route actuelle étant maintenue
sur une longueur de 220 mètres
et un nouveau tracé est projeté à
l'est du village sur une longueur
de 650 mètres avec une largeur

de chaussée de 6 mètres, flan-
quée d'un trottoir amont de 2
mètres avec à l'aval une ban-
quette de 1,2 m.

Le coût de ces travaux, y
compris les frais relatifs à
l'acquisition des terrains et des
études se monte à 1 300 000 francs
lions montant réparti entre l'Etat
et la commune de Verossaz sur
la base des dispositions de la loi
sur les routes du 3 septembre
1965.

Cette réalisation est attendue
par la population du village et
les usagers de la route, celle-ci
étant sinueuse et très étroite d'où
des croisements impossibles
par endroits. Depuis la mise en
service de ia route forestière Vé-
rossaz-Les Giettes, ce tronçon
est dangereux tant pour les pié-
tons que pour les véhicules à
moteur. C'est donc la réalisation
d'un projet qui sera apprécié par
la population intéressée du vil-
lage d'abord, ensuite par les usa-
gers de la route.

Edmond Kaiser:
20 ans de passion
MONTHEY . - En polychrome ou
en technicolor , sur de grands et de
petits écrans, partout on nous offre
en pâture, pour donner une pointe
de piment à nos modestes quoti-
diens, des gens qui ont des vies pas-
sionnantes : espions, super-flics,
aventuriers de tout poil , défilent
dans les mémoires. D'autres cepen-
dant , des anti-stars en quelques sor-
te, ont aussi un vécu passionnant.
Mais n 'est-ce point nous qui les ju-
geons comme tels parce qu 'il se
trouve que nous sommes habitués à
les recevoir ainsi.

Un cas d'actualité se détache, le
fondateur de Terre des Hommes,
Edmond Kaiser. Il n 'est pas homme
à se satisfaire d'une vie «passion-
nante» , il va plus loin , sa vie, il l'a
voulue passionnée. Elle le fut , l'est et
le sera . Une vie d'amour et de pas-

Le féminisme:
aperçu historique

Le féminisme, tout le monde en
parle depuis..., mais depuis quand
au fait?

Des aperçus histori ques vous ai-
deront à mieux comprendre le fé-
minisme et ses fondements. Alors ,
maris libérés , femmes modèles!...
inscrivez-vous rapidement à la case
postale 1019 pour quatre jeudis dès
le 10 janvier 1980 de 20 heures à
21 h. 30, à Monthey. Délai d'inscrip-
tion : 13 décembre 1979.

Y Lundi 
 ̂ A, .

f 3 décembre! *%.-?1 à 20 h. 30 M c"àteau

Dans le cadre de l'émission
«L'oreille du monde»
Trio Abegg

avec piano 

Œuvres de: Mozart
Killmayer , Beetho-

ven et Ravel.

Places: Fr. 10-
Membres «jeunes» Fr. 5-
Réductions: membres JC

et AR Fr. 2-

Locatlon: droguerie Gilles
Wirz , Aigle, tél. 025/26 19 38

36-6201
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A qui appartiennent
les antiquités?
ÉCHANGE DE BONS PROCÉDÉS

La porte de l'ancienne cure de 1691 et les deux fron tons de l'ancien
bâtimen t communal datant de 1720.

GRIMISUAT (gé) . - Dans notre
édition du lundi 26 novembre,
nous avons relaté la cession ou la
vente de meubles , de livres , des
pierres olaires de deux four-
neaux et autres anti quités qui se
trouvaient dans le «châtea u »» ,
cette bâtisse du XII '  siècle qui
durant de très longues années a
abrité les desservants de la pa-
roisse. Ce «château », a été ven-
du par la paroisse à la commune
de Grimisuat , qui s'est engagée à
construire une nouvelle cure.
Nous avons rencontré hier M.
Jean-Pierre Hager dit «Nell» ,
anti quaire à Saint-Léonard , qui
nous a déclaré :

«J'ai acheté, en toute bonne
foi , une porte de la cure de
Grimisuat portant l'inscription
latine «Expensis D. A. Balet,

Capitarra de Grimisuat 1691,
ainsi que deux frontons prove-
nant de la démolition de l'an-
cienne maison communale de
Grimisuat. Ce matériel a été
découvert dans le Haut-Valais.

La porte en question étant
valaisanne, elle doit rester en
Valais car, d'entente avec M.
Guy Balet, président de la com-
mune de Grimisuat, elle doit
revenir au village.

Je suis d'accord de la céder,
sans obligation aucune, au prix
courant, car il est normal qu'elle
retourne à Grimisuat !»

Un grand coup de chapea u à
M. Nell , que nous félicitons tout
en espérant que les autres objets
anciens, cédés ou vendus «pa r
erreur» rejoignent le patrimoine
de la commune de Grimisuat.

Accueil chaleureux au Kenya pour le hautboïste
Hubert Fauquex
MARTIGNY (mp). - Prix de la fon-
dation Alphonse-Orsat, le haut-
boïste, Hubert Fauquex vient de ren-
trer du Kenya ou, en compagnie de
l'organiste-claveciniste Jean Schwar-
zenbach et de la cantatrice Annelise
Huguenin, il a donné deux concerts.
L'audience accordée au musicien
marlignerain et à ses deux compa-
gnons constitue sans aucun doute
une référence : les Suisses ne sont
guère légion à s'être produits jusqu'à
présent à Nairobi.

Patronnée par le conservatoire de
musique du Kenya, la venue du trio
devait bénéficer de l'appui de la
colonie suisse de Nairbobi et de
Swissair (qui offrit le déplacement à
Hubert Fauquex). Tant à la «AH
Saints Cathedra!» qu'à «The New
Goethe Institute» , les musiciens onl
obtenu un vif succès, de nombreuses
personnalités dont l'ambassadeur de
Suisse, M. Hans Miech , le secrétaire
d'ambassade, M. Henri Cuennet, le
directeur du conservatoire assistant
aux deux récitals. Pour la circons-
tance, le trio avait choisi des œuvres
de Bach, Telemann, Mozart , Schulz,
Corette, Franck, Haendel , Buxte-
hude, et I.oeillet.

S'il n'y eut pas de fausse note
pendant le séjour des trois invités, il
faut préciser qu 'avant leur arrivée,
les milieux chargés de l'organisation
des deux concerts furent contraints
de se mettre en... chasse pour déni-
cher un clavecin. Un instrument
qu'on n'avait jamais vu à Nairobi.

Hubert Fauquex.

Grâce à de subtils contacts, le pro-
blème fut résolu pour la plus grande
joie des auditeurs.

De concert en safari
Comme on peut l'imaginer, en

dehors de ses prestations musicales,
Hubert Fauquex n'a pas manqué de
souscrire aux vertus du safari. Hûle
de l'ambassadeur suisse, le Marli-
gnerain eut l'occasion d'effectuer
deux déplacements privilégiés dans
la brousse et de visiter l'atelier d'un
des diamantaires les plus importants

du pays.
Au rang des souvenirs du Valaisan

et de ses compagnons figure bien sûr
la réception de l'ambassade suisse
qui valut au « gratin» diplomatique
d'être présent.

Mais, moins que l'officialité de
certaines manifestations, c'est l'ac-
cueil manifesté à tous les échelons
qui a séduit Hubert Fauquex. Un ac-
cueil qui pourrait fort bien signifier
un nouveau déplacement au Kenya.

Martigny-Combe : les boules
au chaud pour l'hiver
MARTIGNY-CROIX (phb) . - Sous
ce titre évocateur , les membres du
Club de pétanque «Les Cadets » de
Marti gny-Combe accueillent en effet
aujourd 'hui , avec une reconnaissan-
ce visible , l' aubaine offerte par
l' administration communale grâce à
la mise à disposition de nouveaux
locaux de jeux , dans les sous-sol du
Collège communal de Marti gny-
Croix.

L'ordonnance pratique de cette
grande surface aménagée, le coin café
avec ses tables, son bar ainsi que les
huit pistes offrent maints avantages.
Des avantages réhaussés par l'ad-

jonction d'une peinture murale due
au talent de M. Rap hy Terrini de Mar-
tigny.

Une œuvre de la meilleure veine
illustrant le hameau de Plan Cerisier
dispensant une note décorative à
l' ensemble. Un passe-temps rêvé
pour combler des heures hivernales ,
et auquel ont d'ores et déjà souscrit
tous les membres du club , confron-
tés à cette période au traditionnel
concours d'hiver. M. Daniel Four-
nier, président confirme que le Club
des cadets de Martigny-Combe s'est
vu officiellement descerner l'organi-
sation en 1980 d'une rencontre du
championnat suisse de lu spécialité.

Assemblée de la Fédération laitière et agricole du Valais (II)

Le contingentement laitier :
«une mesure désagréable et dure »
SION (gé). - L'assemblée de lundi
(voir NF d'hier) a été inform ée que
des études sont en cours en vue de
l'introduction de l'informatique. Ce
problème de rationalisation préoccu-
pe de nombreuses entreprises, il doit
être étudié et préparé très en détail
afin que les résul tats soient intéres-
sants.

Lait excédentaire
A la suite de la diminution de la

consommation des laits cru et pas-
teurisé, il a été enregistré en 1978 un
volume assez considérable d'excé-
den t de lait , soit 875 412 litres. Ces
excédents apparaissent en majeur
partie en mai et en juin , période à la
fois de forte production laitière et de
faible consommation.

La mise en valeur de ces excé-
dents saisonniers à un prix couvrant
les frais étant de plus en plus diffi-
cile vu la situation sur le marché du
lait upérisé, nous serons contraints à
l'avenir - si ces excédents devaient
encore s'amplifier - de payer un prix
différentiel à la production pendant
les mois concernés .

Le contingentement
du lait : quel avenir ?

M. Stéphane Lagger, sous-direc-
teur de l'Union centrale suisse des
producteurs de lait , a présenté un in-
téressant exposé sur le contingen-
tement laitier. Il a relevé entre
autres :

« L'introduction du contingente-
ment laitier en Suisse remonte à
deux ans et demi. Après une transi-
tion de deux ans, pendant laquelle
un système plutôt sommaire fut
appliqué, un contingentement per-
fectionné, basé sur un plus grand
nombre de critères fut mis en vi-
gueur le 1" mai 1979. Les zones de
montagne II et III en sont exclues
dans la mesure où la production lai-
tière ne dépasse certaines limites.

Jamais encore dans le passé,
l'agriculture n'a fait l'objet d'une
mesure aussi désagréable, dure el
lourde de conséquences. Le souci
qu'il cause aux producteurs de lait el

l'opposition partielle dont il est l'objet
peuvent donc se comprendre. Son
introduction était risquée, mais
néanmoins, chacun et aussi cons-
cient que s'il échouait, l'orientation
de la production devrait se faire par
le biais du prix du lait.

Il ne s'agit donc pas de vouloir ou
ne pas vouloir du contingentement
laitier individuel ; il s'agit unique-
ment d'obtenir un prix du lait à la
production qui soit équitable et per-
mette au producteur d'assurer son
existence.

Il n'y a malheureusement pas
d'autres solutions.

D'ailleurs, si l'on n'utilisait que les
fourrages produits dans le pays, il
n'y aurait ni excédent de lait, ni
excédent de viande. C'est pourquoi,
il faut refuser le contingentement
laitier individuel en tant que mesure
durable. La solution à long terme
doit consister à réduire la quantité
de fourrage importée et à ramener la
production animale dans les exploi-
tations familiales paysannes. C'est
ce à quoi vise l'initiative lancée par
l'UCPL et largemnt approuvée par la
paysannerie.

sons en sont l'augmentation de la
quantité de base et l'extension de la
production fourragère. Les produc-
teurs estiment que les consomma-
teurs pourraient sans autre payer un
peu plus pour les produits laitiers.

Des années difficiles
pour les producteurs
de lait

Il faut le relever, la production lai-
tière a fortement augmenté ces der-
niers mois à tel point qu'il faille
craindre à nouveau une quantité re-
cord.

De nombreuses mesures ont été
prises pour alléger le marché laitier :
contributions versées pour la garde
de vaches-mères et de vaches-nour-
rices, encouragement de la culture
des champs, introduction de normes
de composition des succédanés du
lait, primes accordées aux produc-
teurs qui ne commercialisent pas
leur production.

Mais, malheureusement, ces me-
sures n'ont pas eu le succès qu'on en
attendait.

D'autre part, les dépenses pour la
mise en valeur des produits laitiers
sont en très forte augmentation de-
puis une dizaine d'années. Les rai-

La Confédération, qui prend à sa
charge une grande partie de ces dé-
penses, estime que les charges sup-
portables pour la caisse fédérale,
pour l'économie laitière, onl atteint
leur plafond.

Les années à venir seront donc
très difficiles pour les producteurs
de lait. Ils devront étudier leur situa-
tion de près et faire preuve d'une
très grande solidarité. »

APRÈS UN MATCH DE FOOTBALL
Jeune femme hospitalisée
Chance inouïe pour son fils
MARTIGNY (phb) . - Le FC
Martigny-Combe (club évoluant
en troisième ligue), affrontait
dimanche à Sierre le FC Nendaz.
C'est connu; les déplacements
des comberains s'accompagnent
toujours d'un fort contingent de
supporters parmi lesquels M""
Camille Moret , épouse d'un
joueur évoluant au sein de la
formation, Jean-Pierre Moret ,
ingénieur géomètre, fils du se-
crétaire communal de Martigny.

A un moment donné de la
rencontre, dans le feu de l'ac-
tion, un tir d'une rare violence
vint terrasser Mme Moret. En
effet , cueillie en plein visage,
Mme Moret blessée, s'écroula
sans connaissance. Devant l'état
de choc apparemment sérieux la
victime fut rapidement transfé-

rée à l'hôpital de Sierre. Forte-
ment commotionnée avec une
plaie ouverte à la tempe (bris de
lunette) l'infortunée spectatrice
est encore actuellement placée
sous surveillance médicale. Une
chance inouie devait sourir à
Cédric, âgé d'une année, fils de
la victime qui, au moment de
l'accident se trouvait dans les
bras de sa mère. En effet , le
ballon devait fuser à quelques
centimètres du visage de l'enfant
Tant l'enfant que la maman doi-
vent de n'être plus gravement
blessés dans leur chute, qu'à la
présence d'esprit d'un specta-
teur.

Le FC Martigny-Combe et les
nombreux amis que comptent
M"" Moret , lui souhaitent un
complet rétablissement.

Une cabane | 
pour le Ski-Club de Ravoire .,/„,¦„„ • ,¦*
MARTIGNY-COMBE (phb). - Der-
nièrement l' administration de Marti-
gny-Combe accordait le préavis fa-
vorable à la mise en place d'une
cabane de montagne, pour le compte
du Ski-Club de Ravoire. La deman-
de d'autorisation se trouve présen-
tement soumise à ratification de la
part de la Commission cantonale des
constructions.

En fait , c'est une ancienne cabane
de chantier, totalement remaniée et
améliorée qui prendra place dans le
décor de l'Arp ille , au lieu dit «Les
Clous» , plus précisément au «Plan
des Danses » . Gageons que l'abri , de
dimensions respectables, dont le
coût est évalué à environ 20'000
francs profitera à l'ensemble des
membres du club sportif ravoiran.
Tel est le vœux émis par le président

de la société, M. Jean-Marie Giroud.
Une société qui se caractérise par un
dynamisme certain et un excellent
esprit d'entente entre membres lo-
caux et les amis vacanciers , proprié-
taires de chalet à Ravoire.

Un programme d'activité chargé
attend le Ski-Club de Ravoire qui
prévoit notamment : tous les samedis ,
le rendez-vous hebdomadaire du
club sur la merveilleuse piste de
fond de Trient; de nombreuses visi-
tes sous forme de journées de ski
dans les stations valaisannes avoisi-
nantes ainsi qu 'un camp de ski
d' une semaine à la Foul y. De quoi
meubler agréablement nombreuses
heures hivernales de neige tout en
attendant patiemment l'inauguration
l'été prochain de la cabane du Ski-
Club de Ravoire.

Conduire en gentleman

Savoir faire preuve
de tolérance
TCSI Chacun peut commettre une
erreur. Si l'un de vos partenaires
fait une faute , ne vous cornportez
pas en justicier ou en moralisateur.
Aidez-le plutôt a sortir de la situa-
tion diffiole dans laquelle il se
trouve. Ayez surtout de la compré-
hension pour les conducteurs
étrangers

Scénario traditionnel?
Mon intervention publiée ici

hier ne découle pas d'un scéna-
rio traditionnel mais est l'expres-
sion de la volonté de beaucoup
d'agriculteurs valaisans de voir
la FLAV évoluer dans le sens
proposé.

D'ailleurs, le fait que ces pro-
positions aient été acceptées pour
étude par le président démontre

bien qu'elles correspondent à
quelque chose.

Il est vrai qu'elles dérangent
un peu... mais il n'était pas né-
cessaire pour cela de s'attaquer à
l'honneur d'un disparu dont on a
largement relevé les services ren-
dus, entre autres à la FLAV.

Bernard Varone

Aide en faveur
des handicapés mentaux
et grand concours sportif

Des pensionnaires de La Pommeraie au travail.

SION (gé). - Qui n 'a jamais rencon-
tré une fois un enfant ou un adulte
ne parlant pas ou parlant mal , qui a
parfois des gestes maladroits ou cho-
quants , qui a peut-être un physique
particulier? On dit d'une personne
ainsi diminuée qu 'elle est handica-
pée mentale. En tout état de cause,
ce handicapé mental doit être consi-
déré et respecté. Il fait partie inté-
grante de notre société.

Dans notre canton , divers ateliers
protégés prennent en charge ces
personnes ne pouvant excercer ail-
leurs une activité lucrative. La Fon-
dation en faveur des handicapés
mentaux comprend actuellement:

- le home-atelier Pierre-à-Voire à
Saxon,

- le home-atelier La Pommeraie à
Sion ,

- l'atelier de tissage La Grenette à
Sion ,

- l' atelier pour handicap és à Sierre.
Durant cette semaine, dans le

grand hall du Centre Métropole, des
pensionnaires de ces différents ho-
mes tra vaillent et présentent une
série d'articles utilitaires, d'objets de
décoration , des jeux éducatifs, con-
fectionnés en différentes matières,
telles que: bois, fer forgé, tissu,
rotin , cérami que, etc.

Ne manquez pas de visiter cette
exposition-vente.

Concours sportif

Cet après-midi aura lieu , de 14 à
16 heures le concours du meilleur
joueur de «moulin » avec la partici-
pation de deux joueurs du FC Sion ,
Pierre-Marie Pittier et Alain Geiger.

Alors ,, joueurs de «moulin» , ten-
tez votre chance.

Pierre-Marie Pittier
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Il f3 

nwk II m x5\ Il J)H II F** ^ 
se rmt a S0U PÏrer' préoccupé de ses propres soucis. auprès de Rosemary.

 ̂
1% )«) Il 5M I  ̂ " J'211'""- '' Presque préféré que ce fût moi... Il vaudrait autant que « Pourquoi le traitez-vous si durement ?

I - - vfc]l lll <&y I \m R ^- ce so  ̂m0^ ^u^ so's tué' Pu'sclue ï e n'ai P'us de raison de vivre... » — Moi , je le traite durement ? Il a inondé de larmes tous les
¦*a  ̂"U \* I BUS  ̂ UU w v\s=â Campion s'interrompit encore une fois et se mit à se balancer alentours, ce matin.

Mm^
"— d'avant en arrière, berçant son chagrin. — Eh bien I sans doute a-t-il quelque sujet de tristesse...

wt~~vHL ^~ n)r* ^e nouveau, là-haut, le volet s'écarta et la même voix se fit — Probable.
|pg ^afeàt entendre : — Qu 'est-ce que c'est que cette histoire de duel ? Qui est-ce qui

fflmtfigff imM- * Allez-vous oui ou non vous taire ?» va se battre ? Il me semblait bien qu 'il se passait quelque chose
En même temps, Abe North, l'air un peu troublé, sortait de l'hôtel de bizarre dans cette auto quand nous l'avons dépassée. Est-ce

"•H flflfl ¦WBPWPHJPSp I MH^P et il aperçut les deux interlocuteurs. Rosemary secoua la tête pour vrai ?
W AflJ \ ilÊ I _l! ;¦ l'avertir avant qu 'il parlât , et ils se transportèrent à un autre — C'est sûrement bizarre, mais ça a l'air vrai. »

Hw_V'\\flJ k l  banc, plus écarté de l'hôtel. Rosemary vit qu 'Abe était légère-

É_>»_é__fl__fl_M__M__f_>a_fl_tflLà_i ' Comment, vous ? Déjà levée ? Que faites-vous ici ?
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¦̂¦ 1 AFFAIRES IMMOBILIÈRESIl II Il 1
A louer à Platta , Sion
pour le 1.1.1980

appartement chambre
de 3/2 pièces meublée
Fr. 400.- + charges.

Gérance Jeanneret
Ch. des Collines 13
Sion.
Tél. 027/22 41 21.

36-246

A louer à Martigny
avenue de la Gare 46

Libre dès le 1.12.79.

Tél. 026/2 59 63.

36-90567

On cherche
à Martigny, Charrat
ou Vernayaz

dépôt fermé
sec
100 m2 et plus.
Accès camion. Instal-
lation électrique.

René Iten, Martigny.
Tél. 026/2 66 49.

"36-401248

A louer a Platta, Sion
pour le 1.12.1979

un studio
Fr. 250-
(plus charges).

Gérance Janneret
Ch. des Collines 13
Sion.
Tél. 027/22 41 21.

36-246

A vendre ou à louer
entre Martigny
et Charrat

un terrain
agricole
non arborisé.
Bordure route canto-
nale. Surface d'envi-
ron 800 m2.

Ecrire sous
chiffre P 36-401249 à
Publicitas, 1951 Sion.

Grimisuat
A louer

maison de
campagne
Tél. 027/38 18 65

38 26 57.
36-33146

On cherche à louer
à Martigny
pour le 1er avril 1980

appartement
1 très grande pièce
plus 3 chambres.

Faire offres (avec
prix de location) sous
chiffre P 36-401243 à
Publicitas, 1951 Sion.

Vente
spéciale
(Bas prix)
30 salons récents mod. clasiques,
rustiques, beaux tissus , cuir,
canapés 2 + 3 pi. et transf.
fauteuils + bergères

Rue de la Dixence 19
Tél. 027/22 19 06

Rendez-nous visite...
et comparez!

Je cherche
à acheter
dans Valais central

maisonnette
ou chalet

Ecrire sous
chiffre P 36-900556 à
Publicitas. 1951 Sion.

A vendre aux Cases-
sur-Salnt-Maurice
maison
d'habitation
comprenant: très
grande cuisine, 3
chambres, WC-bains
cave, jardin.
Prix Fr. 90 000.-.
Agence immobilière
G. Evéquoz
Tél. 025/71 64 20.

143.266.981

A vendre à Morgins

appartements
2 - 3  pièces
studios
Libres tout de suite.
Situation exception-
nelle.

Agence immobilière
Tony Descartes,
Monthey.
Tél. 025/71 42 84.

A vendre
à Monthey

appartements
3 72 -4 ' /r pièces
et attique

Agence immobilière
Tony Descartes
Monthey.
Tél. 025/71 42 84.

36-243

A louer à Sion, dans
villa sise à Gravelone
Agasse
une chambre
indépendante
meublée
avec douche, toilette
et iavabo. Possibilité
de TV 7 chaînes et
téléphone. Libre tout
de suite.
Pour rens.:
tél. 027/22 91 05
heures de bureau.

89-171



"ktmmm 
Nous ne vendons pas

de la saucisse...

^F...nous vendons
des appareils

radio-TV-Hi Fi

it*

J chez les ¦ I Union suisse ^B
I membres I 1 des installateurs Wfc^,̂ S

1 concessionnaires fl^=E=
^8 

en radio 
f̂e====I et télévision

Couverture territoriale totale
pour tous les appareils DX

portant le label ci-dessus

Garantie : 1 année 100 % fl
pièces, main d'oeuvre, déplacement M _-_^

Faites confiance aux spécialistes
SIERRE VERBIER-LE CHABLE

Grand Arnold Fellay it Baillod
027/ 55. 16. 79 026/ 7. 52. 12

Monnet Rémy MARTIGNY
027/ 55. 32. 48 Bruchez SA

Radiomoderne-TV SA 026/ 2 21 71
027/ 55. 12. 27 MONTHEY

Telectrona Bosson Maurice
027/ 55.08.32 025/71.20. 12

SION c'*v spot
Antonelli J.-P. 025/ 71. 46. 41
027/ 36. 28. 28 Cretton Robert

Chervet G. 025/ 71.11.77
027/ 22. 95. 95 STALDEN

Electra Andres Willi
027/ 22.22. 19 028/ 52. 15. 35

Mûhlematter B. _ z
027/ 22.22

^
53 Kch Han. §

O V / n A A j l  028/ 23. 28. 32 5
027/ li. 44. /4 werner Peul AG s!

028/ 23. 12. 76 2

A louer à Sion
quartier Ouest

A vendre
à Choëx-Monthey

terrainappartement 4 pièces wrr-m
appartement 3 pièces ?onToootl co-T

plètement équipé.
Date d'entrée le 1er janvier 1980.

Agence immobilière
Tony Descartes ,

Agence imobilière Armand Favre, Té| Q25/71 42 84.'
Sion. 36-243
Tél. 027/22 34 64. 

Opel Commodore. Le confort et la puissance dune six cylindres

Fr.17'900.-

Consommation Commodore 2500 CL CCOnOITIiqUe,

a 90 km h I o 120 km h I en ville fiable,
8'7 1  "¦" '«- 2 T I sûre.

Li Commodore impose de nouvelles normes dans la classe du six

cylindres : par ses performances élevées (moteur 6 cylindres
de 2,5 litres, 115 CV-D1N), par son contort luxueux et par la tenue
de route exemplaire qu'assure son châssis parfaitement équilibré.

Commodore 2500 CL 4 portes
avec direction assistée

' S-^

Sur tous les modèles: le programme de sécurité en 24 points et la garantie Opel
1 année sans limitation de kilomètres. Sur demande: la boite automatique GM.
Crédit ou leasing auprès de la GMAC Suisse S.A. COMMODORE e

Sion Garage de l'Ouest ; Martigny J.-J. Casanova ; Aigle Garage des Mosses
et les distributeurs locaux à: Ardon Garage du Moulin; Bex Garage J.-J. Chérix; Chesières Garage d'Orsay SA; Chippis Garage de ChiDDis' Fullv Garaae CarronLeysin Garage Gassmann; St-Maurice Pierre Addiks; Veyras-sur-Slerre Autoval SA ; Villeneuve Garage du Simplon.

IBH .M..M- ~m.. .A.„r\
^

mmmmrm MrrMinco irvirvii/DiL.icncci

MARTIGNY
A louer, dans immeuble résiden-
tiel neuf «Floréal»

magnifiques
appartements
1,21/2,31/2,41/2 pièces
disponibles dès le début 1980.

Léonard Gianadda
Avenue de la Gare 40
1920 Martigny.
Tél. 026/2 31 13. 36-2649

A louer à Martigny

un studio meublé

Tél. 026/2 32 23.
36^1646

Sion
A louer

3-pièces
hall, cuisine, bains/WC, Fr. 430.- +
charges, quartier Matze.
Appartement remis à neut.

Offres sous chiffre 9177 L à Orell
Fussli Publicité, case postale,
1002 Lausanne.

Particulier disposant de capitaux
cherche

immeuble
locatif

de bonne construction,,
même ancienne.

Faire offre sous ch. 36-900552 à
Publicitas, 1951 Sion.

A vendre, sur coteau rive droite,
altitude 1000 m environ

villa
grand confort

Construction 1974. 1300 m3
Surtace terrain 2000 m2.
Vue et situation exceptionnelle.
Fr. 520 000.-.

Faire offre sous ch. P 36-900553 à
Publicitas, 1951 Sion.

A louer a Sion
rue du Sex 57

un studio meublé
avec cave et balcon;
Fr. 350 -, charges comprises.

Tél. 027/22 68 29.
36-1337

appartement 3 pièces
Date d'entrée: 1er lévrier 1980.

Agence immobilière Armand Favre
Sion, tél. 027/22 34 64.

36-207

A louer
Réelle occasion à Monthey

caravane
5 pi. évent. e. Excel- appartement
lent état , auvent neuf , 2 pièces
dallage, partie om-
bragée avec barbe- cuisine agencée,
eue (pour grillades), quartier tranquille,
le tout délimité par Fr. 425.- charges
une petite haie. Em- comprises,
placement ensoleillé. Libre immédiatement
Camping Bois-Noir ou date à convenir.
(VS), piscine et élec-
tricité Fr. 800.- à Tél. 025/71 48 5B
l'année. A céder pour la journée
Fr. 7600.-. 71 52 66
Tél. 021/35 37 52. dès 20 h. 30.

36-5218 143.674.002

A louer a proximité
de Sion,
rive gauche

appartement
1 '/2 pièce
Pour début janvier.
Conviendrait à per-
sonne voulant faire
conciergerie d'un pe-
tit immeuble.

Ecrire sous
chiffre P 36-900555 à
Publicitas, 1951 Sion.

Slon-vllle
A vendre

appartement
rustique
rénové
4-5 pièces.
Dernier étage.

Renseignements:
tél. 027/22 49 16.

36-5293

La solution :
une annonce
dans le
Nouvelliste.

en vente partout
. A vendreA vendre

Fiat 128 IZp! 
Coro"a

Expertisée. 50 000 km
Très bon étal plus
4 jantes et pneus à

Fr 150°-- clous.

_ .,  „ „„ Prix à discuter.Tel. 026/2 31 63
heures des repas. Té| 027/88 22 89.

'36-401245 36-33124

ÎST B"W320
spéciale,
modèle 1972. mod 79 50 000 km
expertisée, expertisée.
bon état.

Fr. 13 900.-.
Fr . 2000.-.

Tél. 026/7 14 78
Tel. 026/2 22 78. (heures des repas)

'36-401242 '36-401241

A vendre
A vendre

Renault y ,R12TS *?^°
blanche,
87 000 km, 1970.
4 jantes. Expertisée.

Fr. 2500.-. Fr. 2800.-.

Tél. 025/65 24 10. Tél. 027/22 76 83.
'36-33105 36-3?066



Dans le cadre de notre expansion nous voulons
former plusieurs

jeunes vendeurs ou
jeunes employés de commerce

qui pourront après une formation d'un semestre prendre des
responsabilités dans notre entreprise.

Chez nous vous trouverez:
- une formation complète de 6 mois à plein salaire,
- une entreprise dynamique qui en veut,
- de réelles possibilités d'avenir.

Nous demandons:
- de l'intérêt pour le commerce de détail ,
- beaucoup de bonne volonté,
- des contacts humains faciles,
- un certificat fédéral de capacités (vente ou autre)
- âge, 20-30 ans.

Début du cours de formation:
février 1980

Les personnes intéressées sont invitées à adresser leurs offres au service
du personnel de Coop Lausanne Chablais, ch. du Chêne 5, 1020 Renens.

22-502

Etude d'avocats à Genève ayant une
clientèle internationale d'affaires , cherche

secrétaire qualifiée
Le poste proposé conviendrait à une per-
sonne sachant travailler de manière indé-
pendante ayant des notions comptables,
aimant les contacts avec la clientèle, de
langue maternelle française et ayant un
anglais parfait. Connaissant la sténogra-
phie et le dictaphone.
Semaine de 40 heures.
Ambiance agréable.
4 semaines de vacances.

Entrée à convenir.
Faire offres sous ch. B 33373 , Publicitas,
1211 Genève 3 avec curriculum vitae.

Entreprise de nettoyage à Crans Londres
cherche Cherchons jeunes

filles au pair , dès
18 ans. 6 mois aupersonnel minimum.

Entrée début décembre. M™
e
D. péguïron

Buchilles 30
Tel. 027/43 14 26. 1052 Le Mont

36-32901 Tél. 021/32 86 28.
22-1532

Gagnez plus
Travaillez avec notre team comme

représentants(es)
Débutants. Formation complète.
Clientèle industrielle et commerciale.
Fixe, trais et commission.
Nous invitons les personnes intéressées , à nous adres-
ser le coupon ci-dessous sous chiffre PF 902330 à Pu-
blicitas. 1002 Lausanne
Nom: 
Prénom: 
Tél 
Lieu 
Rue 
Age 
N° postal 

22-622

ra* <¦• MM Le travail, vous aimez?
itérerions

! manœuvres I
I (ffl MANPOWER 8

KflM 5, rue des Mayennets, Sion, tél. 027/22 05 95
24,av. de la Gare "Le Market ", Monthey. tél. 025/71 22 12 M

|f
"
_^ l'information fT^̂N̂ j^F en Valais ^4^F |

lausanne-chablais

Un
avenir

assuré

radiO-SUiSSe Sa télécommunications +
sécurité aérienne

Nous cherchons pour nos services de la navigation aérienne
de Genève-Cointrin et de Zurich-Kloten des jeunes gens
pour les former en tant que

contrôleurs
de la circulation aérienne
Début du cours: 13 octobre 1980.
Durée de formation: environ 3 ans.
Nous offrons: - formation professionnelle étendue,

- activité peu courante , variée et
comportant de grandes responsabi-
lités,

- salaire intéressant dès le début de
la formation ,

- prestations sociales d'avant-garde.
Nous demandons: - âge 18 à 24 ans,

- nationalité suisse ,
- études achevées dans une école de

commerce , d'administration re-
connue par l'OFIAMT, dans un gym-
nase ou formation équivalente, ou
avoir accompli un apprentissage
commercial ou technique,

- très bonnes connaissances de la
langue anglaise et bonnes connais-
sances de la langue allemande.

Demandez notre documentation concernant la sélection, la formation et la
carrière de contrôleur de la circulation aérienne à
Radio-Suisse SA Navigation aérienne co

Sélection du personnel g
3000 Berne 14 °?
Tel. 031 /65 9111 , demander MM. Gmùr ou Ruthy. o

K DANCING |
m MOTEL 1
¦ RESTAURANTE
¦ LA POULARDÊ

n0M0NT TEL^2272^
Nous cherchons

1 sommelier ou
sommelière
pour le restaurant. 17-683

Magasin de sport
à Morgins
cherche

une vendeuse
pour la saison d'hiver

Tél. 025/77 11 79.

une sommelière
débutante acceptée

une fille de cuisine
Nourries. Logées.
Vie de famille.

Hôtel Beau-Séjour, Ovronnaz
Tél. 027/86 34 34.

36-33068

Café-restaurant Le Relais Fleuri
à Dorénaz
cherche

jeune fille
Minimum 18 ans. Pour aider au
service et à la salle. Nourrie. Lo-
gée. Entrée dès le 15 décembre

Tél. 026/8 10 23.
36-33020

Le restaurant La Tannière
Les Collons, cherche

sommelière
pour la saison d'hiver.

Tél. 027/22 34 26.
36-33060

Commerce de Martigny
cherche

un employé
de bureau
à mi-temps.
Entrée le 1*' décembre.

Tél. 026/2 58 49, le matin.
36-75

Tapis-Discount

BURGENER S.A
Rouie du Simplon 26

Î960 SIKRRF

^. 027 55 0! 55 ^AX

Eben-Hezer Lausanne
cherche pour entrée immédiate ou à convenir

une infirmière assistante
avec si possible quelques années de pratique.

Faire offre écrite au service du personnel des Foyers et
Ateliers pour adultes mentalement handicapés d'Eben-
Hezer, 1012 Lausanne

NOUVEAU

La caméra EUMIG 128 XL une conception
d'avenir, pensée pour l'amateur. Une

k caméra compacte, maniable et A

^̂  
belle, très simple d'emploi 

^
A

^̂ . malgré ses hautes 
^_ ^L \

^̂ ^̂  
performances. ^̂ ^É

Documentation
J'aimerais en savoir davantage sur votre nouvelle
caméra EUMIG 128 XL
Veuillez me faire parvenir votre documentation.
Nom et prénom:

Rue et numéro: 

NPA et localité: NV 8

A expédier à EUMIG, case postale, 1401 Yverdon



Perspectives d'avenir:
les nouvelles Ford USA.

^^~-mnm ^a^«̂ ^̂ ^̂ ^ P̂ \. 
uveau: Mustang Cobra. Profil hardi, aérodynamiquement

Plus compacte, donc plus
maniable; mieux profilée et plus légère
donc plus sobre. Et pourtant musclée.
Et confortable. Et sûre! Voilà la nou-
velle génération d'avenir que Ford
USA vous propose. Découvrez-la chez
votre concessionnaire Ford. Et laissez-
vous séduire par ses prix avantageux.

************************* IKPnr*******
William karlen

publicité :
027/21 21 11

FOURRURES SENSATIONNELLES AUX PRIX INCROYABLEMENT AVANTAGEUX
La maison Karoll Fourrures présente J/SSSk
sa merveilleuse collection d'environ 400 pièces. fP^^Êk.

M̂J^̂ jf-JË 

Vous 

trouverez un 
choix 

incomparable 

pour tout 

budget WmW ŜKm
 ̂j rVw/lPj l̂  (facilités de paiement). ^̂ M K
'̂  ̂FOURRURES^ Seulement 2 jours mÊHÊ  ̂W

Rue Caroline! Tél. 021/23.31.87 le 30 décembre de 9 h. à 18 h. 30 et le 1er décembre JËA jf ^BlLausanne de 9 h. à 17 h. à l'hôtel de la Gare, place de la Gare , WW^HNĤ ^̂ PSION ^T ^̂ HHIr
Tél. 027/23 28 21.

140.375.869

GRANDE
VENTE

de

TAPIS
D'ORIENT

MONTREUX-PALACE
Pavillon des Sports

Tél. 61 34 26

du 24 novembre
au 2 décembre

Heures d'ouverture :
du lundi au vendredi

de 14 h. à 21 h.
samedi et dimanche

10 h. à 20 h.
Ouvert dimanche

PLUS DE

1000
TAPIS

de toutes provenances
DES PRIX

QUI VOUS FERONT

RÊVER
Tous les jours

TIRAGE AU SORT
D'UN TAPIS

valeur 200-
(pas d'obligation d'achat)

BOURSE
AUX TAPIS

Dl DONATO FRÈRES
Lausanne, av. Montoie 35A

Tél. 021/26 61 70
Fribourg, rue de Lausanne 62

Tél. 037/22 17 89

DISNEYWORLD

^IVIIIII ^̂ W A
vendr.

ma.erto.¦Hl W imm, d orches ,re
orgue
électronique
Goodwin
SC 101 P

(floride)
VOYAGES DE FEVRIER

Ifc vacances scolaires :
|̂ RESERVATION OUVERTE I

dèé mcU.nte.na.nt H
^pVOYAGES POUR FAMILLES

^pOU ENFANTS SEULS!
g||p (places limitées!)

EU! DETAILS AUPRES DE :

Fr. 2200.-

cabine space
Sound Leslie
CRB x 250
140 watts , Fr. 800.-.

tél. 027/31 24 62
(à midi).

36-32942w =— y ¦ i —
f . 9  ̂*f=J£/aL
y 6 ch de )¦ Toorell. 1211 Genèrt 19 (Pt Saconrwxl

Cessez de fumer . éfk
^^^^ t̂ ~' . %Jj( jf

sans frais , sans danger , sans médicaments , sans interrompre f̂c •fc\jL f̂i/-r
votre tra vail, grâce au ^B lÉfeP

PLAN DE 5 JOURS W
Thérapie de groupe, éprouvée et efficace ^f V'
du dimanche 2 au jeudi 6 décembre \ \

Aula école des Liddes, SIERRE ^VChaque soir à 20 h. 15 Mi  \, \ -,
Information: 027/55 47 30 - 55 13 84 K \uA*

Qh^lc^ cnr
r*-J L y x\^ kj L4. -L ¦

v̂

Rado - synonyme de précision parfaite
du quartz et de styling exemplaire: le compte-temps

pour tous les deux . . .  et pour toujours.
Meubles
OFFRE AVANTAGEUSE
Salon canapé-lit 2 fauteuils
recouvert d'un solide tissu A -,nn

dès 17UU.—

Chambre à coucher I 890.—
complète, en chêne véritable
Armoire 4 portes

¦ 
REPRISE DES ANCIENS MEUBLES
Déménagement: 15% de rabais
lors d'achat de meubles

A. Melly — Ameublements
DECORATION
Route de Sion 78 -Tél. 027/55 03 12
SIERRE-Noës.
Soir: 027/55 65 91. 36-4617

RADO
La montre qui ouvre de nouveaux horizons.

Horioftrte-aijoutana Avintii Gtnaial Cu.man 11 - tient - Tel 017 , H H 70

OFFRE SPÉCIALE
.

TELEVISEUR COULEURS PHILIPS
66 cm. 24 programmes

1} .1790.- I
• Philips couleurs, dès Fr. 900.-
• Location-vente Fr. 60.- par mois
• Vidéo-recorder dès Fr. 1980.-
SIERRE, 2 commerces spécialisés
avec concession fédérale.

I A. GRAND |B. REVEY I
Route de Sion 6 Av. Max-Huber 4

W 027/55 16 79 027/55 10 02 ?X——y
1

éW\ RÉOUVERTURE I jflLA

¦ffîg «LES 400 C0UPS»WPPf
Montana

Elisabeth Haberli Franca Ensmann

se feront un plaisir
de vous offrir l'entrée et un verre gratuit

le jeudi 29 novembre, dès 21 heures
Soirée animée par l'orchestre Disque-jockey:
OLD TRADITIONAL BAND de Sierre GILBERT



Ford Mustang. Hardtop, turbo de 2,3 I, 4 vitesses. La plus avantageuse
%s «turbo» de Suisse: 16 990 francs! Nouveau: Boîte automatique s.d.
.Sl fct—_ *JPuveau:  ̂

de 4,2 1 plus petit , plus sobre, mais silencieux et racé.
^̂ SSPsŝ ŝ Boîte automatique très douce. Version Ghia particulière

'.t.
ment élégante et richement équipée.

k Nouveau: Ford Thunderbird. Un rêve fascinant! Carro
y totalement refondue pour 1980, plus courte (5 m), plus

plus légère. V8 de 5 I plus sobre. Confort suprême: siè
couchette, lève-glaces électriques, glaces teintées, cor

^«jss^̂ ^̂ ^^̂ ^̂ llliîlliiaiiB»»» -̂ --. matique de la vitesse, volant

avec V8 de 4,2 I allégé. Sobriété exem- ' ^^^^

TIIMK 
A BIPplaire: .9,6 I à 90 km/h et 1.2,9 I à 120 km/h , ^̂ *mtk W&m^̂ ^

essence normale. Carrosserie compacte (4,9 m) et presti-
gieuse. Châssis moderne. Equipement de luxe complet, y c. boîte automatique, direction
assistée , volant réglable, etc. Break livrable. A partir de 18 990 francs.

*••********••••••••••

Un choix qui s'impose - le meilleur.
Quand il y va de palettes, la véritable palette

Bell Quick s'impose (100 g 2.30). Au même titre, la noix de j ambon
Bell Quick (100 g 2.50), le jambon roulé Bell Quick (100 g 2.50),  ̂  ̂ ^la langue fumée Bell Quick (100g 2.25). ^^1 A| IOu encore le cou de porc Bell Quick (100g 2.60). ^| r«ï

Et en outre les savoureux jambons roulés, palettes avec ou sans os, Ŵ  ̂ w* \\jamb ons de lait , langues de bœuf et j ambons tzigane. ^^^-̂  ̂ ^*wBAprès tout , ce n'est pas Noël tous les j ours. ^^ ^ m̂ "
Chaque année mieux coté
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Compresseurs «Maibo» FabergC UI1C « | 7 i w - ¦ 7"
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™ senteur a homme Acheter des récipients
Maintenant, set d'essai: "

compresseurs avec réservoir Cologne, déo et after-shave. une bagatelle... ceci toutefois pour
!°° litres seulement 

^^  ̂ autant qu'on ne cherche pas quelque I ^^^^Prix sans concurrence. N /\ i i i B1 1 u J > • o» * 1 7 x IT ^̂ ^^r-—_J N/ \ ï ij s |ll | chose de précis. C est alors seulement F̂ MH Ĵ
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Pour la Suisse, toutes les Ford USA reçoivent une finition et un équipement spéciaux.
Garantie d'un an, sans limitation kilométrique.
Autres modèles luxueux et plus sobres: Ford LTD (également break à 8 places); e » j . ,
nouveau: Mercury Marquis; nouveau: Lincoln Continental et Lincoln Continental Mark VI. OéCUTfte COITipriSe
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CONTHEY: QUEL AVENIR
POUR LE TÉLÉSKI DES OMBRINS ?

TROIS POSSIBILITÉS...
CONTHEY-PREMPLOZ (bl). - La
Société coopérative des téléskis des
mayens de Conthey s'est réunie
lundi soir à Premploz pour son as-
semblée générale annuelle, présidée
par M. Michel Putallaz. Seul 73 des
354 membres que compte la société
étaient présents à cette réunion qui
revêtait un caractère inhabituel.

On se souvient, en effet , que
l'unique installation que possède la
société, à savoir le téléski des Ont-
brins, dont le tracé est implanté à
1200 mètres dans les mayens de Con-
they, avait été fermée l'an dernier
déjà en raison des graves dangers
d'avalanche planant sur la région.
Or, cette assemblée devait justement
discuter de l'avenir de la remontée

mécanique, et par-la même de
l'avenir de la société. Les activités
futures reposent sur trois possibi-
lités :
- la continuation d'exploitation du
téléski malgré les risques d'avalan-
che ;
- le déplacement du téléski dans la
région de l'alpage de Pointet, sis à
l'est de l'emplacement actuel, dans
la vallée de la Morges, à une altitude
plus élevée que celle des mayens de
Conthey ;
- la vente des installations.

L'assemblée a de ce fait chargé le
comité d'étudier ces trois possi-
bilités. Les coopérateurs seront re-
convoqués en temps opportun afin
de prendre connaissance des conclu-
sions de l'étude établie par le comité

et de décider du sort de l'unique
remontée mécanique des hauts de
Conthey. Pour l'heure, une seule
chose est certaine : le téléski des
Ombriiis n'entrera pas en fonction
cet hiver.

UN DÉPART, UNE ARRIVÉE...

Une plaquette-souvenir de la BCV
Une plaquette-souvenir relatant par le texte et

l'image la cérémonie qui a marqué le départ de M.
Adolphe Travellelti de la direction de la BC V el
l'arrivée de M. Raymond Duroux à la tête de notre
établissement bancaire cantonal vient de sortir de
presse, afin de matérialiser en quelque sorte ce
moment de l'histoire de la banque.

Tous les discours prononcés au cours de cette

soirée ont ainsi été reproduits, discours signés par les
grands noms de la politique et de l'économie va-
laisannes, par les collaborateurs de la BCV et qui
reflètent bien cet élan d 'amitié et de respect envers
celui qui dirigea les destinées de la banque au cours
d'une longue étape. Des discours mais également des
p hotos qui resteront pour les participants à la fêle
comme le souvenir agréable d'un temps déjà révolu.

LES OBSÈQUES DE SYLVAIN MAQUIGNAZ
Un journaliste qui a honoré la profession
SIERRE. - C'est en l'église Sainte-
Croix qu'a eu lieu, hier malin, la
messe de sépulture de Sylvain Ma-
quignaz.

Parmi les nombreux Sierrois qui
étaient venus rendre un dernier
hommage à l'un des habitants très
connus dans cette ville et, en même
temps, entourer M"" Maquignaz , ses
filles, fils, belles-filles, beaux-fils et
petits-enfants, on a remarqué la pré-
sence d'un fort groupe de journa-
listes dont une délégation des rédac-
teurs du NF conduite par M; André
Luisier, directeur et rédacteur en
chef. Dans l'assistance se trouvaient
des membres de la municipalité sier-
roise, aux côtés des représentants ac-
tuels ou anciens des autorités fédé-
rales et cantonales.

L'office religieux était présidé par
le révérend curé de la paroisse Hervé
Clavien, entouré, pour la concélé-
bration, par les chanoines Jean
Brouchoud, curé de la paroisse
d'outre-Rhône (Sylvain était origi-
naire de Dorénaz), Léon Imesch,
Jean-Marie Boitzy, Jean-Marc Theu-
rillat, Marcel Michellod, Georges
Athanaisadès, de l'abbaye de Saint-

Maurice (où Sylvain fit ses études),
Lucien Quaglia et Etienne Raboud,
du Grand-Saint-Bernard, l'abbé
Jean-Paul de Sury, rédacteur au
Courrier et à L'Echo Illustré , et le
père capucin Albert Goumaz (con-
temporain de Sylvain).

Dans son homélie, le curé Clavien
a parfaitement bien évoqué la car-
rière du journaliste disparu et 1er
difficultés du métier dans lequel Syl-
vain Maquignaz, avec une cons-
cience intellectuelle qui ne bascula
jamais, s'était affirmé comme l'un
des meilleurs hommes de plume
dans la presse.

Au-delà des angoisses que font
naitre des multitudes d'informations
témoignant la pesanteur hostile d'un
univers en détresse, il importe de se
tourner vers Dieu et de puiser dans
la foi les ressources de l'espoir.

Homélie réconfortante, alliant ia
sobriété à l'excellence du verbe, la
spiritualité au bon sens, à la raison
et au mystère de la vie et de la mort.

Cette messe de sépulture fut chan-
tée par un groupe du chœur de la
paroisse, sous la direction de
M. Victor Rey.

Après l'absoute, la dépouille mor-
telle de notre confrère el ami a été
ensevelie au cimetière de Sierre où
elle reposera désormais. Mais
l'homme, ses écrits, son intelligence,
son art de conter et de philosopher,
sa finesse souvent rêveuse, ses em-
ballements enthousiasmants ou em-
preints de scepticisme, ne pourront
pas être oubliés. Ils appartiennent à
l'histoire de ce canton et, surtout, à

celle de la presse dans laquelle il a
su défendre les grandes causes et les
plus justes du chrétien qu'il était et
celles de la doctrine politique qui
l'apparentait au parti conservateur
de naguère.

A M*" Maquignaz, aux enfants et
petits-enfants, ainsi qu'aux familles
parentes et alliées, nous redisons
notre plus vive sympathie.

f.-g. g-

« CONNAISSANCE DU MONDE »

Avec Jean Poirel dans les
méandres inhospitaliers
du Canada sauvage
SION. - Trapu , tout en muscle et en
nerf , les yeux vifs et malicieux , sans
cesse en mouvement , la barbe
dense et drue , Jean Poirel est le type
parfait de l' explorateur , de l'aventu-
rier des grandes épopées, du barou-
deur des cavernes et des terres vier-
ges. C'est un homme des grands es-
paces, à la poursuite des sensa-
tions extraordinaires qu 'on ressent
uni quement là où personne n 'a
encore jamais mis les pieds.

Pour la première fois, il est
venu , à l' enseigne de «Connaissance
du monde» montrer son film réalisé
dans les méandres du Canada le plus
sauvage que l'on puisse imaginer.

C'est au cinéma Lux que Jea n Poi-
rel a été présenté à un nombreux
public par M. Raymond Veuthey, di-
recteur du service culturel de Migros

Dans les canyons de la terrible rivière Nahaimi

Jean Poirel est un sportif comp let.
Athlétisme , équitation , parachutis-
me, kaya k , boxe, al pinisme , plongée
sous-marine , et j'en passe, font partie
de sa vie quotidienne: celle d'un être
humain qui n 'est pas à l'aise dans les
salon s mais qui l'est - ô combien -
au sein de la nature , hors des sen-
tiers battus , loin de toute civilisation.

Il nous a entraîné sur les chemins
et les rivières à la découverte des-
quels, dans des conditions follement
audacieuses, il a conduit des expédi-
tions exclusives dans leur genre. Im-
possible , lui avait-on dit en ce qui
concerne les sources de la Nahanni ,
dans les teritoires du Nord-Oues t du
Canada , dans des rég ion s insolites
ayant pour nom la «chaine des fu-
nérailles », la «vallée des hommes
morts », la «porte de l'enfer», la
«chaine des hommes sans tête ». Or,
rien n 'est impossible pour Jean
Poirel. Il a réussi toutes ses expédi-
tions. Il sait se battre contre les
éléments déchaînés et rien ne lui fait
peur. En plus , il est doué pour l ' ob-
servation ; il a le sens de la forêt , une
mémoire exceptionnelle , une agilité
de Sioux. Et l'art de la narration en

supplément.
C'est un réel plaisir que l'on

éprouve à l'entendre commenter les
images du film. Il captive son audi-
toire si bien que le spectateur oublie ,
parfois , que les prises de vues ont
exigé des efforts surhumains de la
part du caméraman. Les équi pes qui
ont partici pé aux expéditions ont
réalisé de véritables exploits : para -
chutage , ascensions , montées ou
descentes de rivières tumultueuses
en kaya k ou en dingh y, spéléologie
hallucinante dans des cavités jamais
exp lorées.

On ne savait plus ce qu 'il fallait
admirer : le courage, les images, le
conteur, d'abord ; la beauté des sites
et des cavernes ensuite , ou l'inverse.

Mais Jean Poirel est aussi un
scientifi que qui sait de quoi il parle.
Toutes les particularités , qu 'elles
soient géologiques, botani ques ou
liée à la géomorphologie, il les
exp li que , les définit. Belle leçon !

Que le temps ait paru court en sa
compagnie , cela ne m 'étonne pas.
Avec lui , ses propos et ses images ,
j 'aurais accepté une nuit  blanche....
comme celles du Grand Nord.

'¦-g- g

Le recteur Praplan fêté

OLLON (A). -A l'occasion de la
fête patronale d'Ollon , commé-
morée le jour de la «présentation
de la Vierge», soit le 21 no-
vembre , la communauté a hono-
ré le recteur Louis Praplan qui
dessert le village depuis vingt
ans. Cet homme intègre, chari-
table, généreux , mérite toute la
reconnaissance et l'admiration
de ses paroissiens. Son dévoue-
men t inlassable, sa gentillesse
inébranlable et sa bonhomie
ont toujours touché profondé-
ment ses fidèles.

Lors d'une manifestation offi-
cielle, M. Pierre-Antoine
Bagnoud a relevé avec beaucoup
d'à-propos les mérites du recteur
et le président de la munici palité ,
M. Gaston Barras , s'est joint à
ces compliments. Alors que la
population offrait un cadeau à
son curé - une toile de la cha-
pelle d'Ollon - des fleurs furent
remises à Henriette, collabora-
trice précieuse. Il en fut de mê-
me pour le curé Aymon de
Chermignon , qui dessert depuis
22 ans la paroisse, et dont la
munici palité releva les mérites
par un cadeau , témoin de sa
reconnaissance.

Pour rehausser la petite fête, le
chœur La Cécilienne offrit aux
auditeurs un concert , alors que
la bourgeoisie offrait une sym-
pathique verrée.

PAROISSES DE SIERRE

Exposition de presse
à Sainte-Croix
SIERRE (Raph). - Le comité de
presse du conseil pastoral des pa-
roisses de Sierre organise sa deu-
xième exposition de presse les 30
novembre, 1" er 2 décembre pro-
chains , selon l'horaire suivant : ven-
dredi 30: de 9 à 12 heures et de 15 à
19 heures : samedi 1" décembre : de
9 à 12 heures et de 14 à 20 heures ;
dimanche 2 décembre : de 8 heure 30
à 12 heures et de 14 à 20 heures.

A l'étalage de cette exposition ,
vous trouverez un choix varié de re-
vues chrétiennes destinées à tous les
âges. Pour les personnes intéressées ,
il sera possible de souscrire sur place
des abonnements.

Un certain contingent de livres
sera également à disposition.

Les enfants , surtout , ne seront pas
oubliés en cette année qui leur est
consacrée. Un soin particulier a été
apporté à la sélection des revues , de
la prime enfance à l'adolescence.
Chacun y trouvera la lecture appro-
priée à une époque où de mult i ples
formes de presse influencent inten-

sément les enfants , il incombe donc
aux paren ts de suggérer la décou-
verte d'ouvrages d'insp iration chré-
tienne.

Enfin , cette exposition permettra
également de résoudre un embarras
qui pourrait encore se situer au ni-
veau de l'achat d'un cadeau de
Noël !

Soirée-pyjama à Vermala
MONTA NA-VERMA LA (Da/). -
Vendredi soir, dans un établis-
sement nocturne de Vermala .
beaucoup de «costumés»
avaien t répondu à l 'appel lancé
par l'organisateur Willy Gran-
ges, pour le concours du - p lus
beau pyjama du Haut-Plateau ».

C'est sous le signe du rire que
cette soirée avait été organisée et
les spectateurs n 'ont certes pas

Bonne ambiance lors de la soirée « pyjama» à Montana-
Vermala. (Photo Daniel Favre)

été déçus.
C'est finalemen t une jeune Al-

lemande, en tenue légère (py-
jama bien sûr) , qui remporta le
premier prix devant une dizaine
d'autres candidates et candidats.

Il s 'agit de M"' Elke, de Sion,
qui fu t  chaleureusemen t félicitée
et récompensée par l'organisa-
teur. M. Willy Granges, et l'ani-
mateur , le Sierrois M. Gunther.

îiiiHSHJ
Pomme rétro

Catherine Wahli, dans son
émission de lundi «A bon
entendeur », a consacré quel-
ques excellentes minutes
d 'information à nos pommes
qui en ont bien besoin.

Tra itées et maltraitées, nos
pommes n 'ont pas moins de
vertus qu 'il importait de
souligner même si elles sont
l 'objet d 'intérêts commer-
ciaux qui ne fon t  ni le bon-
heur des uns ni le bonheur
des autres. Comme le dé-
montrait l 'émission, on ne
chiffrerait pas les excédents
par millions de kilos si on
laissait la ménagère choisir
sa pomme dans une caisse
qui ne soit pas forcément
emballée et aseptisée à grands
frais.

Une pomme rétro en quel-
que sorte, mais à la mode
de chez nous. H.

Chandolin - Saint-Luc: une jonction?
CHANDOLIN (A). - A trois se-
maines de l'ouverture de la saison
d'hiver 1979-1980, il nous est apparu
intéressant de connaître les nou-
veaux développements de la station
de Chandolin et les projets qui s'y
dessinent. Nous avons rencontré le
président des remontées mécaniques
de Télé-Chandolin, M. René Essel-
lier, qui est aussi président de la
bourgeoisie de Sierre.

Ce qui est intéressant pour la sta-

tion de Chandolin , expli que M.
Essellier, c'est le nouvel apport cons-
titué par la mise en exploitation de
l'auberge de jeunesse « Les Chou-
cas ». Il faut savoir, en effet , que
cette auberge, très bien équipée,
contient 96 lits, qu'elle est ouverte
toute l'année et qu'elle est située au
départ de la station inférieure du té-
lésiège. Cet apport est encore ren-
forcé par l'achèvement de plusieurs
appartements du complexe Chan-
dolin 2000. Enfin, relevons que les
logements pour groupes, tels que les
deux cabanes de la Rcmointsette et
de l'Illhorn sont de plus en plus fré-
quentés.

L 'arête des Ombrintses, sur laquelle se situent les deux skieurs, est le
seul obstacle qui sépare Chandolin de Saint-Luc. Sur cette p hoto,
apparait le téléski du col de la Bella-Tola avec, aui centre, le Ro-
thorn de la Bella-Tola. (Photo NF)

La société Tele-Chandohn vient
de faire l'acquisition d'une formida-
ble dameuse de piste extrêmement
rapide et maniable. Quant à la neige,
elle est bonne et abondante. Elle at-
teint dans certaines zones de 1 à
1 m 50 dans le secteur des pistes.

On parle souvent d'une liaison
avec Saint-Luc. Qu'en est-il ?
M. Essellier est clair.

» Si les stations anniviardes, di-til ,
souhaitent rester compétitives, l'idée
d'établir des jonctions inter-stations
reste à l'ordre du jour. Et elle se con-
crétisera à plus ou moins brève
échéance, c'est inévitable.»

V
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Salle omnisports de Sierre: de quoi faire des envieux!...

Très belles lignes architecturales de cette salle omnisports, conçue par M. Charles Balma, architecte à Vne vue intérieure du bâtiment, qui o f f r e  trois salles de gymnas tique. Sous les balcons, les tribunes

Sierre mobiles sont rentrées et ne p résentent qu 'une f a çade boisée. Très belle réalisation. Photos N F

Sept ans de travail
pour un «cul de poule
GRONE (A). - Il aura fallu sept ans de travail , soit près de 4500
heures pour restaurer cette petite Citroën 5 CV de 1922. C'est ce
que vient de réaliser M. Fernand Ballestraz, de Grône, maître de
travaux manuels au cycle d'orientation de Sierre. Volonté, té-
nacité, tendresse pour la petite «citron », l'histoire de cette res-
tauration vaut la peine d'être vécue.

La petite Citroën avant la restauration

capage, peinture, autant d'épi-
sodes qui conduisirent M. Bal-
lestraz à y passer ses week-ends
et nuits blanches. Au début de
cette année, un travail de sel-
lerie succéda à l'installation du
circuit électrique. Puis vint
l'heure de vérité. Remplissage
d'huile, d'eau, d'essence ; essais
de marche: victoire ! Le 5 sep-
tembre 1979, la Citroën passait
l'expertise comme une «jeu-

- « Tout a commencé en f é -
vrier 1972 : je tombe sur une pe-
tite annonce parue dans un quo-
tidien vaudois. Une Citroën 5 CV
était à vendre : une épave p lus
exactement, je me suis rendu im-
médiatement chez son prop rié-
taire. Nous étions dix acheteurs.
La voiture se trouvait dans une
grange. Le premier des dix qui
verserait un acompte sur-le-
champ, serait le nouvea u pro-
priétaire. C'est ce que je f is »
explique Fernand Ballestraz.

Alors commença la longue et
passionnante aventure. Quel-
ques jours plus tard il transporta
l'épave en pièces détachées dans
un bus ; les roues, d'abord , puis
le moteur, la carrosseri e et le
châssis. D'avril à septembre
1972, toutes les pièces de la voi-
ture furent démontées puis expé-
diées pour divers traitements.
Alors débuta (a recherche de
documentation, de livres d'en-
tretien. De 1972 à 1977, tout y
passa : la boîte de vitesses, les
freins, la direction , le pont ar-
rière, le moteur, la transmission,
etc. Un véritable boulot de
«dingue»! En sus, les pièces fai-
sant défaut durent être fabri-
quées, certaines tournées. Et
lorsque quelque chose manquait ,
il fallait faire appel à son imagi-
nation. Parfois à l'aide de photos
trouvées dans des revues spécia-
lisées, Fernand Ballestraz cor-
rigeait les pièces destinées à la
carrosserie, au tableau de bord ,
ou au réservoir d'essence. Du-
rant l'hiver 1977-1978 commença
le montage. Le puzzle prenait
forme. Ponçage, mastiquage, dé-

»... éternel!
nette». Une immense satisfac-
tion pour M. Ballestraz et pour
tous ceux qui l'aidèrent. Certes,
le coût de cette restauration ne
peut être évalué. Mais on ne
risque guère de se tromper en af-
firmant qu'elle a coûté le prix
d'une bonne limousine de 1979.
Compliments à ce mordu de

obile

remiere
ture
Français »
Citroën 5 CV que possède
lestraz fut fabriquée à peu
iplaires et durant quel-
îois seulement. Il s'agit du
ié du docteur »,plus coui-
nent appelée «Citroën cul-
ile ». Malgré tout, cette

voiture est sortie en
» exécutions : type A, type

torpédo, type C2, C3 avec ai-
rondes ou carrées. La 5 CV
sortie à 80 232 exemplaires

quatre ans et c'est un des mo-
dèles qui offrit le plus fort taux
de «survivants» . Elle est de-
venue une des grandes clas-
siques françaises au même titre
que la Ford T pour les Améri-
cains. Première voiture écono-
mique, vraiment réussie, la 5 CV,
jolie, robuste et sympathique fut
aussi la première voiture de série
que les collectionneurs se mirent
à rechercher. Elle le méritait
bien.

M. Fernand Ballestraz devant le « coupé du docteur » qu 'il a res-
tauré en sept années.

(Photo NF)

Ruines carolingiennes en péril

Les ruines de Saint-Félix.

SIERRE (A). - A 1,5 km au sud-est
de Sierre . sur le chemin des vi gnes
conduisant à l'église de Saint-Martin
de Géronde. se trouven t des ruines
situant la chapelle de Saint-Félix et
du châtea u épiscopal.

Le promontoire de Géronde a suc-
cessivement abrité , au cours de sa
longue histoire , un opp idum gallo-
romain , un cimetière burgonde , une
chapelle carolingienne , une place
forte féodale , le premier bourg de
Sierre et . à partir du XIV' siècle, une

chartreuse, aujourd'hui couvent des
Bernardines. A l'emplacement pro-
bable du cimetière se dressent , au-
jourd 'hui encore, (notre photo) les
ruines de ia chapelle carolingienne ,
chapelle funéraire à l'ori gine.
Elle fut érigée entre le VIII '  el
le X' siècle et transformée au XIII '
siècle. Les ruines datent de la guerre
dévastatrice de Rarogne (1415).
Quant à l' ancienne église paroissiale
de Géronde, remontant à l'époque
mérovingienne, il n 'en reste que le

clocher - de tradition romaine - de
l'église Saint-Martin , restauré au
XIX' siècle.

Les ruines de Saint-Félix s'élèvent
sur une petite éminence , en face de
l'ancien château épiscopal. L'étude
des maçonneries révèle deux ou
même trois étapes de construction.
Les pans de murs de la nef , en gros
galets noyés dans le mortier , remon-
tent en tout cas au X' siècle : la
forme des petites baies latérales est
identi que à celle de l'ég lise réformée
et ancien prieuré de Russin (GE).
Elle atteste bien des origines pré-ro-
manes. Dans la façade, des amorces
de l'arc du portail sont encore visi-
bles sur notre photo. Le chœur à
chevet plat est une adjonction du
XIII - siècle.

Le châtea u occupait une éminence
voisine et défendait les approches
par le nord de tout le reste du pla-
teau habité. Dans le petit col situé
entre les deux sites - et où est fixé
actuellement le peu esthétique py-
lône des CFF - on peut voir les bases
des deux tours pleines de l'entrée du
bourg disparu.

On peut s'inquiéter que ces vesti-
ges ne soient pas l'objet d' une res-
tauration , ne serait-ce que pour con-
solider les ruines , uniques témoins
de l' apparition des premiers habi-
tants de la ville de Sierre .

Crans: toujours plus haut!
CRANS-MONTANA (A). - Pour la nouvelle saison d'hiver , le Delta-
Club de Crans-Montana envisage une nouvelle attraction. Il s'agit , en
effet , de permettre aux hôtes de la station de faire du vol captif en
mongolfière les week-ends et jours de fêle. Des vols libres pourront
également être envisagés. Les responsables du Delta-Club ont fait
appel à M. Charles Besnard , qui effectuera dimanche prochain divers
essais.

A l'occasion de la coupe d'Europe qui aura lieu les 8 et 9 décembre,
des vols captifs pouvant atteindre 200 mètres de haut seront effectués
depuis la place de parc de la télécabine des Violettes , alors que les
autres jours, c'est au lac de la Moubra que les vols sont envisagés. Si
les conditions le permettent , des vols touristiques d'une heure trente
avec retour en hélicoDtère Dourrnnt avoir lieu.

Cette initiative est due avant tout à M. Georgy Nanchen, de l'hôtel
Central , et au Delta-Club qui ne ménage pas ses peines pour créer une
animation original e sur le Haut-Plateau. Puissent ces efforts rencon-
trer le succès attendu.

Bourses communales pour étudiants et apprentis
« Pour bénéficier d' une aide cantonale , les étudiants et

apprentis doivent s'adresser à la Commission cantonale
des bourses et prêts d'honneur , Département de l'instruc-
tion publique , Sion , dans les délais communi qués par le
Bulletin officiel et la presse ; (formules adéquates à
disposition à la direction des écoles).

De son coté, la commune peut accorder annuellement
des bourses à caractère complémentaire qui ne sont en
princi pe remises qu 'aux requérants déjà au bénéfice
d'une bourse cantonale. Dans le but d'éviter une réparti-
tion de montants trop eu élevés , il n 'est attribué qu 'un

nombre limité de bourses communales dont la
détermination dépend de la valeur du requérant au point
de vue des études et du travail , du genre d'études , du
nombre d'enfants à charge de la famille , du revenu im-
posable des parents ainsi que de leur fortune. »

Les candidats à une bourse d'étude communale doi-
vent présenter leur demande accompagnée de la décision
cantonale avant le 14 décembre 1979.

Pour tous renseignements : direction des écoles.
Commune de Sierre
Direction des écoles

SIERRE (C). - La commission des nouvelles constructions,
que préside M. René Genoud , conseiller communal , n 'a guère
l'occasion de réduire son activité, particulièrement intense
durant ces dernières années. Après la réalisation du centre
technique, de la piscine de Guillamo, elle vient de mener à
bien la construction de la nouvelle salle omnisports située à
l' entrée ouest de Sierre. Mais voilà que déjà l'industrialisation
de l'île Falcon captive à nouveau cette dynamique commission
qu 'attendent encore de multi ples tâches...

^ , J
Au début de l'été 1977, le premier ports émergea des vignes. Ce bâ-

coup de pioche était donné à l'ouest liment qui peut contenir 800 spccta-
de Sierre, au lieudit «Piney d'En- leurs , mesure 45 mètres de long,
Haut» . Puis suivit la grande excava- 27 de large et 8 de haut. Divisé en
tion, opération qui dura quelque six trois parties par des cloisons mo-
mois et buta sur de nombreux ro- biles, il offre l'espace de trois salles
chers, témoins du cataclysme qui de gymnastique (non compris les
vint dans la Noble-Contrée à une ère locaux sanitaires, vestiaires, etc.).
pré-g lacière. Malgré cette déconve-
nue, les travaux furent rapidement Grâce à des gradins mobiles qui
menés, et très vite la salle omnis- servent de tribunes, il est possible

d'assister à des représentations di-
verses ; 250 à 300 spectateurs peu-
vent prendre place aux balcons, por-
tant le nombre total à 800 personnes.
Si l'accent a été porté sur la vocation
sportive de cette salle, celle-ci peut
aussi servir à de grandes réunions,
concerts et spectacles. Au mois de
juin dernier s'y tint le congrès des
médecins suisses.

Au printemps dernier, le président
de la commission, M. René Genoud,
précisait que la salle omnisports de-
vrait être terminée pour cet au-
tomne. En réalité, on réussit le tour
de force de faire achever l'œuvre
pour le 15 jui n, avec quatre mois
d'avance sur le programme !

L'inauguration de cette impor-
tante réalisation, qui fait figurer
Sierre parmi les villes suisses les
mieux équipées sera inaugurée sous
peu. Pour l'heure, les sociétés de
basketball , de volleyball et autres
formations sportives trouvent dans
cette réalisation, pleine satisfaction.

?
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Après la braderie, voici les «Catherinettes»!
SIERRE (Raph). - Poursuivant sur soir l'élection de la «reine des Cathe-
sa lancée euphorique la «braderie de rinettes 1979» . Pour «confectionner »
la Sainte-Catherine, à Sierre, af-  une ambiance digne de ce genre de
fichait à son programme de lundi joutes esthétiques, la Société de

La photo de famille réunissant «Catherinettes» , organisateurs et l'orchestre New Aklin

développement de Sierre et Salque-
nen avait mijoté un plat soigné el
consistant, puisque l'ensemble ins-
trumental Les Mayentsons de la

Noble-Contrée et l'animateur de ser-
vice, Zoé, donnèrent le ton et de la
couleur à une soirée qui constituait
en quelque sorte l'apothéose de ces
réjouissances.

A 21 h. 30, le verdict est tombé
majestueusement, mais tout de
mêmesans appel , soit:

- L e  1" prix, offert par Sierre-
Voyages, couronne M'" Rosy Bou-
hous, de Bluche. Ses dauphines, non
moins illustres et charmantes, ob-
tiennent les rangs suivants:

2' prix, offert par l'horlogerie
Buro, M"' Marie-Christine Meyer.

y  prix, of fer t  par la même
maison, M"' fosiane Oggier, de
Sierre.

4' prix, offert  par M. G. Mabillard-
Tonossi, confection, M"' Renée Du-
bosson.

5' prix, offert également par M.
Mabillard M"' Marie-Claire Arnold.

Pour clore cette soirée «spécial
élections Catherinettes», l'orchestre
New Aklin emballa danseuses et
danseurs.

«De doux dingues»
à Randogne
RANDOGNE (Raph). - Poursuivant
sa tournée en terre valaisanne , la
«Dramatique» d'Aigle sera l'hôte de
la commission de culture et loisirs de
la commune de Randogne, ce
samedi 1" décembre, à 20 h. 30, au
centre scolaire de Randogne.

Cette soirée théâtrale sera placée
sous le signe de la comédie puisque
la pièce créée par Michel André
d'après Joseph Carole , De doux
dingues y sera jouée.

Nul doute que Randogne réser-
vera à son tour, après de nom-
breuses cités, un accueil des plus
chaleureux à cette troupe et aux
Doux dingues.

MIÈGE
Les coulisses fébriles d'un festival
MIEGE (Rap h). - On ne pourra reprocher au comité bres du comité, travaillent depuis près de six mois, en
de la société de musi que La Concordia de Miège un coulisses, à cette manifestation qui prendra effecti-
dilettantisme notoire et coupable à l'endroit du vement corps au mois de mai 1980.
prochain festival de musique du district de Sierre et Quelque dix-sept sociétés groupant 1200 musiciens
Loèche. environ se produiront lors de ces festivités qui mar-

La commission de «presse» , formée de MM. queront le soixantième anniversaire de La Concordia.
Maxime Pellaz et Oswald Clavien , ainsi que les mem- Une coïncidence qui s'annonce des plus heureuses.
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La Concordia posant lors de son cinquantenaire, soit en 1970 (Photo Frido)

Le «guitariste aux doigts d or»
dans la cité du Soleil
SIERRE (Daf). - Après p lus de quatre ans d'absence, Enzo Tartaglia,
le «Gitan aux doigts d'or» est à nouveau dans la cité du soleil.
Virtuose de la guitare, Enzo Tartaglia, qui a eu l'occasion de jouer de
nombreuses fois avec Manitas de Plata, passera la prochaine saison
d'hiver sur le Haut-Pla teau.

M. Tartag lia, qui était de retour hier dans la cité du soleil, a égayé
de nombreuses soirées à Sierre et son retour sera donc très app récié
par tous les amoureux de bonne musique.

Enzo Tartaglia. (Photo Daniel Favre)

Rencontrez

Le carrefour mondial des affaires

Nouvelliste
M Al* dAvlA Ou Vmlmlm

r
dos chercheurs, des industriels, des labora

toires et des instituts spécialisés de 28 pays
Ils vous offrent 1000 créations et produits nou

veaux dans tous les domaines, à fabriquer, à ache
ter et à commercialiser.

Apres la Conférence internationale du Simplon
Une intervention du «Gorriere délia Sera»
BRIGUE-MILAN. - Les échos
au sujet de la Conférence inter-
nationale du Simplon, qui s'est
déroulée le 22 septembre 1979 à
la halle du Simplon à Brigue, ne
sont pas éteints. Dans son
édition du 24 novembre le
Corriere délia Sera, le plus
grand journal d'Italie, consacre
un éditorial aux problèmes
routiers du Simplon.

Sous le titre «Stresa et Brigue
exigent une amélioration importante
de la route du Simp lon » Fulvio
Campiotti soumet aux lecteurs ita-
liens les points délicats mis en
discussion lors de la Conférence du
Simplon. Le journaliste relève que
l'Italie ne tient pas ses promesses, en
ce qui concerne les voies d'accès au
Simplon. La «statale 33» (route na-
tionale 33), n 'a pas été améliorée et
les travaux de l'autoroute Voltri -
Gravellona Toce sont suspendus,
depuis 19751

Le Corriere délia Sera rappelle à
ses lecteurs que la Suisse dévelop-
pe au prix de 300 millions de
francs (105 milliards de lires) sa
route nationale passant par le col du
Simp lon. A noter aussi que les tra-
vaux sont très avancés. On relève
aussi que le Simplon reste la liaison

la plus courte entre Milan et Paris.
Dans l'article en question on

décrit aussi de manière objective les
importants travaux du pont du
Ganter. Fulvio Campiotti dit aussi
que seul le projet Voltri-Simplon ,
dont on discute depuis des années
en Italie , peut résoudre ce problème
vital. Il note aussi que le ministre
italien des travaux publics Franco
Nicolazzi est originaire de Gattico ,
dans la province de Novare. Le jour-
naliste pense donc que le ministre ne

peu t pas se permettre de ne pas tenir
compte des voeux pressants de sa
région natale.

Dans les milieux des amis du
Simp lon, des deux côtés de la
frontière, l'article du Corriere délia
Sera a été accueilli avec satisfaction.
Cela d'autant plus que jusqu 'à main-
tenant le grand journal milanais
avait toujours eu une attitude assez
réservée, en ce qui concerne les
questions routières autour du Sim-
plon.

TUNNEL DE LA FURKA
22 mètres par semaine!
O R E R W A L D  (MT). - Depuis quelques jours, la situation géologique
s'est sensiblement améliorée pour les constructeurs du tunnel
ferroviaire de la Furka. Leur avance - qui était d'un demi mètre pat
jour lorsqu'ils se trouvaient devant des conditions extrêmement pé-
nibles, les obligeant à étayer solidement chaque pouce de galerie - se
traduit actuellement par 22 mètres par semaine, en moyenne. Il reste
encore 1450 mètres à percer, soit un peu moins du dixième de la
longueur totale du tunnel ce qui veut dire que, si l'état géologique
demeure le même qu'actuellement , le gros de l'œuvre pourrait être
terminé pour le printemps 1981 el la mise en exploitation de l'ouvrage
se réaliser pour l'hiver suivant.

TOURISME HIVERNAL

Les saisonniers arrivent
BRIGUE (MT). - Plusieurs ouvriers
saisonniers , italiens notamment , mu-
nis d'un contra t de travail en bonne
et due forme , se sont présentés ces
jours au poste sanitaire de la fron-
tière, à Brigue. Il s'agit de travail-
leurs dont notre pays a grand
besoin pour le bon fonctionnement
du tourisme hivernal tout parti-
culièrement.

Parmi ces gens, on a également
noté la présence de Portugais venant
pour la première fois chez nous,

quelque peu surpris par le froid
rigoureux , mais sensibles par contre
à l'accueil qui leur a été réservé. La
campagne menée dans le cadre de
l'année de l'enfant en faveur d'un
meilleur contact humain entre l'émi-
gré et l'indigène semble avoir porté
ses fruits. C'est tant mieux.

Profitons de l'occasion pour sou-
haiter la bienvenue à ces précieux
collaborateurs , ainsi qu 'un bon
séjour parmi nous.

Le FC Chippis se donne
un président d'honneur
CHIPPIS (C). - Le FC Chippis
conviait récemment ses membres
à une assemblée générale com-
plémentaire à celle tenue le 22
juin et traitant du cinquantenaire
de la société. L'assemblée était
présidée par M. Jacques Roberti,
entouré des membres du comité,
MM. Roland Caloz, |.-C. Cra-
violini , Jean Fournier et Doly
Murray. Après divers exposés
traitant de l'administration in-
terne, l'assemblée a pris connais-
sance des résultats de la fête
commémorant le cinquantième
anniversaire. Il appartint à M.
René Zufferey d'Edouard, tré-
sorier du comité d'organisation,
de donner ces résultats.

Au chapitre des élections
statutaires, le comité a été par-
tiellement renouvelé. En effet , il
se compose comme suit: Romain
Zufferey, président, René Gloor,
vice-président, Doly Murray, se-
crétaire, Bienvenue Lan/i , cais-
sier, Jean-Pierre Henzen, mem-
bre.

A l'issue de cette assemblée,
M. Alfred Délitroz, vice-juge de
la commune de Chippis, a été
acclamé président d'honneur. M.
Délitroz est bien connu dans les
milieux sportifs. En effet , son
dévouement à la cause du foot-
ball est légendaire. Originaire
d'Ayent, il vint s'établir à Chip-
pis à l'âge de 9 ans. Il se dis-
tingue tout d'abord dans le sport
cycliste - il ouvrit même un
magasin de cycles - avant de
venir au football. En l'acclamant
président d'honneur, l'assemblée
lui a manifesté son attachement
et sa reconnaissance.
Avec les seniors

Peu de temps après l'as-
semblée générale du FC Chippis,

M. Alfred Délitroz, président
d'honneur du FC Chippis.

s'est tenue à Hanchetle près de
Venthône, l'assemblée du FC
Chippis, catégorie seniors, avec à
sa tête M. Jean Favre, président.
Après le rapport de ce dernier,
trois nouveaux membres ont été
acceptés au sein de la société. Il
s'agit de MM. Luc Genoud, René
Gloor, Romain Dussex.

Après avoir entendu le rapport
sur les comptes, par M. Serge
Zufferey, et celui de l'entraîneur,
M. Jean-Michel Mabillard, l'as-
semblée a entendu celui des véri-
ficateurs des comptes établis par
MM. Michel-André Zufferey et
Romain Délitroz. Un nouveau
coatch a été nommé en la per-
sonne de M. Eloi Perruchoud.
L'activité hivernale du FC Chip-
pis seniors s'orientera vers le
footing, la natation et le ski de
fond. Un camp de ski est prévu à
la cabane de Garboula, au-
dessus de Saint-Luc. Rappelons
la formation du comité: Jean Fa-
vre, président, Serge Zufferey,
caissier et Roland Caloz, mem-
bre.

Le retour de sœur Miriam
BRIGUE. - Une religieuse mission-
naire, sœur Miriam Fromage!, née à
Brigue en 1944, est rentrée ces jours
au pays, pour quelques semaines de
congé bien méritées, chez sa mère.

Elle appartient à la communauté
des sœurs missionnaires de Steyler,
dont la maison mère est à Wickede
en RFA.

Elle était depuis 1974 en Argen-
tine, où elle repartira de nouveau,
plus précisément à la station mis-
sionnaire Rafaël Calzada, à Buenos
Aires. Les sœurs de Stey ler luttent
principalement pour l'amélioration
de l'habitat.

Comme on le sait, les autorités
d'Argentine s'efforcent de supprimer
les quartiers misérables, les bidon-
villes. Les gens sont dans la plupart
des cas simplement renvoyés dans
les campagnes, où ils retrouveront
souvent des conditions de logement
encore plus misérables.

Une action a été entreprise par les
habitants, aidés par les prêtres et les
sœurs missionnaires. Il s'agit d'ache-
ter du terrain, sur lequel 120 familles
pourraient s'établir convenablement
Les travaux de construction pour-
ront être effectués par les déplacés
eux-mêmes. Mais il faut de l'argent

Sœur Miriam, à laquelle nous
souhaitons de bonnes vacances el
plein de succès, lance un appel à la
générosité des Valaisans. On peut
envoyer les dons à l'adresse sui-
vante: Kreuzstift Schànis, c.c.p. Gla-
rus 87-89, avec la notice au dos du
coupon «sœur Miriam Argentine» .

L'AMOUR
c'est...

UJ ĵ
... être son supporter le
plus acharné
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TRÈS IMPORTANTE
VENTE

AUX
ENCHÈRES

MOBILIÈRE
D'UNE QUALITÉ EXCEPTIONNELLE

VILLA ALBONA

Toutes vos annonces
nai» DllMinléimm

Amateurs de meubles Bifll 1̂
typiquement valaisans à
des prix extrêmement Tu»ise«tarQuarti mwt*>wl»rti n»
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Le commissaire-priseur J.-P. Péquignot est chargé de
réaliser par voie d'enchères publiques, et ce pow cause
de décès, tout le mobilier et les collections garnissant b
villa de feu M. et Mme J. Manié.

37, «venue des Bergières, Lausanne
Par commodité, la tente se fera sur place, dan* les
salons de la villa.

Horlogeri.-Bijout.ri» - Avenu. Général-Guitan 11 - Si.rre - Tél. 027 / SS 28 70

TISSOT
QUARTZ

Nous
tirons

EXPOSITION
VENDREDI. SAMEDI. DIMANCHE

30 novembre, 1er et 2 décembre 1979

VENTE
MARDI. MERCREDI. JEUDI. VENDREDI

4, 5, 6et  7 décembre
de 9h. 30 i 12 k. et dès 14k

MEUBLES ANCIENS
et meubles de style

) rt/ c/et/8D sera notamment vendu
un splendide meuble historique

PETIT BUREAU LOUIS XV
ayant appartenu i la

MARQUISE DE POMPADOUR
Estampille de B.V.R.B.

Avec

WALKERFRANCE

FROMAGE A RACLETTE
Tout simplement l'idéal pour la racletteTout simplement l'idéal pour la raclette m :H
avec sa saveur fine et franche, bien #
mise en valeur par un accompagne- /w ) \
ment croquant et savoureux: mk ŵÊÉÊkm / • '

Importante collection d'objets d'art chinois

IVOIRES ET BRONZES

Très belle commode Louis XV estampillée DELORME
— Rare petite vitrine d'époque Louis XV — Paires de
bergères et fauteuils d'époque Louis XV — Petites
tables marquetées — Semainier d'époque Louis XV —
Petit secrétaire et petite table en écaille rouge
Napoléon III — Belle armoire ancienne en noyer —
Poudreuse Louis XV — Nombreux petits meubles en
bois de rose — Belle crédence Renaissance — etc.

+ Voir et entendre un programme
d'actualité

+ Marques, systèmes, avantages
+ Performances/ prix, confort, sécurité

Tous les jours, du 16.11. au 15.12.
Démonstrations durant les heures
normales d'ouverture.
Entrée libre, documentation gratuite.

Actuellement, tout tables de lecture
Pierres dures — Boîtes en laque — Pipes i opium
Broderies — Jeu d'échecs — Table chinoise. cornichons, oignons argentés,

mixed-pickles, oignons à l'italienne,
chanterelles, petits épis 
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RADIOMODERNE
Sierre

TAPIS D'ORIENT
Nombreux et rares tapis anciens de toutes dimensions.

TABLEAUX ET DESSINS
Principalement de l'Ecole française des XVIIIe et XIXe
siècles — Gravures de A. Durer.
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LUMINAIRES - BRONZES
PENDULES - SCULPTURES

Très beaux lustres anciens i cristaux — Appliques
Louis XV — Grand cartel et pendule d'alcôve Louis XV
— Chenets Louis XV — Statue de saint Jean, XVe
siècle — Christ en ivoire.

@ss?<

DIVERS
Belle collection d'argenterie — Collection d'icônes
anciennes — Collection de miniatures — Très nombreux
objets de vitrine — Bijoux anciens — Belle cristallerie
— Dîner en porcelaine de Limoges — Bibliothèque
beaux livres — Etains et cuivres.
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FOURRURES
Vison sauvage — Zibeline — Castor — Chinchilla
Léopard — Astrakan.

COLLECTION
DE TIMBRES-POSTE

Loto importants de divers pays — Autriche, bloc WIPA
et plusieurs séries — Divers timbres suisses — Chine :
importants loto, blocs et timbres.

MEUBLES COURANTS
IMPORTANT LOT DE LINGE DE MAISON

MATÉRIEL MÉNAGER
Salon — Salle i manger — Chambres i coucher —
Meubles divers — Machine i laver le linge ZUG
UNIMATIC — Grand réfrigérateur marque FRIGI-
DAIRE — Petit freezer — Grande cuisinière THER-
MA — Deux postes télévision couleur
marque BIENNOPHON — Clubs de t etc.

OCCASION UNIQUE POUR
CADEAUX DE FIN D'ANNÉE I

Conditions de vente :
vente au comptant. Droit de prisée : 2%

La presque totalité des objets sera vendue
AU PLUS OFFRANT !

ÉTUDE DE COMMISSAIRE-PRISEUR
J.-P. PEQUIGNOT

Membre de la Chambre vaudoise des commissaires
priseurs et des experts professionnels d 'art ancien.

Grand-Chêne 8, Lausanne - Tél. (021) 23 62 49
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Heureux les morts qui meurent dans le Seigneur !

Apoc. 14, 13

Monsieur Xavier PITTELOUD et ses enfants François-Xavier ,
Pierre-Antoine et Nicolas , à Vex ;

Monsieur et Madame Louis CHARBONNET , à Nendaz ;
Madame veuve Eugénie PITTELOUD-MÉTRAILLER et ses enfants

Minette , Al phonsine, Antoine et Marie-Eugène , à Vex ;
Madame et Monsieur René ZUFFEREY-CHARBONNET et leurs

enfants , à Chi ppis ;
Monsieur et Madame Denis CHARBONNET-FOURNIER et leurs

enfants , à Nendaz ;
Madame et Monsieur Simon DÉLÈZE-CHARBONNET et leurs

enfants , à Nendaz ;
Monsieur et Madame Emile PITTELOUD-RUDAZ et leurs enfants ,

à Vex ;
Monsieur et Madame Camille PITTELOUD-MAYORAZ et leurs

enfants , à Vex ;
Madame et Monsieur Raymond BARMAN-PITTELOUD et leurs

enfants, à Vex ;
Madame et Monsieur Erasme PITTELOUD-PITTELOUD et leurs

enfants , à Vex ;
Madame et Monsieur Mohamed AFFANE-PITTELOUD et leurs

enfants , à Sion ;
Mademoiselle Caroline RUDAZ , à Vex ;
ainsi que les familles parentes , alliées et amies , ont l'immense
douleur de faire part du décès de

Madame
Germaine PITTELOUD-

CHARBONNET
survenu le 27 novembre 1979, dans sa 47'' année, après une courte
maladie.

L'ensevelissement aura lieu à Vex , le jeudi 29 novembre 1979, à
10 heures.

Selon le désir de la défunte , le deuil ne sera pas porté.

Domicile mortuaire : 1961 Vex.

Cet avis tient lieu de faire-part .

f
La classe 1932 de Nendaz

a le regret de faire part du décès de sa chère contemporaine

Madame
Germaine PITTELOUD-

CHARBONNET
Pour les obsèques, prière de consulter l'avis de la famille.

t
La classe 1929 de Vex

a le profond regret de faire part du décès de

Madame
Germaine PITTELOUD-

CHARBONNET
épouse de leur cher contemporain et ami Xavier.

t 
¦ ¦

Céline HB^^^M

28 novembre 1978 ^L A\\
28 novembre 1979 wÊm\\

Une année déjà que tu nous as quittés , maman chérie.
Chaque jour qui passe , ton absence est plus grande , car une maman
est un trésor que Dieu nous donne à chérir qu 'une fois.
Ceux qui l'ont connue et aimée auront une pensée pieuse en ce jour.

Une messe d'anniversaire aura lieu à Val-d'Illiez , le vendredi
30 novembre 1979, à 19 h. 30.

t
Que ton repos soit doux comme ton cœur fu t  bon.

Monsieur et Madame Ulysse BRUCHEZ-DORSAZ , leurs enfants et
petits-enfants , à Fully, Lausanne et Zurich ;

Madame et Monsieur Charl y VOLORIO-BRUCHEZ et leurs enfants ,
à Fontaines (NE) ;

Monsieur et Madame Jules BRUCHEZ-HAAS , leurs enfants et
petite-fille , à Neuchâtel ;

Monsieur et Madame André BRUCHEZ-RODUIT et leurs enfants , à
Fully ;

Monsieur et Madame Clovis BRUCHEZ-D'AGOSTINI , leurs
enfants et petits-enfants , à Fully et Saint-Gingol ph ;

Madame et Monsieur Fernand MALBOIS-BRUCHEZ , leurs enfants
et petit-fils , à Fully et Monthey ;

La famille de feu Jean-Pierre BRUCHEZ-ARLETTAZ , à Full y,
Finhaut , Riddes et Martigny-Bourg ;

La famille de feu Jules ANÇAY , à Fully ;
ainsi que les familles parentes et alliées, ont la douleur de faire part
du décès de

Monsieur
Emile BRUCHEZ-

ANÇAY
leur cher père, beau-père, grand-père , arrière-grand-père , oncle,
grand-oncle, cousin et ami , endormi dans la paix du Seigneur le
26 novembre 1979, dans sa 89e année.

L'ensevelissement aura lieu en l'église de Fully, le jeudi 29 novembre
1979, à 10 heures.

Le défunt repose en la crypte de Saint-Michel à Mart igny-Bourg où
la famille sera présente aujourd'hui mercredi 28 novembre 1979, de
19 heures à 20 heures.

P. P. L.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

t
L'entreprise Granges, Guérin, Roduit, à Fully

a le regret de faire part du décès de

Monsieur
Emile BRUCHEZ

beau-père de son employé, M. Fernand Malbois.

Pour les obsèques, se référer à l'avis de la famille.

t t
La section La fanfare Echo de Châtillon

« Les amis du patois » Massongex
de Fully

a le regret de faire part du décès
a le profond regret de faire part de
du décès de

Monsieur Madame
Emile BRUCHEZ Marie MICHAUD

membre d'honneur. sœur, belle-sœur, tante , grand-
tante de ses membres Jules , Ga-

Pour les obsèques, auxquelles brielle, Fernand Gollut , Ronald ,
les membres sont priés d'assis- Guy, Gabriel Vernay, Patricia ,
ter, veuillez consulter l'avis de Thierry, Christian , Roland Gol-
la famille. lut , Elisabeth Vernay.

t
Monsieur Léon FAVRE-ANT1LLE , à Mart i gny ;
Monsieur et Madame Jean FAVRE et leurs filles Véroni que et

Isabelle , à Marti gny ;
Madame et Monsieur Jean SEEWER-FAVRE et leurs filles Sylviane .

Josiane et Christine , à Chavannes-Renens ;
Madame veuve Achille DONNET-ANTILLE et ses fils , à Morg ins ;
ainsi que les familles parentes , alliées et amies , ont la douleur de faire
part du décès de

Madame
Ernestine FAVRE-

ANTILLE
leur très chère épouse , maman , belle-maman , grand-maman , sœur ,
belle-sœur , tante , grand-tante , cousine et amie , survenu dans sa
82' année.

La messe de sépulture sera célébrée en l'église Saint-Michel à
Martigny-Bourg , le jeudi 29 novembre 1979, à 10 heures.

La défunte repose en la crypte Saint-Michel à Mart igny-Bourg où la
famille sera présente de 19 heures à 20 heures.

Aimez-vous les uns les autres comme je vous ai aimés.
Au revoir chère maman.

Cet avis tient lieu de lett re de faire part.

t
Monsieur et Madame Jean MICHAUD-MORET , à Chardonne ;
Monsieur Armand MICHAUD , Edy et Yvan , à Genève et Washing-

ton ;
Madame et Monsieur Alfred BÉROD-MICHAUD , Thierry et

Murielle , à Belmont-sur-Lausanne ;
Mademoiselle Gisèle MICHAUD , à Massongex ;
Monsieur André DELAVY , à Vouvry ;
Madame Marie-Thérèse SCHMID , Daniel et Karine , à Saxon ;
Les enfants et petits-enfants de feu Charles GOLLUT ;
Madame Sylvain GOLLUT-CHARLES, à Massongex , ses enfants et

petits-enfants ;
Madame Sylvie GOLLUT-MOTTIEZ , à Massongex ;
Monsieur Jules GOLLUT-PUIPPE , à Saint-Maurice , ses enfants et

petits-enfants ;
Madame Jean GOLLUT-GALLAY , à Massongex , ses enfants et

petits-enfants ;
Madame Noëlie VERNAY-GOLLUT , à Massongex, ses enfants et

petits-enfants ;
Madame Cécile GOLLUT, à Massongex, ses enfants et petits-

enfants ;
Madame Marguerite BRAILLARD-MICHAUD , à Lausanne, ses

enfants et petits-enfants ;
Madame et Monsieur Faustino ARCION1-MICHAUD , à Lavey. leurs

enfants et petits-enfants ;
Monsieur Marius ES-BORRAT-MICHAUD , à Monthey, ses enfants

et petits-enfants ;
Les enfants de feu Jeanne MATZINGER-MICHAUD , à Aigle ;
Monsieur et Madame Alfred MICHAUD-MOTTIEZ , à Saint-

Maurice, leurs enfants et petits-enfants ;
Madame et Monsieur Roger PASQUIER-MICHAUD , à Lavey, leurs

enfants et petits-enfants ;

ainsi que les familles parentes et alliées RAPPAZ , RICHARD ,
MICHAUD , ont la profonde douleur de fa ire part du décès de

Madame
Marie MICHAUD-

GOLLUT
leur très chère maman , belle-maman, grand-maman , sœur, belle-
sœur, tante, grand-tante , cousine, marraine, parente et amie , survenu
à l'hôpital de Monthey, le mard i 27 novembre 1979, à l'âge de 76 ans ,
munie des sacrements de l'Eglise.

La messe de sépulture sera célébrée en l'église paroissiale de
Massongex, le jeudi 29 novembre 1979, à 15 heures.

Départ du convoi : place de l'Eglise.

Le corps repose en la chapelle mortuaire du home «Les Tilleuls » à
Monthey, où la famille sera présente aujourd 'hui mercredi 28 novem-
bre 1979, de 19 heures à 20 heures.

Domicile de la famille: Massongex.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

Monsieur Armand ZUFFEREY , à Veyras ;
Mademoiselle Valérie SÉROUET , à Veyras ;
Mademoiselle Patricia et Monsieur Alain ZUFFEREY , à Sion ;
Madame veuve Ida FEDERSPIEL , à Cognac (France) ;
Monsieur et Madame Emile FEDERSPIEL et leurs enfants , à

Cognac ;
Monsieur Marcel FEDERSPIEL , à Paris ;
Madame et Monsieur Robert GERMANEAU et leurs enfants , à Orlut

(France) ;
Monsieur et Madame Pierre FEDERSPIEL , à Walschbronn

(France) ;
Madame et Monsieur Paul BACHELIER et leurs enfants , à Burie

(France) ;
Monsieur Firmin ZUFFEREY , à Muraz ;
Monsieur et Madame Raymond ZUFFEREY-REINHART et leur

fille , à Cortaillod ;
Madame Albine FOLLONIER , à Sion ;
Madame et Monsieur Alfred AMEY-ZUFFEREY et leurs enfants , à

Morges ;
Madame et Monsieur Charles BORNAND-ZUFFEREY et leurs

enfants , à Sierre ;
Madame et Monsieur Jean ZUBERER-ZUFFEREY , à Ecublens ;
Monsieur et Madame Robert ZUFFEREY-GRUTTER et leurs

enfants , à Veyras ;

ainsi que les familles parentes , alliées et amies , ont le profond
chagrin de faire part du décès de

Madame
Nicole ZUFFEREY

née FEDERSPIEL

leur bien chère épouse, maman , fille , belle-fille , sœur, belle-sœur,
tante , cousine et marraine , survenu dans sa 37' année , munie dej
sacrements de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu à Veyras , le jeudi 29 novembre 1979 , «
10 h. 30.

Départ du cortège funèbre : place de l'Ecole, à 10 h. 20.

Domicile mortuaire : villa La Lézardière , à Veyras.

Cet avis tient lieu de fa i re-part.
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En déchargeant un rouleau compresseur

Ouvrier grièvement blessé

audition d'élèves

SAINT-LUC. - Un grave acci-
dent de travail s'est produit hier

Ce soir à Sion :

SION (bl). - La chapelle du Conser-
vatoire cantonal de musique de Sion
résonnera ce mercredi soir 28 no-
vembre dès 20 heures aux sons de
jeunes élèves de la classe de piano
de M"H Cornélia Ruffieux et aux
voix des élèves de la classe de chant
de M. Oscar Lagger. Des œuvres de
|. S. Bach . Gretchaninoff . Morange ,
Schumann . Debussy et |. Haydn se-
ront notamment interprétées lors de
celte audition dont l'entrée esl
libre...

matin peu avant 9 heures, sur
une place de parc de Saint-Luc,
près du départ du téléski de
Tignousa.

M. André Berthod, domicilié
à Nax , était occupé au déchar-
gement d'un rouleau compres-
seur amené jusque-là sur une
remorque. En voulant probable-
ment mettre en marche l'engin,
M. Berthod glissa de la remor-
que et fit une lourde chute.

Grièvement blessé - il souffre
notamment d'une fracture du
crâne - le malheureux dut être
transporté , par les soins d'Air-
Glaciers, à l'hôpital de Lau-
sanne.

Mademoiselle
Valentine AUBRY

infirmière

wnt le chagrin de vous faire part de son décès, survenu le 27 novem-
bre 1979, Fête de la Médaille miraculeuse.

Selon le désir de la défunte , la messe de sépulture sera célébrée au
Séminaire Saint-Pie X , à Ecône. le jeudi 29 novembre 1979 , à 14 h. 30.

U défunte repose en la crypte Saint-Michel à Martigny-Bourg,
ouverte aux visites de 17 à 20 heures.

Ni fleurs, ni couronnes , mais pensez aux futurs prêtre s d'Ecône.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

us\

SC Martigny
Programme
de la saison
MARTIGNY (phb). - Rien de mieux
qu'une soirée annuelle amicale com-
me lancement à la nouvelle saison
hivernale de ski. C'est le voeux émis
par le comité du Ski-Club Martigny,
plus particulièrement par son prési-
dent , M. Jean-Claude Corthay, qui
invite les membres retardataires à
s'annoncer-d'ici la fin novembre au
téléphone 2 18 41 - afin de confir-
mer leur participation à cette soirée
prévue le 1" décembre 1979 au café-
restaurant Le Parking, à Martigny-
Bourg.

Comme à l'ordinaire , l'activité du
club s'est d'ores et déjà organisée
autour d'une préparation soignée et
efficace proposée aux membres sous
forme de séances de gymnasti que.

En dehors de ce premier rendez-
vous, le programme s'annonce de la
manière suivante : six sorties sont
prévues à l'attention des actifs ; cinq
sorties sont réservées aux O) avec un
cours d'instruction pour moniteurs
OJ. Une double journée prévue les
22 et 23 mars à Megève (France) fi-
gure en évidence dans le programme
d'activité du club. Un programme
qui s'est une nouvelle fois élaboré en
fonction des besoins et d'une sou-
cieuse initiation des jeunes à la pra-
tique du ski.

Cyclomotoriste
blessé
SAINT-NICOLAS. - Hier, aux envi -
rons de 6 h. 45, M. Odilo Truffer, né
en 1961, domicilié à Saint-Nicolas,
circulait au guidon d'un cyclomoteur
de Ried en direction de Niederges-
teln. Au lieu dit Hublen , dans une
courbe à droite, son véhicule dérapa
sur la chaussée légèrement vergla-
cée. Le cyclomoloriste tomba et glis-
sa sur la gauche, heurtant alors la
voiture conduite par M. Paul Pollin-
ger, né en 1933, domicilié à Saint-
Nicolas, qui circulait en sens inverse.

M. Truffer fut blessé et hospita-

Contrebande d'armes vers l'Italie
Ouverture d'un procès à Varèse
VARËSE. - Un procès pour impor-
tation illégale en Italie d'explosifs et
d'armes venant de Suisse s'est ouvert
lundi dans la ville lombarde de Va-
rèse. Sept personnes sont accusées
d'avoir introduit en contrebande du
matériel volé dans des dépôts de
munitions de l'armée suisse. Ce sont
trois Italiens , trois Suisses déjà con-
damnés dans le canton de Zurich
pour infractions à la loi sur les ex-
plosifs, ainsi que Petra Krause, la
jeune femme qui avait été poursui-
vie par les magistratures suisse et
italienne pour sa participation pré-
sumée à des attentats à Zurich et à
Milan.

Le matériel militaire - des mines

antipersonnel et des mines antichars
notamment - qui a été acheminé
vers l'Italie entre 1973 et 1974, aurait
franchi la frontière en différents en-
droits. C'est Petra Krause qui aurait
servi de lien entre les groupes
d'anarchistes suisses et italiens.

Accusés suisses absents
Des sept accusés, seuls les trois

Italiens comparaissent devant le tri-
bunal de Varèse. Petra Krause , qui a
été détenue préventivement en Suis-
se pendant deux ans et vit mainte-
nant à Naples , n'a pas pu venir au
procès pour des raisons de santé. En
ce qui concerne les trois Suisses , l' un
d'eux , Peter Egloff , 26 ans , est

absent pour une raison de force ma-
jeure : il a été arrêté la semaine der-
nière à Karlsruhe , pour faux témoi-
gnage. Il avait été cité par un tri-
bunal comme témoin dans un procès
contre une terroriste allemande pré-
sumée. Après avoir repoussé une
proposition de la défense d'ajourner
le procès en raison de l'absence de
quatre accusés, le tribunal a décidé
de procéder séparemment , par la
suite , au procès de M"" Krause , ma-
lade , et de Peter Egloff , en détention
préventive à Karlsruhe. Les deux au-
tres Suisses seront jugés par contu-
mace.

La défense estimait la présence
des trois Suisses d'autant plus néces -
saire que l'acte d'accusation du pro-
cureur italien se fonde exclusive-
ment sur les déclarations faites par
ces hommes aux autorités judiciaires
zurichoises. Les trois jeunes hommes
avaient été arrêtés en 1975 dans le
canton de Zurich , en même temps
que Petra Krause et plusieurs autres
personnes. En 1977, ils avaient été
condamnés à des peines de 4 et 6 ans
et demi de réclusion pour vol d'ex-
plosifs dans des dépôts de l'armée
(notamment à Zufikon (AG) el à
Hochfelden (ZII)  «.¦ participation à
divers attentats en Suisse (entre au-
tres contre les consulats d'Espagne
et d'Italie à Zurich , contre l'ambas-
sade d'Espagne à Berne, et contre le
dépôt de munitions d'Isone , au Tes-
sin). Les trois Suisses ont entretemps
purgé ces peines. Ils avaient reconnu
devant la justice zurichoise que
d'importantes quantités de matéri I
volé avaient été introduites en Italie.

Invitation a la retraite
pour hommes, foyers et jeunes

Nous entrons en un temps
propice au recueillement , au
silence, à la méditation.
L'Eglise nous invite pendant
l'Avent à cet effort de ré-
flexion en même temps que
de grands désirs pour nous
préparer à accueillir l'envoyé
de Dieu , Jésus le Sauveur.

Les exercices spirituels de
saint Ignace fournissent l'oc-
casion rêvée pour se retrem-
per spirituellement et vivre
intensément ces jours de pré -
paration à Noël. Rencontre
avec le Christ , ils sont aussi
une cure de silence. Pensons-
y : c'est dans une atmosphè-
re de silence et de prière que
les grands desseins se médi-
tent et que leur accomplis-
sement se prépare. Plus
l'âme a reçu dans le silence,
plus et mieux elle se donne
dans l'action.

La prochaine retraite aura
lieu à Grolley-Notre-Dame
du Rosaire , du mardi 4 dé-
cembre 19 heures au diman-
che 9 décembre, 17 heures.

Une nouvelle formule peut
être utilisée par les gens
pressés et qui ne peuvent
prendre cinq jours de congés
en suivant : en deux étapes, à
Grolley aussi :

\
Du vendredi 30 novembre,

20 heures, au dimanche
2 décembre, 18 heures (1"
étape).

Du vendredi 7 décembre,
20 heures, au dimanche
9 décembre, 17 heures (2e

étape).
Renseignements et ins-

criptions : Notre-Dame du
Rosaire, Grolley, tél. (037)
45 14 38 ou chez les sœurs
coopérative s, (026) 8 10 73.

Contrôle technique
des véhicules à Vouvry

La police cantonale communique
que les contrôles techniques des vé-
hicules à moteur, organisés en colla-
boration avec la section valaisanne
du TCS, auront lieu aujourd'hui à
Vouvry-Gare (Séchoirs à tabac S.A.)
de 15 heures à 21 heures.
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les célèbres personnages du film « LE LIVRE DE
LA JUNGLE » de WALT DISNEY Productions

Présentés par ^!&A\ I f*\àt*̂ ^
GILAUBERT \3\f \\.% \J+«+* m
du 28 novembre l̂ if^J *̂ L-̂ M JICT R 0E
au 22 décembre MIN CA VWMIC ô< V_.

AU CENTRE DE L'HABITAT

ras

#r;tNt vi

SED .

. MOVENPICK .

les personnages du « Livre de la Jungle » de Walt
Disney, vous avez une occasion unique de les rencontrer, de les voir
grandeur nature, animés, de leur serrer ... la patte et même de
vous faire photographier - pour un franc symbolique - en leur
compagnie, grâce à la collaboration de la maison Radio TV Steiner,
partenaire du Centre de l'habitat.
Car Baloo, King Louie et quelques autres personnages célèbres de Walt
Disney seront physiquement présents à Etoy, au beau milieu d'une
jungle aussi amusante pour les grands que pour les petits entre le 28
novembre et le 22 décembre !

BALOO & Cie vous attendent...
les mercredis 28 novembre le jeudi . * 29 novembre

5 décembre )es samedis •] er décembre
o^ !

Cem
u

re 8 décembre
et 19 décembre 15 décembre '

et 22 décembre
à 10 h.. 11 h.. 13 h.. 14 h.. 15 h.. 16 h. et 17 h.

ainsi que les dimanches 2 décembre
et 9 décembre * de 13 h. à 18 h

Pendant cette période, le restaurant Môwenpick servira des menus
spéciaux pour enfants à partir de Fr. 1,50.

* Et le Père Noël sera aussi de la partie.
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La foire de Saint-André
. ĉoopcrty
Les PRIX CITY... s'entendent
comme «larrons en foire»!
Comparez plutôt !

Champ de cette foire :
le supermarché City, nouveau
regorgeant de bonnes choses alléchantes!

Huile d'arachides Coop )a bouterne 1 mœ 3.40

RÏZ UnCle Ben S le paquet de 900 g £mm&\3

Farine fleur iek iio —.85
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Boycottage d'un quotidien par des annonceurs

Une question de principe entre
deux libertés: commerce et presse
BERNE (ATS). - Le Conseil fédéral
estime que l'embargo des annonces,
décrété par les importateurs d'auto-
mobiles à l'endroit du quotidien zu-
richois Tages-Anzeiger, soulève des
questions de principe, en particulier
au sujet de la relation entre liberté
du commerce et de l'industrie et li-
berté de la presse. C'est pourquoi , le
Département fédéral de l'économie
publi que (DFEP) a chargé la com-
mission des Cartels d'ouvrir une en-
quête sur ces questions. Auteur
d'une interpellation à ce sujet, le
conseiller national Walter Renschler
(soc/ZH) s'est déclaré, hier, satisfait
de cette partie de la réponse gouver-
nementale. Il a toutefois regretté que
le Conseil fédéral n'envisage pas de
soutenir la lutte contre le boycottage
en modifiant la politique d'achats de
la Confédération dans le domaine
des acquisitions de véhicules auto-
mobiles.

Dans sa réponse, le Conseil fédé-
ral rappelle que la « procédure
d'examen préalable », ouverte de sa
propre initiative par la commission
des Cartels, a révélé que l'attitude
des importateurs d'automobiles face
au Tages-Anzeiger - la plupart d'en-
tre eux ont décidé de ne plus insérer
dans ce journal, qui publie des arti-
cles parfois critiques sur l'automobi-
lisme - présente un intérêt général
en raison des questions de principe
qu'elle soulève. Le 2 octobre dernier,
le DFEP a donc chargé la commis-
sion des Cartels d'entreprendre une
enquête générale. Au cas où celle-ci
ferait apparaître les indices d'effets
nuisibles d'ordre économique et so-
cial de la part d'un cartel ou d'une
organisation analogue, la commis-
sion pourrait ouvrir une enquête
spéciale, et ses conclusions pour-
raient « à la rigueur » faire l'objet

d'une assignation administrative de-
vant le Tribunal fédéral , indique en-
core le gouvernement.

Par contre, les compétences man-
quent actuellement pour d'autres
mesures officielles. Les investiga-
tions en cours au sein de la commis-
sion d'experts pour une conception
globale des média et de la commis-
sion des Cartels doivent montrer si
de telles compétences se révèlent né-
cessaires, précise le Conseil fédéral.
Quant à utiliser la politique d'achats
de la Confédération pour influer sur
les importateurs d'automobiles, il s'y
refuse du fait qu'il n'est, aujour-
d'hui, nullement certain que l'on soit
en présence d'une infraction à la loi
sur les cartels.

Taxation de la femme mariée

Berne s'explique
BERNE (ATS). - La solution adop-
tée jusq u 'ici en matière de taxation
de la femme mariée, solution consis-
tant en princi pe à additionner le
revenu et la fortune du mari et de la
femme et à taxe r le montant global
ainsi obtenu reste la plus objective ,
estime le Conseil fédéral dans une
réponse à une interpellation de la
conseillère nationale Amelia Chris-
tinat (PS/Ge) ayant trait à la taxa-
tion séparée de la femme mariée.

La commission de coordination
pour l'harmonisation fiscale (com-
mission d'experts) est toutefois fa-
vorable au princi pe selon lequel les
impôts de tous les conjoints non
séparés de corps en droit et en fait -
et non pas seulement ceux des con-
joints exerçant tous les deux une ac-
tivité lucrative - devraient dans une
juste proportion être inférieurs à
ceux des contribuables vivant seuls ,
relève le Conseil fédéral. Il appar-
tient cependant au droit cantonal de
prescrire si l'allégement de l'im-
pôt doit intervenir sous la forme de

déduction en pour-cent opéré sur le
montant de l'impôt ou sous la forme
de barèmes séparés pour les per-
sonnes vivant seules et pour les per-
sonnes mariées (tarif double). Il
faudrait de plus tenir compte des
charges de ménage supplémentaires
encourues du fait que les deux con-
joints exercent une activité lucrative ,
précise le Conseil fédéral.

Le régime financier rejeté le 20
mai dernier prévoyait des allége-
ments substantiels pour les femmes
mariées, souligne enfin le Conseil
fédéral. Il était prévu non seulement
d'augmenter fortement les déduc-
tions pour personnes mariées et pour
enfants , mais en outre la déduction
actuelle de 2000 francs pour le
revenu du travail de l'épouse aurait
été plus que doublé (4500 francs).

Grand Conseil fribourgeois
Nouvel institut d'hygiène

CULLY (ATS). - M. Jean-Claude
Bader, 42 ans, domicilié à La Sarraz,
était occupé à charger de la ferraille
sur son fourgon, hier, peu avant mi-
di , à proximité d'une carrosserie de
Savigny (Lavaux), lorsque le véhi-
cule s'est mis en mouvement. M. Ba-
der a tenté de retenir le fourgon,
mais il a été écrasé. Grièvement
blessé, il est mort peu après son ad-
mission au Centre hospitalier uni-
versitaire vaudois, à Lausanne.

• BERNE (ATS). - Il n 'est pas vra i
que le Conseil fédéra l ait été au cou-
rant, en 1967 déjà , des prati ques en
usage au Crédit Suisse, dans le do-
maine des sociétés du Liechtenstein ,
telles que la Texon. Non seulement ,
le Conseil fédéra l n 'a jamais reconnu
ces prati ques , mais il les ignorait mê-
me. Ce n 'est , en effet , qu 'au prin-
temps 1977 qu 'il a eu connaissance
des affaires de la Texon et de la « Fi-
nanz und Vertrauenshandel sans-
tall » (FVA) du Liechtenstein. C'est
ce qu 'il affirm e dans une réponse à
une interpellation du conseiller na-
tional Félicien Morel (PS/FR), de-
mandant notamment pourquoi le
Conseil fédéra l n 'a pas donné des di-
rectives à la commission des ban-
ques et à l'administration fédérale
des contributions en 1967. pour fa i re
cesser ce genre de pratiques.

Un professeur tue
sa compagne
VEVEY (ATS). - Après une longue
dispute , provoquée par des dissen-
sions financières, un habitant de
Sainl-Légier, au-dessus de Vevey,
P.S.. âgé de 44 ans, professeur à Ve-
vey, a blessé mortellement, au
moyen d'un couteau à cran d'arrêt,
la compagne de dix ans sa cadette ,
dans la nuit de lundi à mardi, vers
1 h. 30 du matin. La victime est
morte sur place avant l'arrivée de
l'ambulance demandée par le crimi-
nel, qui a été arrêté.

La police cantonale vaudoise pré-
cise que l'enquête est conduite par le
juge informateur de l' arrondisse-
ment de Vevey-Lavaux.

FRIBOURG (ATS). - Le Grand
Conseil fribourgeois a voté, hier , un
crédit de 3,97 millions de francs
pour la construction d'un nouvel ins-
titut d'hygiène et de bactériologie. Il
a également approuvé, sans opposi-
tion , un projet de loi , fixant au prin-
temps le début de l'année scolaire
dans les cercles de Chiètres et de
Fràschels. Trois assermentations ont
en outre marqué cette séance : celle
du nouveau juge cantonal , Pierre
Zappelli (PRD), et du juge suppléant
près le Tribunal cantonal , Georges
Carrel (PDC), tous deux élus la se-
maine dernière , ainsi que celle d'un
nouveau député , Josef Vaucher, so-
cialiste , maître secondaire à Tavel.

• SCHONBUHL (ATS). - Un tron-
çon de cinq kilomètres de la future
autoroute à quatre pistes reliant Ber-
ne - Bienne s'ouvre aujourd'hui au
trafic entre Schônbuhl et Latti. Avec
ses trois passages sous-voies et ses
six passages supérieurs, ce tronçon
aura coûté 44,4 millions de francs ,
soit 3,6 millions de moins que prévu.
Les travaux ont duré trois ans.

• BERNE (ATS). - La maison
d'édition Bergmann à Fribourg n'esl
plus autorisée à diffuser le dossier il-
lustré Aktuelle Bundesliga-lnf orma-
tion 79 - VfB Stuttgart Deutscher Vi-
zemeister 1979 sans autorisation de
huit joueurs sous licence du club.

Un tribunal civil a averti jeudi
dernier la maison d'édition qu 'elle
devra payer une amende pouvant
s'élever jusqu'à 500 000 marks, une
peine d'emprisonnement jusqu'à six
mois pouvant aussi être prononcée,
si elle ne renonce pas à cette publi-
cation.

• NYON (ATS). - A la police vau-
doise, on pense que si deux hommes
armés sont restés bredouilles lors de
l'attaque d'un fourgon , près de Cha-
vannes-de-Bogis (VD), lundi malin ,
c'est parce qu 'ils s'étaient trompés
de véhicule et avaient cru pouvoir
piller un transport de fonds. En réa-
lité , ils sont tombés sur un fourgon
des entre pôts d'un grand magasin de
la région nyonnaise. dans lequel il
n 'y avait que des meubles. Après
avoir vainement menacé le chauf-
feur du fourgon et son aide, au
moyen de pistolets , les bandits se
sont enfuis à bord d'une petite voitu-
re, qui a été retrouvé e abandonnée
non loin de la frontière française.
Hier , la police n 'avait rien de nou-
veau à signaler.

Ce dernier succède à M. Otto Piller ,
qui a démissionné à la suite de son
élection au Conseil des Etats.

Conscients de la nécessité de doter
le canton d'un institut d'hygiène et
de bactériologie répondant aux be-
soins actuels de la santé publi que ,
les députés ont , par 105 voix et une
abstention , accepté un crédit de 3,97
millions pour cette construction.

Ecrasé
par son fourgon

Hold-up de Zurich

Avis
aux amateurs
de souvenirs
ZUR ICH (A TS). - Une se-
maine après le hold-up per -
pétré à Zurich contre une
succursale de la Banque Po-
pulaire, le terroriste alle-
mand Rolf Clemens Wagner ,
arrêté peu après l 'attaque de
la banque, garde toujours le
silence. C'est ce qu 'a déclaré,
hier, la police municipale
zurichoise, qui a lancé un
nouvel appel aux témoins.

La police aimerait enten-
dre le témoignage de person-
nes qui auraient ramassé des
objets ou des cartouches uti-
lisées par les bandits. Ces té-
moignages sont d'une grande
importance pour la reconsti-
tution de la fusil

AU GRAND CONSEIL VAUDOIS
Non à l'assurance-maladie généralisée
LAUSANNE (ATS). - Le Grand
Conseil vaudois a refusé, hier matin,
à l'appel nominatif , par 103 voix
(rad, lib, et PAI-UDC) contre 80
(soc, POP et PDC) d'entrer en ma-
tière sur un projet du Conseil d'Etat,
tendant à généraliser l'assurance-
maladie obligatoire pour les person-
nes actives de 20 à 59 ans ayant un
revenu inférieur à 25 000 francs,
pour les personnes seules, et à
35 000 francs, pour les couples. Mal-
gré l'intervention de M. Pierre Au-
bert . chef du Département de la pré-
voyance sociale et des assurances,
les adversaires du principe de l'obli-
gation pour les personnes actives
l'ont emporté, en rappelant que les
personnes âgées et les jeunes sont
déjà au bénéfice de l'assurance gé-
néralisée.

Le projet du Conseil d'Etat était
en quel que sorte une réponse à une
initiative populaire portant 21 561 si-
gnatures et déposée en 1965 par le
part i socialiste , le Cartel syndical , le

Mouvement populaire des familles ,
la Fédération des caisses-maladie et
la Société des employés de commer-
ce. Cette initiative déjà ancienne , de-
mandant l'obligation de s'assure r
contre la maladie pour toute la po-
pulation , contient certaines disposi-
tions qui sont , aujourd'hui , contrai-
res au nouveau droit fédéral. C'est
pourquoi , le Conseil d'Etat proposait
de la rejeter, puisque son nouvea u
projet complétait l'assurance obli ga-
toire et généralisée. Mais , à la suite
du refus du Législatif d'entre r en
matière sur ce projet , le sort de l'ini-
tiative reste en suspens. Cependant ,
le député socialiste Robert Deppen a
annoncé que l'initiative serait finale-
ment retirée.

Se ralliant aux propositions du
Conseil d'Etat , après deux heures de
débat, le Grand Conseil vaudois a
décidé, hier après-midi, par 91 voix
contre 80, de recommander au corps
électoral le rejet de l'initiative consti-
tutionnelle lancée par les partis PAI-

UDC et PDC, déposée le 27 mars
1978 avec 17 095 signatures, initiati-
ve demandant l'élection par le peu-
ple des syndics et des municipalités
dans l'ensemble des communes du
canton (actuellement , dans les gran-
des communes, c'est le conseil com-
munal qui élit l'Exécutif).

Les partisans de l'initiative étaienl
essentiellement les groupes socialis-
te , popiste, PAI-UDC et PDC , alors
que radicaux et libéraux soutenaient
massivement le préavis négatif du
Conseil d'Etat. Les auteurs de l'ini-
tiative désirent étendre les droits du
peuple et la démocratie directe , tan-
dis que les adve rsaires estiment que
le mode d'élection des munici palités
au second degré a fait ses preuves.

Si l'initiative est rejetée en vota -
tion populaire , le canton de Vaud
restera , avec celui de Neuchâtel , le
seul en Suisse où l'Exécutif commu-
nal n 'est pas élu directement par le
peuple.

Avenir incertain pour le district de Courtelary
COURTELARY. - A l'occasion du
150' anniversaire de la création de
la Caisse d'épa rgne du district de
Courtelary, l'adjoint au délégué au
développement économique du
canton de Berne. M. Michel Rey
n 'a pas sacrifié aux traditionnelles
louanges. Il a au contraire choisi de
révéler à cette occasion les frui ts
d'une anal yse minutieuse de la
situation économique dans le val-
lon de Saint-Imier et à Tramelan.

De 1960 à 1977. la population
suisse du district est tombée de
22 800 à 21 600 en chiffre rond.
Si la population totale marque une
augmentation de 900 unités , ce
n 'est dû qu 'à la présence de 2700
étrangers , étrangers qui furent prè s

de 12 000 au temps de la forte
croissance économique , au tour-
nant des années 50.

Plus significative encore que
l'hémorragie démographique , il
faut relever la diminution des em-
plois qui , de 1965 à 1975, atteint
2700 postes, soit plus du cinquième
des emplois. Comparons ces chif-
fres avec une diminution en Suisse
de 2,5 % et de 5,3 dans le canton de
Beme. Au recul très net dans le
secteur secondaire n 'a pas cor-
respondu une augmentation no-
table dans le secteur tertiaire des
services. Le district de Courtelary
peut , maigre consolation , atténuer
ses craintes de l' avenir en consta-
tant que les statisti ques relatives

aux districts voisins dans le Jura
bernois ou dans le canton du Jura
sont à peine moins favo rables.
Mais l'éloignement du pouvoir de
décision , du pouvoir politi que
aussi , ainsi que le cloisonnement
important du district sont des
obstacles que les responsables
régionaux ne parviendront pas
aisément à contourner.

Deux atouts tout de même pour
le district deuxième en importance
dans le Jura bernois : sa tradition
industrielle , le sérieux au travail de
ses habitants et leur haut degré de
qualification professionnelle. Des
exemples existent déjà d'entreprises
ayant diversifié leurs activités pour
être moins dépendantes de l'indus-

trie horlogère , dont l'expansion
doit on le sait être rangée au rayon
des chimères. Relevant l'apport
complémentaire de dispositions lé-
gales telles que l'aide aux régions
de montagne , la loi cantonale sur le
développement de l'économie ou
l'aide fédérale (arrêté Bonny),
Michel Rey insiste toutefois sur la
nécessité d'une réaction des auto-
rités locales et surtout des milieux
industriels. Dans ce domaine précis
la Fédération des communes du
Jura bernois a un rôle de catalyseur
à jouer qui dépasse de loin les
querelles parfois vaines qui mar-
quent son activité de temps à autre .

V.G.

Succession de M. Gnaegi
Deux candidats pour un siège
BERNE (ATS). - Sur les 26 députes
du groupe, qui ont participé aux
élections (y compris M. Pierre Teu-
scher), dix sont Bernois et seize pro-
viennent d'autres cantons. En d'au-
tres termes, trois « non-Bernois » ont
voté pour le candidat bernois Wer-
ner Martignoni et non pour le Gri-
son Léon Schlumpf. Si l'un des deux
candidats avait obtenu une majorité
de deux tiers, le groupe n 'aurait pré-
senté qu 'un seul candidat , a précisé
M. Walter Angsburger, président du
groupe, à l'issue de la .séance.

Les députés de groupe « UDC »
ont d'abord discuté de l'opportunité
de présenter une double candidatu -
re. Inconvénients de cette « premiè-
re » : l'unité du groupe risque d'être
mise en doute et, avant l'élection du
5 décembre prochain , les groupes
parlementaires donneront probable-
ment la liberté de vote - chose prati-
quement certaine pour M. Augsbur-
ger. Si les députés « UDC » ont tout
de même choisi cette voie nouvelle,
c'est parce que, indi que un commu-
niqué, l'importance de cette décision
« dépasse le cadre limite d'un grou-
pe politique isolé. Elle est du domai-
ne de l'Assemblée fédérale plénière ,
en tant qu 'organe représentatif de
tous les citoyens ». Pour P« UDC »,
le poids de cette décision n 'est pas
seulement déterminé par la person-
nalité des deux candidats , mais en-
core par d'autres considérations, tel-
les que « les intérêts légitimes d'un
grand canton , d'une part , et la prise
en considération des minorités, d'au-
tre part ».

Portraits des deux
candidats

Né en 1927 à Mûri , près de Berne,
M. Martignoni est docteur en scien-
ces politiques. Chroniqueur parle-
mentaire et rédacteur , il entre au
Grand Conseil bernois en 1966. En
1974, il est élu à l'Exécutif du canton
de Berne, dont il dirige le Départe-
ment des finances. Dès 1979, il prési-
de la délégation aux affaires ju ras-
siennes du canton de Berne , où il
succède à M. Emst Jaberg. Il a été

élu au Conseil national en octobre
dernier.

M. Schlumpf est né à Felsberg,
dans les Grisons, en 1925. Après des
études et des stages de droit , il ou-
vre une étude d'avocat à Coire. Elu
en 1955 au Grand Conseil grison , il

devient chef du Département canto-
nal de l'intérieur en 1966. Il entre au
Conseil national en 1966, puis passe
à la Chambre des cantons , en 1974.
Cette même année , il devient prépo-
sé à la surveillance des prix , fonction
qu 'il exerce jusqu 'en 1978.

Jeune Vaudoise tuée
MORGES (ATS). - M"' Sonia Ar-
nautovic , 18 ans, domiciliée à Mor-
ges, qui circulait à motocyclette, hier
matin, dans cette ville, a perdu la
maîtrise de sa machine lors du dé-
passement d'un convoi des trans-
ports publics de la région lausannoi-
se. Tombée entre le car tracteur et la
remorque, elle a été écrasée par ce
dernier véhicule et a succombé pen-
dant son transport à l'hôpital de
Morges.

Treize a table
Ainsi, au terme de la séan-

ce du groupe parlementaire,
l'Union démocratique du
centre (UDC) a décidé de ne
rien... décider. Par 13 voix
contre 13, elle laisse donc le
soin aux Chambres fédérales
de désigner, de nommer le
successeur de M. Rudolf
Gnaegi.

Léon Schlumpf ou Werner
Martignoni?... Un représen-
tant du canton des Grisons
ou un représentant du can-
ton de Berne?... Si j'avais de
l'humour anglais, je dirais
peut-être : two for tea... mais
je n'ai pas d'humour anglais.

La succession de M. Ru-
dolf Gnaegi s'est compli-
quée, je crois, depuis les
élections du 21 octobre der-
nier. Car ce qui semblait ac-
quis auparavant n'était plus
forcément admis après ces
élections.

M. Léon Schlumpf, qui
était le «favori» dans cette
course à la succession, a
finalement souffert d'un re-
vers qui ne devrait pas le
désavantager, mais qui lui
porte aujourd'hui quelque
préjudice. Pourquoi?... Par-
ce que, au lendemain du
21 octobre, des mathémati-
ciens de la politique n'ont
pas manqué de souligner que
Î'UDC avait reculé d'environ
5,7% dans le canton des Gri-
sons, alors qu'elle avait pro-
gressé d'environ 4,5% dans le
canton de Berne. Statistique
insignifiante?... Peut-être, : .
sauf que I'UDC bernoise dé->
couvrait un nouvel argument
pour ne point laisser échap-
per un siège qui lui était tra-
ditionnellement attribué.

Par-delà cette arithméti-
que, ce « treize a table » ou ce
«tw o for tea» , je ne pense
pas que ce vote du groupe
parlementaire de I'UDC ré-
vèle que Berne «gagnerait du

terrain», selon la formule
d'un commentateur de la
Télévision suisse romande.
Car ce «treize à treize» ne
m'apparaît pas comme une
victoire bernoise, si je me ré-
fère à la répartition des for-
ces de I'UDC dans l'ensem-
ble de la Suisse. Bien au con-
traire... Face à la pesanteur
bernoise (dans le meilleur
sens du terme), face à tout
un usage helvétique, j'estime
que le résultat obtenu, hier,
par M. Léon Schlumpf, n'est
certainement pas le reflet
d'un échec. Mais bref...

Le mercredi 5 décembre,
les Chambres fédérales de-
vront choisir entre MM.
Werner Martignoni et Léon
Schlumpf, en remplacement
de M. Rudolf Gnaegi. Pour
la première fois dans leur
histoire, elles devront se pro-
noncer sur une double candi-
dature présentée par un
même parti politique. Et
elles devront se déterminer, à
compétences supposées sem-
blables, en souvenir des pré-
tentions toujours acceptées
d'un canton (celui de Berne)
à s'installer dans le collège
de l'Exécutif fédéral.

Pour ma part, si je cons-
tate que le groupe parlemen-
taire UDC est évidemment
partagé, j'imagine que l'As-
semblée fédérale le sera
moins, le 5 décembre pro-
chain...

En effet , rien ne m'empê-
che d'envisager que la candi-
dature de M. Léon Schlumpf
pourrait servir bien des cal-
culs et des hypothèses de
partis. Un conseiller fédéral
du canton des Grisons res-
treindrait moins les possibi-
lités ou les éventualités futu-
res de succession qu'un con-
seiller fédéral du canton de
Berne. Le canton des Gri-
sons pourrait être considéré
comme une excentricité ,
dans la définition la plus
littérale de ce mot, alors que
le canton de Berne pourrait
être tenu pour une contra-
riété. Les ambitions ont une
logique que la raison ne
comprend pas toujours... Par
ailleurs, M. Léon Schlumpf
n'est pas seulement de taille
à tenir la fonction qu'il pos-
tule, mais il est encore en po-
sition de précéder tout un
souhait parlementaire, à sa-
voir ce désir mal dissimulé
de secouer un peu les règles
qui n'ont guère connu d'ex-
ceptions. Je le répète : à com-
pétences égales, pourquoi ne
pas casser des barrières que
les âges et les habitudes ont
transformées en carcan, ou
presque?...

Pour l'heure , toutefois, ils
sont treize à treize ou treize à
table. Two for tea, certes...
Sauf qu'il n'existe de thé que
pour un seul homme.

Roger Germanier
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Grande mosquée de La Mecque

DJEDDAH (ATS/AFP). - Les rebelles, retranchés dans les sous-sol de
la grande mosquée de La Mecque, seraient non pas «une poignée »,
comme l'ont laissé entendre les autorités saoudiennes, mais bien 200,
apprenait-on hier, de très bonne source à Djeddah.

Ils seraient en outre bien armés et approvisionnés, ayant pris la pré-
caution, plusieurs jours avant le déclenchement de leur opération,
d'introduire et de stocker des vivres ainsi que des munitions dans les
sous-sol et les égouts de la mosquée.

La garde nationale du prince Abdallah ayant d'autre part , au cours
de la première semaine, capturé ou tué plus de 300 rebelles, il appa-
raîtrait donc que ceux-ci étaient plus de 500 au départ.

Il semble également de plus en plus certain que les autorités saou-
diennes se sont trop avancées en déniant, dès le début , toute colora-
tion politique à l'action des insurgés.

Les «frères musulmans » impliqués ?
Le nom des « frères musulmans» revient de plus en plus souvent

dans les rumeurs qui circulent à Djeddah. Au point que le directeur
général du quotidien Okaz, M. Ali Hassan Chouboukchi , n'hésita pas,
hier, dans un long article , à poser la question aux autorités de savoir
quels seraient les liens entre les hommes qui ont attaqué la mosquée
et ceux qui, il y a quelques mois, en Syrie, ont provoqué un véritable
carnage à l'école de cadets d'Alep.

Les autorités syriennes avaient affirmé à l'époque que les assaillants
étaient des «frères musulmans ».

URSS: agriculture «reac»!
MOSCOU (ATS/AFP). - M. Leonid
Brejnev a dressé, hier , dans son dis-
cours devant le « Plénum » du comi-
té centra l du part i , un bilan des qua-
tre années de l'actuel plan quin-
quennal soviéti que (1976-1980), met-
tant en évidence certaines insuffi-
sances de l'économie.

Bien qu 'au cours de ces quatre an-
nées, le revenu national du pays ait
augmenté de 323 milliards de rou-
bles et que l'URSS occupe la
première place dans le monde pour
l'extraction du pétrole (585 millions
de tonnes en 1979), « nous ne som-
mes pas entièrement satisfaits pour

autant », a déclaré M. Brejnev , dont
le discours est cité par l'agence
TASS.

Faisant allusion à la mauvaise ré-
colte céréalière de cette année, qui
n'a atteint que 179 millions de ton-
nes, M. Brejnev a souligné qu 'en
dépit de ce résultat inférieur aux
prévisions de « cette année extrême-
ment difficile », la récolte céréalière
moyenne des quatre première an-
nées du quinquennal 1976-1980 est
de 209 millions de tonnes , soit 27
millions de tonnes de plus que la ré-
colte de la période correspondante
du précédent quinquennat.

L'envoyé spécial de l'Iran à l'ONU , Ahmad Salamatian : pour un
débat avorté.

ANKARA (ATS/AFP). - Une lettre a été envoyée lundi soir au quotidien
Milliyet à Istanbul , menaçant de tuer le pape Jean Paul II. Cette lettre, signée
du nom de l'assassin présumé du journaliste Abdi Ipecki, serait authen-
tique, rapportait hier le Milliyet.

Le journal compare cette signature avec celle de Mehmet Ali Agca sur les
dépositions qu'il a faites à la police après son arrestation en juillet dernier.
Les écritures sur les deux documents semblent être absolument identiques.

Ali Agca, 22 ans, terroriste d'extrême droite, avait avoué avoir tué M. Ipecki
à coups de pistolet le 1" février dernier.

Le texte de la lettre est le suivant : « Les impérialistes occidentaux qui
craignent que la Turquie ne crée une nouvelle force politi que, militaire et
économique au Proche-Orient avec les pays arabes frères, envoient en ce
moment délicat , sans perdre du temps, sous le masque de leader religieux,
le commandant des croisades, Jean Paul. Si cette visite déplacée et sans
signification n'est pas annulée, je vais certainement tuer le pape. »

Jean Fabre juge en France
PARIS (ATS/AFP). - Le secrétaire
général du parti radical italien , le
Français Jean Fabre , a comparu , hier
à Paris , pour insoumission , devant le
tribunal permanent des forces ar-
mées. Il risque une peine de prison
d'un an maximum.

Ingénieur électronicien de 32 ans .
|ean Fabre, citoyen français résident
habituellement en Italie , mais qui
venait fréquemment en France, avait
été arrêté à Paris , le 18 octobre der-
nier. En 1977, il avait été condamné
par défaut à quatre mois de prison ,
mais n 'avait jamais clé inquiété.

Devant le tribunal , Jean Fabre a
exposé longuement ses convictions
noii violentes et son désir de voir les
crédits militaires consacrés à l'aide
au tiers monde. Il a également de-
mandé la suppression des tribunaux
militaires , « instituti on qui offense
les lois françaises ».

Depuis son arrestation , ses amis
du parti radical italien et le Mouve-
ment des radicaux de gauche fran-
çais ont mené campagne non seule-
ment pour la libération de Jean Fa-
bre. mais aussi pour la modification
du statut de l'objection de conscien-
ce en France.

Avortement: la loi Veil sera reconduite
par une alliance contre nature...
PARIS (ATS/AFP). - L'Assemblée nationale française a commencé, hier matin, la discussion d'un projet
de loi très controversé relatif à l'interruption volontaire de la grossesse. Ce texte prévoit la reconduction
pure et simple de la « loi Veil » - du nom de l'actuelle présidente de l'Assemblée européenne - qui avait
été votée en 1974 pour une période probatoire de cinq ans. Il revient cette fois à une autre femme, M""
Moni que Pelletier, 53 ans, ministre de la condition féminine , mère de sept enfants , d'obtenir du Parle-
ment qu 'il donne désormais un caractère permanent à la loi.

Passions
Après cinq ans d'app lication , la

« loi Veil » . qui autorise l'avortcmenl
sous certaines conditions , soulève
toujours autant  de passions. M""' Pel-
letier va se heurter à l'opposition de
grands « ténors » du Parlement ,
comme MM. Michel Debré et Jac-
ques Chirac, anciens premiers minis-
tres, tous deux gaullistes.

La « loi Veil » avait pourtant été
votée -grâce d'ailleurs aux suffrages
des parlementaire s de l' opposition
communiste et socialiste - alors que
M. Jacques Chirac était chef du gou-
vernement.

Mais M. Chira c estime aujour-
d'hui que l'expérience de cinq an-
nées d'application montre que la

« loi Veil » a été détournée de son
objet. Elle est devenue, dit-il . un
« moyen de régulation des naissan-
ces », alors qu 'au départ , il s'agissait,
pour supprimer l'avortement clan-
destin , d'accorder « un ultime re-
cours » aux femmes confrontées à
des situations de détresse. Pour lui
la loi est devenue un élément « d'in-
citations à l'avortement ». Il a donc
décidé , devant cette « dérive impres-
sionnante » , de ne pas voter la pro-
rogation.

Pour une loi-cadre
Nombreux sont les députés de la

« majorité gouvernementale » à l'As-
semblée nationale - si tant esl qu 'el-
le existe encore après les graves di-

vergences qui se sont produites entre
les gaullistes el le premier minisire
Raymond Barre à propos du bud get
-qui sont du même avis que M. Chi-
rac. Ainsi , 88 « giscardiens » ont pré-
senté lundi une proposition tendant
à mettre en place une « loi-cadre »
en faveur de la protection de la fem-
me, de l'enfant et de la famille , no-
tamment en cas de « détresse ».

Ces députés souhaitent qu 'avant
toute discussion , une enquête soit
ouverte en vue de tirer les conclu-
sions d'une expérience qui , en cinq
ans, n'a fait l'objet d'aucun rapport
officiel sur ses résultats. Il est évi-
dent , selon les observateurs , qu 'ils
ne voteront pas la reconduction de la
. loi Veil ».

Le déba t doit durer en principe

deux jours , mais il n 'esl pas impossi-
ble qu 'il soit prolongé. L'issue - vote
ou rejet du projet - dépendra de l'at-
titude de l'opposition de gauche.
Celle-ci voudrait une extension de la
« loi Veil » (gratuité ou rembourse-
ment de l' avortement , augmentation
des délais pour le pratiquer , etc.).
Elle ne l'obtiendra probablement
pas, mais il n 'empêche que sans ses
suffra ges, le projet serait rejeté.

C'est pourquoi les observateurs
pensent que, finalement , communis-
tes et socialistes viendront - sur ce
projet uni quement - au secours du
gouvernement lâché en l'occurrence
par « sa » majorité au Parlement. La
reconduction de la <> loi Veil » ne
sera donc votée , comme il y a cinq
ans, que par la grâce de l'opposition.

(Red. - Remarquons tout de mê-
me que l'opposition ne viendra pas
au secours du gouvernement , mais,
par pur opportunisme, votera une loi
qui lui est chère, puisqu'elle contri-
bue largement à déstabiliser, à miner
la famille , donc l'Etat...).

LE TON S'EST ENCORE DURCI EN IRAN
TÉHÉRAN - NEW YORK (ATS/AFP/Reuter). - La première réunion du Conseil de sécurité, lundi soir,
s'est achevée sans que ses quinze membres ne parviennent à se mettre d'accord sur un ordre du jour.
Certains délégués souhaitent un report du débat à la semaine prochaine pour permettre à l'Iran de se
faire représenter. Les Etats-Unis en revanche demandent que l'on débatte immédiatement des moyens de
faire libérer les otages. En Iran, le ton s'est durci après l'appel à la mobilisation des jeunes lancé lundi par
l'ayatollah Khomeiny, alors que M. Abolhassan Banisadr, le responsable politique iranien des affaires
étrangères, poursuit , sans se décourager, ses efforts en vue d'un règlement négocié du sort des 49 otages
américains. Le « guide de la révolution islamique » a déclaré, hier, à la Radio nationale , qu'il ne recon-
naissait pas l'indépendance du Conseil de sécurité.

Deux thèses
Dès la première réunion du Con-

seil de sécurité, lundi soir , deux thè-
ses ont été en présence. La déléga-
tion américaine, sur strictes instruc-
tions de Washington , insiste pour
prendre la parole après le président
du Conseil de sécurité et le secrétaire
général de l'ONU , M. Kurt Wald-
heim. Mais l'Iran s'oppose à ce que
le fond du débat soit ainsi abord é
par la thèse américaine, alors que le
ministre iranien des affaires étrangè-
res n 'arrivera que dans une semaine.
La demande américaine n 'a pas été
appuyée jusqu 'ici par la majorité du
Conseil , qui estime qu 'elle risque de
porter préjudice à la suite des débats
et à son utilité.

« Notre peuple s'oppose
à une réunion
du Conseil de sécurité»

Dans une déclaration , diffusée
hier par la Radio iranienne, l'imam
Khomeiny a rejeté toute compétence
du Conseil de sécurité dans l'affaire
des otages. Le patriarche de Qom a
ajouté : « Notre peuple s'oppose à
cette réunion du Conseil de sécurité ,
dont les conclusions sont connues
d'avance.» Il a réitéré ses exigences,
selon lesquelles le shah déchu et les
otages doivent être jugés en Iran
seulement.

Le durcissement du ton de l'aya-
tollah Khomeiny après son appel à
la mobilisation des jeunes n 'a pas
découragé le responsable politi que

iranien des affaires étrangères , Abol-
hassan Banisadr de poursuivre ses
efforts en vue d'un règlement négo-
cié du sort des 49 otages américains.
C'est très activement que M. Bani-
sadr a multiplié ses contacts avec M.
Sean Mac Bride , chargé de mission
par M. Mahtar M'Bow, directeur gé-
néral de I'UNESCO. M. Mac Bride
est apparu , durant son séjour à
Téhéran , comme l'interlocuteur le
plus influent parmi les personnalités
étrangères qui , au cours des derniè-
res semaines, ont vraimen t tenté de

sortir de l'imbroglio juridique au-
quel se trouve confronté l'Iran.

Fermeture de l'espace
aérien à Qom

On apprenait, lundi soir, de la
bouche du commandant en chef de
l'armée iranienne , le généra l Azizol-
lah Fallani , que l'espace aérien au-
dessus de Qom serait désormais in-
terdit à tous les avions. Même les of-
ficiels iraniens , qui souhaitent utili-
ser un hélicoptère pour se rendre à
Qom, devront demander une autori-
sation spéciale.

Enfin , le parti communiste iranien
« Toudeh », interdit , a déclaré au
journal Le Matin qu 'il soutenait ,
pour l'essentiel , ia politique de l'aya-
tollah Khomeiny et verrait d'un bon
œil une candidature de son fils à
d'éventuelles élections présidentiel-
les.

Mystère !
Enlevé par
un OVNI?
CLERGY-PONTOISE (ATS/
Reuter). - On était toujours sans
nouvelle, hier, de Franck Fontai-
ne, un jeune homme de 19 ans,
qui a mystérieusement disparu
dans la nuit de dimanche à lundi
à Cergy-Pontoise.

Franck Fontaine el deux amis
chargeaient leur véhicule pour sc
rendre au marché de Gisors
(Eure) lorsque le premier, selon
les dires de ses deux amis,
Prévost et N'Diaye, a aperçu un
phénomène lumineux dans le
ciel. Fontaine, qui se trouvait à
ce moment au volant de la voi-
ture, s'est dirigé vers la lueur qui
avait une longueur de trois à
quatre mètres et un diamètre de
50 centimètres. Prévost et
N'Diaye sont partis prendre un
appareil photo et à leur retour
sur les lieux, ils aperçurent la
voiture entourée d'une sphère lu-
mineuse qui disparut à leur ap-
proche. Ils découvrirent alors
que Franck Fontaine avait dis-
paru.

Les gendarmes, qui n'ont rele-
vé aucune trace de radioactivité
sur les lieux de la disparition,
connaissent Prévost et N'Diaye
comme des jeunes gens parfai-
tement équilibrés, sains de corps
et d'esprit.
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• ANKARA. - Une série d'attentats
a fait quatre morts , lundi soir , à Is-
tanbul.

• ROME. - L'assassinat du sous-of-
ficier de police Domenico Tavema,
hier matin, à Rome, a été revendiqué
par un homme se réclamant des
« Brigades rouges », dans un appel
téléphonique à un quotidien romain.

• BUENOS AIRES. - M. Hector
Campora , ancien président argentin ,
a quitté Buenos Aires, hier , pour le
Mexique , où l'asile politi que lui a été
accordé après avoir passé plus de
trois ans comme réfug ié à l'ambassa-
de mexicaine en Argentine.

• ISLAMABAD. - Environ 40 000
réfugiés afghans sont entrés au Pa-
kistan au cours de la semaine der-
nière, ce qui porte le nombre total de
réfugiés dans le pays à plus de
310 000.

• STRASBOURG. - Un fonction-
naire ouest-allemand du Conseil de
l'Europe , M. Rolf Benkert , a tué
d'un coup de marteau , dans la nuit
de lundi à mardi , un cambrioleur qui
s'était introduit dans son apparte-
ment de Strasbourg, a indi qué hier
la police de la ville. Selon les enquê-
teurs , le fonctionnaire, un adminis-
trateur du Conseil de l'Europe , a fra-
cassé le crâne de sa victime au cours
d'une violente bagarre.

Voir aussi en pages 1
et 33

WASHINGTON (ATS/AFP). - Les
Etats-Unis n'estiment pas que la
libération des otages terminera la
crise ouverte le 4 novembre dernier
par l'assaut contre l'ambassade des
Etats-Unis à Téhéran, a déclaré hier
le président Carter à un groupe de
sénateurs à la Maison-Blanche.

M. Carter a déclaré que la libéra-
lion des otages ne voudra pas dire
que «l'ardoise a été nettoyée», a
précisé M. Jody Powell , porté-parole
de la Maison-Blanche. Cette action,
a ajouté le président, «aura des con-
séquences prolongées sur nos rela-
tions avec l'Iran» .

Les avions de ligne
menacés !
ROME/ZURICH (ATS/Reuter). -
Tous les avions civils des lignes in-
ternationales, survolant l'Iran, doi-
vent, lorsqu'ils ne parviennent pas à
prendre contact avec la tour de con-
trôle, utiliser une certaine fréquence
pour entrer en relations avec la dé-
fense de l'air iranienne et se faire re-
connaître. Au siège central de Swis-
sair Zurich, on a quelque peu relati-
visé les déclarations d'un porte-pa-
role de la compagnie italienne Alita-
lia selon lequel les avions n'utilisant
pas strictement les couloirs aériens
iraniens seraient abattus en toutes
circonstances. Selon Swissair, le
danger pour un avion civil d'être
abattu n'interviendrait qu'au cas où
l'appareil n'aurait pas été identifié.
Contrairement à Alitalia , qui dérou-
tera ses vols vers le Proche-Orient et
l'Australie qui empruntaient jus-
qu'ici l'espace aérien iranien, Swis-
sair ne changera rien à ses habitu-
des.

L'ex-shah d'Iran opéré
NEW YORK (ATS/AFP). - Le der-

nier obstacle médical au départ du
shah des Etats-Unis a été levé hier
après l'extraction réussie d'un calcul
biliaire, a annoncé un porte-parole
de l'hôpital Cornel l de New York .

Le porte-parole a précisé que
l'équipe médicale, conduite par un
éminent radiologue canadien, le D'
loachim Burhenne, avait réussi cette
extraction grâce à une méthode ré-
volutionnaire qui n'implique aucune
intervention chirurgicale.

Le souverain, a indiqué toutefois
le porte-parole, devra encore rester
«quelques jours» en observation à
New York.

L'ambassade minée !
TÉHÉRAN (ATS/AFP). - Us étu-
diants islamiques qui retiennent
49 otages dans l'ambassade des
Etats-Unis à Téhéran ont annoncé
hier que des explosifs et des mines
avaient été placés dans les bâtiments
et notamment à proximité de celui
où se trouvent les otages.

Dans un communiqué diffusé par
la Radio iranienne, les étudiants in-
diquent qu'ils ont pris cette mesure
«pour se prémunir contre toutes les
activités d'agents américains pen-
dant les deux prochains jours de
deuil ».

D'autre part , les étudiants ont in-
diqué que des «instructions avaient
été données aux gardiens de s'oppo-
ser avec tous les moyens à leur dis-
position à toute personne qui tente-
rait de pénétrer dans l'ambassade».

Jeudi et vendredi prochains, rap-
pelle-l-on. sont deux journées de
deuil commémorant la mort d'Hus-
sein, fils d'Ali , le fondateur du
chiisme.

L'affaire du maire de Naplouse
«Ça va pas, la tête?... »

DE JERUSALEM
JACQUES

HELLE

Le gouvernement aurait bien
voulu manger le maire de Na-
plouse, mais ne sait comment
l'avaler... Après la divulgation de
sa fameuse conversation privée
avec le coordinateur des activités
dans les territoires occupés, le
maire de cette localité , bastion
du nationalisme arabe, avait été
arrêlé et il avait été décidé de le
déporter. Motif invoqué: il s'é-
tait identifié avec les auteurs de
l'abominable massacre de la
plaine côtière (33 personnes,
femmes et enfants, assassinés
voici deux ans). En fai t et de
l'aveu même des militaires, il n'y
avait point eu identification mais
exposé de la thèse courante:
«Tant qu'il n'y aura pas de solu-
tion », etc.

Il demeure que Saka - mais
les Israéliens le savaient depuis
le début - était pro-OLP. A plu-
sieurs reprises il avait été ques-
tion de l'expulser.

Toujours, la décision avait été
reportée, par crainte de consé-
quences politiques de troubles
et... de successeur pire encore !
Après l'avoir fait tomber sur une
déclaration à la fois extorquée,
discussion privée qui aurait dû
être confinée aux matières mu-
nicipales (el que voulez-vous
que dise un Arabe à un officier
israélien) el tronquée, le gouver-
nement a avancé «qu 'il disposait
de preuves d'atteintes à la sécu-
rité commises dans le passé» .
Pourquoi diable ne pas avoir à
l'époque arrêté Saka s'il avait
commis de réelles atteintes à la
sécurité?

Maintenant le maire de Na-
plouse est à la prison à Ramleil.
Il en est à son 12' jour de grève
de la faim. Et le gouvernement
qui prétendait qu'il fallait à toute

force, en toute justice et en tout
respect de la sécurité expulser
Saka, a négocié avec le maire de
Naplouse pour qu'il abandonne
son poste de maire. Il avait été
élu dans des élections patron-
nées par les autorités militaires.
Qu'il renonce à toute activité po-
litique pendant deux ans (condi-
tion totalement en contradiction
avec le plan d'autonomie de M.
Begin qui autorise l'expression
des opinions politi ques) et qu'en-
fin il condamne publiquement
les auteurs du massacre de la
plaine côtière.

Le maire a refusé ces condi-
tions, il a seulement accepté de

déclarer qu'il était contre le ter-
rorisme et qu'il aspirait à une
solution politique. Les services
de sécurité et le commandant
militaire de la Judée-Samarie, le
brigadier général Ben Iliezer, ont
repoussé cette offre, arrêté les
négociations et décidé d'expulser
Saka à moins que la Cour suprê-
me n'en décide autrement.

Et dans cette affaire le gou-
vernement perd toute crédibili-
té: ou Saka commettait des at-
teintes à la sécurité et il est con-
cevable qu'il soit expulsé; ou il
n'en commettait pas. Et s'il en
commettait, pourquoi l'avoir to-
léré et avoir négocié avec lui
après l'avoir emprisonné pour
une déclaration ambiguë, alors
d'ailleurs que bien des maires
ont exprimé dans le passé de pi-
res opinions !

Franchement, «ça va pas, la
tête ?...» mais y a-t-il une tête ?


